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PREFACE 



I 

En 1338 — il y a de cela cinq sifecles et demi — 
un biblioth6caire de la Sorbonne, r6digeant le 
catalogue de la pr6cieuse collection dont il 
avait la garde * l'accompagnait d'une pr6face 
qui d6bute par ces paroles emprunt6es & FEccl6- 
siaste : Sapientia abscondita et thesaurus 
invisus que utilitas in utrisque * ? Si la mode 

* C'est le catalogue d'environ 330 volumes qui 6teient 
enchained, cathenati, dans la grande librairie, celle ren- 
fermant les livres les plus prfoieux. L'auteur se nomme tres 
modestement : Moi, dit-il, Jean, du college de Sorbonne 
autrefois l'un des plus humbles de tous les merabres, « quondam 
inter ejus cetera membra unum de minimis ». Bibliotheque de 
1' Arsenal, manuscrit n° 855. 

* II ajoute trds sagement ; « Absconditur autem sapientia non 
solum in cordibus sapientum qui de accepto sapientie talento 
alijs prodesse non curant, sed absconditur etiam multiplex 
sapientia et scientia in codicibus antiquorum doctorum, qui, 
non solum hominibus suj temporis, sed et insuper f uteris, sue 
doctrine rivulos ob majus consequendum premium conati sunt 
scribendo, multis laboribus et vigilijs impartirj. » Voyant, 
ajoute-t-il, les livres s'accumuler, mais rester trop souvent 
inutiles, soit a cause de leur grand n ombre, soit a cause de 
l'insufflsance des titres, je me suis mis courageusement a 
rcBurre et j'ai entrepris d'en dresser le catalogue : c aggressus 
sum, solus, modo meliore quern excogitare poteram, tabulam 
ordinare. . . » Je reproduis plus haut les vingt-quatre pre- 
mieres Iignes de ce catalogue. 
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$ta # H encore aux 6pigraphes, j'aurais, k montour, 
"inscrit cette phrase sur la premiere page du 
present volume. 

Je m'y suis, en effet, propose de prouver que tout 
travailleur voulant traiter un sujet quelconque, 
quelque inexplor6, quelque compliqu6, quelque 
strange m6me qu'il soit, trouvera dans Paris une 
ou plusieurs bibliotheques poss6dant a peu pres 
tous les ouvrages publics jusqu'ici sur la matiere 
qu'il a choisie. 

II est vrai, qu'a part un tres petit nombre 
d'entre elles, ces biblioth&ques ne sont pas 
publiques dans le sens strict du mot. Elles ont 
r6pudi6 cette disposition g6n6reuse, congue au 
treizi&me si6cle, ressuscit^e au dix-septi6me, et 
dontles avantages sont aujourd'hui bien loin 
de compenser les dangers. Le premier loqueteux 
qui passe ne peut venir s'y installer comme 
dans un banal chauffoir, et s'y endormir sur un 
volume qu'il degrade ; mais dans toutes, dans 
celles mfeme qui, par leur nature ou leur 
destination, sembleraient devoir fetre le moins 
accessibles, toute personne s^rieuse, poursui- 
vant un but s^rieux sera accueillie sans aucune 
difficult6, et le plus souvent avec un veritable 
empressement. Cette affirmation trfes precise, 
j'ai 6t6 partout autoris6 a la reproduire, et 
je la trouve formul6e de fagon fort heureuse 
dans une notice officielle consacrfie k l'lnstitut 
Pasteur. « La bibliothfeque, y est-il dit, n'est pas 
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publique, mais tous ceux qui ont un int6rftt 
quelconque k la visiter, y sont lib6ralement 
admis. » Une seule bibliothftque a Paris exige un 
droit d'entrfie, celle de l'lnstitut catholique, qui 
Ta fix6 k dix francs par an. 

A la suite de chaque notice consacr6e k une 
biblioth^que d6pendant d'un 6tablissement d'ins- 
truction, j'ai donn6 une liste sommaire des cours 
r6guliers qui sont profess6s dans celui-ci. J'ai 
voulu fournir ainsi un guide k travers les 
ressources intellectuelles rfiunies k Paris, res- 
sources vraiment merveilleuses, car l'ensemble 
de ces cours reprfisente, k bien peu de chose 
pr&s, Tuniversalitfi des connaissances humaines. 
Ici, une publicitfi absolue ne pr6sente gu6re 
d'inconv6nients ; presque tous Tont done adopt6e, 
et l'acc&s des autres n'est guftre difficile k obtenir : 
il suffit, en g6n6ral, de s'inscrire sur un registre, 
ou de demander par lettre une carte, qui n'est 
jamais refusfie. 

A trois ou quatre exceptions pr6s, j'ai vu et 
6tudi6 en dfitail toutes les collections mentionn6es 
ci-dessous, et je reste vraiment touch6 de la 
gracieuse hospitalitfi que j'y ai regue. D6cid6ment, 
ce n'est pas sans raison que le qualificatif aimable 
semble 6tre devenu l'6pith&te oblig6e du mot 
bibliothficaire. J'ai acquis le droit de le dire 
depuis que j'ai r6sign6 ces doctes fonctions, et 
Ton me permettra bien de rappeler que je les ai 
remplies pendant cinquante ans. 
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Au cours de mes visites, j'ai constats partout 
un amour extrfeme pour les livres, amour qui se 
traduit par beaucoup d'ordre et quelquefois par 
dessoins presque touchants. line seule biblio- 
th^que, et trfts importante, m'a paru un peu 
n6glig6e, et un seul bibliothficaire s'est montrS 
un peu maussade : je ne nommerai ni Tune ni 
Tautre. 



II 



L'avenement de Paris k la vie litteraire ne date 
gufere que du dixteme siftcle. Un des premiers, 
R6mi d'Auxerre y fit des cours publics. Ensuite 
s'ouvrirent l'6cole de Saint-Germain l'Auxerrois, 
puis l'6cole, bient6t c616bre, du cloitre Notre- 
Dame. Cet 61an fut arrfet6 par les incursions des 
Normands, qui, a quatre reprises, p6n6tr6rent 
dans Paris et le ravagftrent. Les t6n6bres de la 
barbarie couvrent de nouveau la Gaule : les 
6coles se ferment, les monuments de Tantiquit6 
ressuscites sous Charlemagne retombent dans 
Toubli. 

II fallut a la France pr6s de deux stecles pour 
secouer sa torpeur et relever ses ruines. Le 
travail de reconstitution si lentement accompli 
6tait termin6 au d6but du douzi&me si&cle, et un 
ardent d6sir d'apprendre agitait les esprits. Des 
professeurs, suivis d'unefoule d'auditeurs de tout 
ftge et de toute condition, parcouraient le pays, 
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dormant des lemons sur les places publiques ei 
mdme en pleine campagne ; puis l'enseignement 
finit par se concentrer k Paris, devenu le foyer 
intellectuel de FEurope. D6j&, aux yeux des 
contemporains, l'Attique semblait revivre dans 
sa philosophie, la Gr&ce dans sa literature, 
POrient dans sa passion pour l*6tude *. C'6tait 
aussi, d'apr&s Mathieu Paris, la nourrice de la 
philosophie et l'616ve de la sagesse *. 

Un irr6sistible entrainement s'6tait produit. De 
nombreux 6tudiants, accourus non seulement des 
6tats avoisinant Tile de France, mais encore 
d'ltalie, d'Angleterre, d'Allemagne, de Su&le, du 
Danemark, afiluaientvers Paris, avides d'entendre 
la parole des maitres qui y professaient. L'amour 
de la science est tel alors que, de toutes parts, on 
s'efforce de multiplier les manuscrits, de former 
des biblioth&ques, de les ouvrir a tous ceux qui 
veulent-apprendre. Le plus grand obstacle que 
rencontrftt Instruction 6tait, en effet, la raretG, 
le prix 61ev6 des manuscrits. Les 6coliers, petits 
et grands, devaient se contenter des cahiers qu'ils 
6crivaient sous la dict6e de leurs professeurs. 
Aussi, la stenographic, une st&iographie toute de 



* < Erat philosophis attica, libris greca, studiis indica. » 
Voy. l'abbg Lebeuf, Slat des sciences depuis la mort du rot 
Robert. 

* f Nutriz philosophise et alumpna sapienti®. Chronica 
majora, 6dit. de 1876, t. Ill, p. 166. 

1* 
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fantaisie, 6tait-elle en grand honneur au pays 
latin. On en trouve un curieux specimen dans 
une Edition de la IjOgique d'Ockham, imprim6e en 
1488, d'aprfes le cahier d'un 6tudiant. Les mots 
sans abrfrviation y sont trfes rares ; on y lit par 
exemple : « Sic hie e fal sm qd ad simplr a e 
pducibile a deo g e et silr hie a n e g a n e 
pducible a do ' . » Cette 6nigme, ou Tobscurite 
desmotsse cpmplique^de celle du sujet, signi- 
fiait : « Sicut hie est fallacia secundum quid ad 
simpliciter. A est producibile a Deo, ergo A est. 
Et similiter hie, A non est, ergo A non est produ- 
cibile a Deo. » 

La copie des manuscrits fut de bonne heure 
une des obligations les plus rigoureusement pres- 
erves aux moines par la regie de leur ordre. 
Chez les Chartreux, par exemple, qui ne tenaient 
pas d'6cole, aussit&t qu'un moine 6tait install^ 
dans sa cellule, on lui apportait un encrier, des 
plumes et tous les ustensiles k l'usage d'un 
copiste *. Les grands monast&res avaient une 
salle sp6ciale consacr^e k la transcription des 
manuscrits, c'6tait le scriptorium. Les statuts de 
Tabbaye de Saint- Victor fournissent k cet 6gard 



* Traetatus logice fratris GuilUrmi Ockan. a Impressum est 
hoc opus Parisius in vico Clauso Brunelli, m° occc lxxxvhi. » 
Page cxxiv verso. 

4 Regie donn£e par Guigues I« (douzieine siecle). Pans 
les Annates ordinit Carthusiensis, t. I. p. 62, 
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des indications pr6cieuses *. Le scriptorium 
6tait install^ au sein du couvent *, mais dans 
un lieu 6cart6 et tranquille, afin que les copistes 
pussent se livrer au travail loin du bruit et des 
distractions 3 . lis ne devaient rien transcrire 
sans Tavis du biblioth6caire, qui leur fournissait 
le parchemin et tous les objets n6cessaires. Ces 
prescriptions, ajoute le rfeglement, restSrent en 
vigueurjusqu'iSt la dficouverte de rimprimerie 4 . 
II exista, en outre, pendant longtemps a Saint- 
Victor des copistes pay6s sur les fonds du couvent, 
et qui contribuftrent pour une large part a la 
c616brit6 qu'acquit la biblioth&que de cette 
maison •• 

Le scriptorium 6tait regards comme un endroit 
presque sacr6. On 6tait tenu d'y garder le silence. 
L'abb6, le prieur, le sous-prieur et le biblioth6- 



* Voy. aussi Gh. Kohler, Un ancien r eg lenient de la biblio- 
thique Sainte-GeneviHe, 1889, in-8°. 

* II se composait souvent de petites cellules placees au- 
dessous de la bibliotheque. Voy. Albert Lenoir, Architecture 
monastique, t. II, p. 374. 

3 « Ubi sine perturbatione et strepitu scriptores operi suo 
quietius intendere possints. 

* € Quamdiu typographia latuit ». 

5 J'ai rencontre" ce reglement dans un grand n ombre de 
manuscrits, dont trois sont conserves a la Bibliotheque natio- 
nal e : Fonds latin, n°« 14,375, 14,673 et 15,063. — Sur la 
bibliotheque de Saint- Victor, voy. A. F. Les anciennes biblio- 
thiques de Paris, t. I, p. 135 et suiv. 
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caire avaient seuls le droit d'y p6n6trer. On 
recommandait aux copistes de s'astreindre a une 
rigoureuse exactitude, de ne pas mettre un mot 
pour un autre, de ponctuer avec soin. Une prifere, 
dont la formule a 6t6 retrouv6e dans un manus- 
crit de Saint-Germain des Pr6s, 6tait dite au 
moment ou les 6crivains se mettaient k Toeuvre ; 
elle 6tait destin^e k appeler la b6n6diction divine 
sur eux et sur le scriptorium *. 

Une autre priere, Benedictio ad libros benedi- 
cendos, demandait k Dieu sa b6n6diction pour les 
manuscrits eux-mfemes V 

Les copistes croyaient m&me faire oeuvre expia- 
toire, et cette pens6e se rencontre frfiquemment 
dans Texplicit des anciens manuscrits. D6s le 
douzifeme sifecle, la regie des Chartreux en ren- 
fermait la naive et tres ferme esp6rance : « Autant 
nous 6crivons de livres, dit-elle, autant nous 
cr6ons de pan6gyristes de la v6rit6, esp6rant que 
le Seigneur nous accordera une r6compense 
proportionn6e au nombre des hommes qui auront 
6t6 par eux ramen6s de leurs erreurs ou affermis 
dans la foi catholique, de ceux mfime qui auront 
rougi de leurs p6ch6s ou de leurs vices, ou qui 



* Nouveau traite de diplomatique, t. Ill, p. 190. — Repro- 
duite, avec quelques variantes, par Ducange, Glossarium, v° 
scriptorium. 

* E. Martene, De anliquis EccUsia ritibus, 6dit. de 1736, 
t. II, p. 844. 
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auront 6t6 enflammfts du d6sir de la patrie 
c61este» *. 

C'6tait, a coup sur, demander beaucoup, et 
pourtant on ne s'en tint pas la. Suivant une tradi- 
tion r6pandue dans les couvents, chaque lettre 
que tragait un moine lui remettait un p6ch6 dans 
l'autre monde, au jour du dernier jugement *. 

D'autresWgendes, non moins naives, rappelaient 
aux copistes le soin qu'ils devaient apporter k 
reproduire les textes exactement. II existait, 
disait-on, un d6mon appel6 Titivilitarius ou 
Titivitltcs, le v6tilleux, par corruption d'un mot 
populaire de Tancienne latinit6, et ce demon 
apportait tous les matins en enfer un pleih sac 
des lettres que les religieux avaient omises, soit 
dans leurs copies, soit dans leurs psalmodies de 
la ntrit. 

A certains jours d6termin6s, on priait Dieu pour 
les 6crivains et pour les personnes qui avaient 
donn6 des manuscrits k la maison ; on promettait 
des prieres aux opulents bienfaiteurs qui contri- 
bueraient par leurs largesses k Taccroissement de 
la biblioth6que. 

Jusqu'au treizteme Steele, ce qui concerriait la 
transcription et la vente des livres resta presque 
exclusivement concentr6 dans les couvents. On 



1 Annates ordinis Garthusiensis, t. I, p. 62. 

1 Voy. Orderic Vital, Historia eccksiastica, lib. HI, cap. tii. 
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venait du dehors se fournir auprfts des moines, 
qui tiraient ainsi du travail de leurs copistes un 
honorable revenu. Ce fait, autant que les r6com- 
penses promises aux 6crivains dans l'autre 
monde , explique le z&le et Factivit6 que 
d6ploy6rent certains ordres pour la transcription 
des manuscrits. 

Toutefois, ne l'oublions pats, les 6glises, les 
couvents riches conservaient pour eux-mSmes 
une grande partie des manuscrits ex6cut6s dans 
la maison ; t6moin cette phrase, si souvent 
reproduite depuis le douzteme sifecle : « Claustrum 
sine armario quasi castrum sine armamen- 
tario * ». A Kempis, cit6 par la rftgle des fibres 
de Sainte-Croix de la Bretonnerie, disait, deux 
siScles plus tard : « Une bibliothftque est le vrai 
tr^sor d'un couvent. Sans elle, il est comme une 
cuisine sans chaudrons, une table sans mets, un 
puits sans eau, une riviere sans poissons, un 
jardin sans fleurs, une bourse sans argent, une 
vigne sans raisins, une tour sans gardes, une 
maison sans meubles a ». 

A nulle 6poque, le livre ne fut plus soign6, 
mieux aim6. Sa possession 6tait & la fois une joie 



* E. Martdn e, Thesaurus anecdotorum, t. I, p. 511. 

2 Lucerna splendens super candelabrum, id est solida et 
dilucida explanatio sacri et canonici ordinis fratrum Sane tee 
Cruris, opera et studio R. P. F. Godefridi a Lit, Cruciferorum, 
caput xvi, p. 153. 
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pour Tesprit avide d'aliment, et une richesse 
r6elle que Ton transmettait pr^cieusement soit a 
ses enfants, soit aux 6coles, soit aux monasteres, 
oil ce don 6tait regardfi comme un titre k la 
mis6ricorde de Dieu : « Pro remedio animae 
meae, » disait le testateur. On trouve tres souvent, 
en t6te ou a la fin des anciens manuscrits, le nom 
du copiste qui Ta ex6cut6 *, celui du possesseur, 
puis des anathftmes contre ceux qui oseraient 
d6rober un objet aussi sacr6 *, ou des prteres 
de le restituer 3 . Ces formules, qui varient 4 
Finfini, sont certainement Forigine des burlesques 
impr6cations que les 6coliers 6crivent encore 
aujourd'hui dans leurs livres de classe. En voici 



1 Nomen meum non pono, 

Quia laudari non volo. 
Sed quia vultis scire, 
Rodulphus Martin est ille. 
(Bibliotheque Mazarine, manuscrit n° 688) 
« Iste liber fait finitus per manus Johannis Masseri, septima 
die mensis augusti, anno Domini M° GCGG m0 quinquagesimo 
quarto... » (Bibliotheque Mazarine, manuscrit n° 174). 

4 « Iste liber est Sancti Victoris Parisiensis. Quicumque 
eum furatus fuerit, vel celaverit, vel titulum istum deleverit, 
anathema sit. Amen. » Bibliotheque Mazarine, manuscrit 
n° 47. — Cette formule, tres employee a Saint- Victor, est 
souvent reproduite jusqu'a quatre fois sur le meme manuscrit. 

3 a Iste liber est Sancti Victoris Parisiensis... Inveniens 
quis ei reddat, amore Dei. » Bibliotheque Mazarine, manuscrit 
n° 1.025. 
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une que j'ai recueillie sur le feuillet de garde 
d'un manuscrit du quatorziftme Steele : ' 

Qui ce livre ci amblera, 
Propter suam malitiam 
Au gibei pandeu sera 
Qui ce livre ci amblera *. 

S\ir une multitude de volumes datant de cette 
6poque, on trouve des inscriptions qui en 
rappellent l'origine, promettent de le conserver 
avec soin, remercient le g6n6reux donateuf* ou 
recommandent de prier pour lui. 

J'ai relev6 Inscription suivante sur un manus- 
crit qui fut 16gu6 & la Sorbonne en 1285 : « Istum 
librum erogavitdominus Simon Vydelin magistris 
de domo magistri Roberti de Sorbonia, tali 
conditione quod non vendatur et remaneat in 
dicta domo ad usum dictorum magistrorum * ». 

En 1286, Guillaume de Moussy-le-Neuf 16gua 
k la Sorbonne plusieurs volumes 4 la fin desquels 
je lis : « Iste liber est collegii pauperum magis- 
trorum in theologia Parisius studentium, ex 
legato magistri Guilelmi de Monciaco Novo, cano- 
nici Parisiensis, qui legavit illud tali conditione 
quod non venderetur, sed exponeretur in usus 
scholarium theologorum quandiudurare posset 3 . » 



* Bibliotheque Mazarine, manuscrit n° 221. 

2 Bibliotheque nationale, manuscrits, fonds latin, n° 15730. 

3 Bibliotheque nationale, manuscrits, fonds latin, n°» 15204, 
15503, etc, 
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Je rencontre encore Inscription suivante sur 
un volume 16gu6 en 1338 aux Bernardins par le 
cardinal Guillaume Curti, dit Leblanc : « Istum 
librum legavit dominus Guillermus Curti, bone 
memorie, quondam cardinalis Albus, scolaribus 
sancti Bernardi, sub tali pacto quod pro nullo 
amoveatur de libraria 4 ». 

En 1485, Robert Gibole 16gua au college de 
Navarre, dont il 6tait proviseur, quelques volumes 
sur lesquels on lit : « Hunc librum legavit huic 
librarie bonememorie magister RobertusPybolle, 
hujus venerabilis collegii provisor... Cujus anima 
requiescat in pace. Amen *. » 

La m§me bibliothfeque regut encore, quatre 
ans apr6s, deux volumes sur lesquels fat trac6e 
cette inscription : « Ei dono famosissimi in sacra 
pagina professoris magistri Egidii Carlerii 3 , 
decani et canonici Cameracensis meritissimi. . . 
Orate pro eo singuli qui intus legetis 4 ». 

Les n6crologes des couvents et des 6glises 
nous ont conserve la trace des legs pieux qui 
venaient sans cesse accroitre leurs collections de 
livres. En un temps ou je prenais plaisir k 
rechercher les antiques souvenirs de nos pre- 



* Bibliotheque Mazarine, manuscrit n° 93. 

2 Bibliotheque Mazarine, manuscrit n° 8.483. 

3 Gilles Charlier. 

* Bibliotheque Mazarine, n°* 958 et 959. 
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mi&res biblioth^ques parisiennes, j'ai recueilli, 
dans ces v6n6rables registres, une foule de 
mentions qui rfrveillent des 6chos bien 61oign6s. 
Je me bornerai k en citer quelques-unes. 

J'emprunte,par exemple, les citations suivantes 
au n6crologe de T6glise Notre-Dame *. 

« II nonas februarii (991). Obiit Gilebertus 
episcopus * y qui dedit nobis casulam et duas 
capas pallii, cum Bibliotheca 3 . 

«XIIKalend.januarii(1182).ObiitBarbedaurus, 
decanus et sacerdos, qui dedit nobis librum in 
quo leguntur Evangelia, et librum in quo leguntur 
epistole, et deargentavit eos tribus marchis 
argenti... Donavit preterea predicte ecclesie 
missale in tribus voluminibus, quod ne inde amo- 
veatur, nisi imminente periculo, sub anathema te 
estinterdictum. 

« X Kal. junii (1270). Obiit Petrus de Lati- 
gniaco, canonicus et perpetuus vicarius Sancti 
Germani Autissiodorensis 4 , qui dedit nobis 
bibliam in quatuor voluminibus ». 



* In-folio, sur v&in. Bibliotheque nationale, fonds latin, 
n° 5.185. 

2 Gilbert, soixantieme evSque de Paris. 

3 A cette 6poque, le mot bibliotheca d^signait presque 
toujours la Bible. En ge'neVal, une bibliotheque eta it alors dite 
armaria et tin biblioth6caire dit armarius. 

4 Pierre de Lagny, chanoine de Saint-Germain l'Auxer- 



PREFACE 19 

Voici trois mentions extraites du nfecrologe de 
la Sorbonne *. 

« Die 10 septembris (1294). Obiit magister 
Stephanus de Gebennis 2 , socius 3 domus, qui 
legavit domui multos libros. 

« Die 7 octobris (1299). Obitus magistri Ami- 
dous 4 , qui legavit domui medietatem librorum 
suorum. 

« Die 16 junii (1415). Obiit magister Guilelmus 
Cerveau, qui dedit huic collegio domum suam 
sitam in magno vico Sancti Jacobi et librum de 
laudibus Virginis ». 

Les cinq mentions qui suivent proviennent du 
n6crologe de l'abbaye de Saint-Victor 8 : 

« XI Kalendas marcii (1140). Anniversarium 



* Bibliotheque nationals, manuscrit n° 16,574. 

2 fetienne de Besancon, mort g6ne>al de l'ordre des 
Dominicains. 

3 Les membres de la communaute* de Sorbonne 6taient 
divis6s en deux classes : les Ho spites et les Socii. Les premiers 
trouvaient dans la maison tous les moyens de s'instruire, mais 
ne pronaient aucune part a son administration. lis n'avaient 
pas la clef de la bibliotheque, ils devaient quitter l'etablis- 
seraent des qu'ils 6taient parvenus au grade de docteur, et 
etaient dits seulement Docteurs de la Maison de Sorbonne. Les 
Socii s'intitulaient Docteurs de la Maison et Socie'te' de Sorbonne; 
tout etait gere par euz dans le college, oil chacun avait sa 
chambre ou son petit logement. 

* On le trouve nomme* en latin Amici dulcis (sous entendu 
fi litis). 

5 Bibliotheque nationale, manuscrits, fonds latin, n° 
14,673. 
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solemne Obizonis medici *, qui ob perennem 
sui in oratione memoriam, dedit nobis libros 
novi et veteris Testamenti, glosatos et bene 
paratos. 

« I idibus decembris (1218). Anniversarium 
solemne pie memorie venerabilis patris nostri 
domni Petri, Parisiensis episcopi a , de cujus 
beneficio habuimus Bibliothecam xvm libra- 
rum. 

« IV idibus julii (1236). Anniversarium patris 
et matris fratris Joannis de Abbatis Villa 3 , 
canonici nostri, qui dedit nobis, pro animabus 
eorum et pro anima sua, libros valentes lxx 
libras parisienses, ad usum fratrum et pauperum 
scholarium. 

« XIII kalendas octobris (1219). Anniversa- 
rium magistri Gervasii, Anglici, qui dedit nobis 
Sententias Petri Lombardi 4 et Historias scho- 
lasticas 8 . Hos omnes libros dedit ad usum claus- 
tralium et pauperum scholarium. 

* Obizon, m^decin de Louis-le-Gros. 

2 Pierre de Gambe ou de Nemours, soixante - quinzieme 
<§vSque de Paris. 

3 Jean Halgrin ou Jean d'Abbeville, qui mourut cardinal. 

* Les Sentences de Pierre Lombard, livre alors tres r^pandu 
et dont on oonnalt plus de deux cent cinquante comraen- 
taires. 

5 Livre e"crit par Pierre Comestor, chancelier de l'figlise 
de Paris au douzieme siecle. C'est un r£cit de l'histoire sainte 
depuis la Genese jusqu'aux Actes des apdtres. II 6tait presque 
aussi e&ebre que les Sentences de Pierre Lombard. 
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« V nonas maii. Anniversarium domini Ber- 
toldi, archidiaconi Herbipolensis ! , de cujus 
beneficio habuimus viginti volumina librorum, 
quos omnes dedit ad usum scoiarium ». 

Je donnerai seulement deux extraits du n6cro- 
loge de Sainte-Genevi&ve *. 

« Die v kalendas octobris (treizifeme siicle). 
Obiit magister Joannes Dacus 3 , qui dedit nobis 
Avicennam, cum quibusdam aliis libris medicina- 
libus. 

* Die xi kalendas martii (treizi&me sifecle). 
Obiit Nicola us de Dania 4 , qui dedit nobis unum 
psalterium glosatum et epistolas Pauli glosatas ». 

Toutes les bibliotheques ainsi form6es dans les 
feglises et dans les couvents &aient publiques, ce 
qui veut dire que leurs livres restaient a la dispo- 
sition des clercs, maitres et fecoliers, qui seuls 
alors 6taient en 6tat d'utiliser les ressources 
qu'elles offraient. D6s le milieu du treizteme 
si&cle, le roi donne l'exemple. Dans une salle de 
la Sainte-Chapelle, qui touche a son palais, saint 
Louis rassemble des volumes, et il en tend que 
tout le monde puisse en profiter. Un chroniqueur 
contemporain , Geoffroi de Beaulieu, nous le dit : 
« Libros sedule congregavit, in quibus, quando 



* Bertold, archidiacre de Wurzburg. 

* Bibliotheque Sainte-Gene\ieve, manuscrit BB 1 42 ? . 
3 Jean le Danois. 

* Nicolas de Danemark. 
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sibi vacabat, libenter studebat et aliis ad studen- 
dum libenter concedebat * ». 

Enl299,laSorbonneposs6dait 1.017volumes 2 , 
et cenombre 6taitport6 k 1.700 en 1338 3 ; en 
1291, l'6glise Notre-Dame avait r6uni 97 vo- 
lumes 4 . Cesdeux bibliothfeques 6taient k l'usage 
de tous les travailleurs. 

J'ai cit6 tout a l'heure les donations de livres 
faites k l'abbaye de Saint-Victor par Bertold 
(xm e si6cle), par Gervais l'Anglais (1219) et par 
Jean Halgrin (1236) « ad usum pauperum scho- 
larium ». Mais voici qui est plus clair encore. 
G6rard d' Abbeville, mort en 1270, s'exprime 
ainsi dans son testament : « Je lfegue, non seule- 
ment aux 6tudiants de la maison de Sorbonne, 
mais k tous les lettr6s s6culiers, un corps th6olo- 
gique qui a servi & m'instruire et k enseigner les 
autres B ». 

La mfemeannfee, un archevfequede Canto rbfiry, 
nomm6 Etienne, 16guaittous ses livres k l'6glise 



* Gaufridus de Bello Loco, Sancti Ludovici vita t contersa io 
et mir acuta, p. 44. 

2 Bibliotheque de 1' Arsenal, manuscrit n° 855. 

3 Bibliotheque de 1' Arsenal, manuscrit n° 855. 

* A. F. Recherches sur la bibliotheque de ie'glise Notre- 
Dame de Paris au treizieme Steele, p. 27. 

5 <r Lego scholaribus theologian secularibus, tarn in commu- 
nitate domus magistri Roberti de Sorbona quam aliis litteratis 
secularibus, unum corpus theologicum in quo studebam et 
legebam ». (CI. H6me>6, Sorbona origines, etc., p. 171). 
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Notre-Dame ; le testateur veut qu'ils soient tenus 
k la disposition des pauvres 6coliers qui en auront 
besoin pour leurs Etudes, « pauperibus studen- 
tibus Parisius et libris indigentibus ad studen- 
dum ». Ces volumes devront 6tre repris, chaque 
ann6e, k ceux qui s'en seront servis, et aussitdt 
pr6t6s k d'autres: « ita lamen quod cancellarius, 
qui pro tempore fuerit, quolibet anno dictos libros 
recuperet, et recuperatos iterum retradat et 
comodet annuatim pauperibus scholaribus quibus 
viderit expedire * ». 

Vingt-six ans aprSs, en aout 1296, le chance- 
lier Pierre de Saint-Omer d61ivrait k son pr6d6- 
cesseur un regu des ouvrages composant la 
biblioth&jue de la calh^drale, et en tfete du 
feuillet il declare que tous ces livres sont destin6s 
k fetre prfet6s aux pauvres 6coliers en theologie 
qui 6tudient k Paris : « Isti sunt libri theologie 
quos cancellarius Parisiensis custodit, per manum 
suam acomodandos pauperibus scolaribus Pari- 
sius in Facilitate theologie studentibus,quos libros 
Petrus de Sancto Audomaro, cancellarius Pari- 
siensis, recepit a capitulo. . . ». 

Enfin, en 1297, Pierre de Joigny 16gua sa 
biblioth^que, non plus k TEglise de Paris, mais 
aux 6coliers eux-mfemes, k charge par le chance- 
lier d'en fetre d6positaire *. 

* Magnum pastorale Eccelesie Parisiensis, lib. XX. 

* a Isti sunt libri quos legavit magister Petrus de Join- 
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Pour arracher ces 6coliers si avides de s'ins- 
truire & la mis&re et aux dangers de toutes sortes 
qui les entouraient, Robert, chapelain de saint 
Louis, avait fond6 (1260) la Sorbonne, le premier 
asile scolaire qu'ait poss6d6 Paris. L'id6e 6tait si 
heureuse que Robert eut bient6t des imitateurs, 
et, k la fin du quinzifeme sifecle, il existait dfrja 
sur la rive gauche de la Seine pr&s de cinquante 
colleges, tous plus ou moins pourvus de livres. 
Get 61an alors s'arr^te brusquement. Pour- 
quoi ? On ne le sait trop. Du treizifeme au 
quinzifeme sifecle, les cr6ations de colleges, les 
dons de livres furent, au sein des classes riches, 
une bonne oeuvre a la mode, un moyen de se 
distinguer, mfeme d'assurer son salutdans l'autre 
monde et de perp&uer dans celui-ci le souvenir 
de son nom. On fondait une bourse dans un 
collftge k peu pr&s comme on fonde aujourd'hui 
un lit dans un hospice. Mais les grands seigneurs, 
les riches eccl6siastiques de qui 6manaient ces 
Ub6ralit6s, se sentirent moins de sympathies pour 
la science quand elle commenga k se r^pandre au 
dehors des autels et des cloitres. Vers la fin du 
siecle, c'est en vain que les pauvres 6tudiants 
eussent frapp6 & Thuis des riches bibliothfeques que 
la Sorbonne, Notre-Dame, Saint-Victor, etc., etc., 
s'efforgaient toujours d'augmenter. lis 6taient 

gniaco pauperisms scolaribus studentibus in theologia, tradenti 
eisdem per manum cancellarii qui eos custudiet u. 
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devenus trop nombreux, moins respectueux aussi 
de ces asiles jadis si v6n£r£s. Bien que Ton eut pris 
soin d'y enchainer les ouvrages les plus pr6cieux, 
des profanations, des vols mftme y avaient 6t6 
signal&s, et il 6tait devenu n6cessaire, sinon d*en 
fermer les portes, au moins de ne les ouvrir qu'ft 
un public privil6gi6. Des bibliotheques scolaires 
ou conventuelles qui 6taient d'un si facile acces 
au treizteme siecle, une seule peut-6tre f celle de 
Notre-Dame, resta, dans une certaine mesure, a 
la disposition des 6tudiants, encore avait-elle 6t6 
tres diminu6e par des depredations de tous genres. 
Les chanoines avaient mftme dA, en 1433, solli- 
citer des sentences pontificales contre les voleurs 
et les d&enteurs de livres appartenant & reglise 1 . 

Ill 

Maintenant, si vous le voulez bien, passons 
deux siftcles. 

Certes, les livres n'ont pas cessft d'fttre honoris 
et aim£s. D'opulents, de passionn£s bibliophiles, 



* a Canonici Parisienses impetrarunt a cardinale S. Crucis 
in Hierusalem, legato apostolicae Sedis, tabulas dura proscrip- 
tionis censuraeque pontificiae, anno 1433, 29 julii, quibus 
raptores, detentoresque librorum aliarumque rerum Ecclesiae 
ParUiensis, christianis sacris interdicerentur ». CI. H6m6r6, 
De academia Parisiensi, p. 58. — Ce fait est rapporte* aussi par 
Claude Joly t dans son Traite des fceles episcopates ,$. 243. 

2 
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Jacques-Auguste de Thou, Michel Le Masle, 
Richelieu, Fouquet, Colbert et bien d'autres, 
accueillent avec une extreme bienveillance les 
savants qui viennent solliciter le secours de leur 
bibliotheque. Mais ces communications gracieuses 
ne constituent pas la publicity. On peut en dire 
autant des diverses communaut6s religieuses qui, 
presque toules, poss6daient une bibliothAque et 
ne la gardaient pas pour eux seuls. II parait mfeme 
que, dfes 1639, plusieurs litterateurs allaient 
fr6quemment travailler chez les Minimes de la 
place Royale * . Mais comme, quatre-vingts ans 
plus tard, Daniel Maichel se bornait & constater 
que « peregrini qui eo se recipiunt bibliothecae 
perlustrandaB, studio provocati, facilem in earn 
aditum experiri solent * », il ne pouvait s'agir 
alors dune publicitfi rfiguliere. Celle-ci va 
cependant renaitre, et pour longtemps. 

En 1642, Gabriel Naud6, biblioth6caire de 
Mazarin, avait rassembl6 pour son maitre douze 
mille volumes et quatre cents manuscrits, collec- 
tion qui 6tait regard6e comme « Tune des plus 
accomplies do FEurope 3 ». Le cardinal rfialise 
alors une id£e que les derniferes volont6s de 



1 D. H. I., Supplement aux Antiquites de Paris de Jacques 
Dubreul. 

2 Introductio ad his tori am liter ariam, p. 107. 

3 Louis Jacob, Traicti des bibliotkeques (1644), p. 487. 
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Richelieu semblent lui avoir inspir6e *, il 
ouvre toutes grandes les portes de sa biblioth&que, 
et met, une fois par semaine, tous ses livres & la 
disposition des travailleurs. Naud6 6crivait cinq 
ans apr&s : « Je me souviens d'y avoir veu, quand 
on Touvroit tous les jeudis, plus de quatre-vingts 
ou cent personnes qui y estudioient toutes 
ensemble * ». J'ai id6e que Naud6 exagfere un 
peu ; et s'il s'exprimait ainsi, au pass6, c'est que, 
quand il tragait ces lignes, la Fronde avait chass6 
Mazarin et an6anti son oeuvre. Mais, en 1642, il 
n'existait en Europe que quatre bibliothfeques 
ou les savants eussent un facile acc6s, et ces 
fondations 6taient regardfies comme des t6moi- 
gnages d'une magnificence et d'une g6n6rosit6 
inouies. C'6taient : la bibliotheque Ambrosienne, 
cr66e k Milan, en 1608, par le cardinal Fr. Borro- 
meo ; la bodl6ienne de Th. BodlGy, a Oxford, 
ouverte vers 1612; et la bibliotheque Ang61ique, 
qu'Angelo Rocca avait 16gu6e aux Augustins de 



1 Richelieu avait 6crit dans son testament : <t Mon dessein 
est de rendre ma bibliotecque la plus accomplie que je pourroy 
et la mettre en estat qu'elle puisse non seulement servir a ma 
famille, mais encore au publicq. . . . Je veux et ordonne que le 
biblioth£caire soit tenu de conserver ladite bibliotecque, la 
tenir en bon estat, et y donner l'entr^e a certaines heures du 
■ jour aux hommes de lettres et d'^rudition, pour veoir les livres 
et en prendre communication dans le lieu de ladite bibliotecque, 
sans transporter les livres ailleurs ». 

* G. Naud6, Mascurat, p. 244. 
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Rome en 1620. La premiftre ne renfermait guftre 
que vingt mille volumes, et les deux autres 
6taient moins riches encore. 

La collection de Mazarin fat vendue aux 
enchdres en 1652, mais les savants s'en virent 
au*sit6t offrir une autre. La mftme ann6e, Henri 
du Bouchet, sieur de Boumonville, conseiller au 
Parlement, 16gua & l'abbaye de Saint-Victor toute 
sa biblioth&que, « ses plus chores d61ices », dit 
son testament 1 , sous la conditition « que les 
gens d'estude eussent la liberty d'y aller estudier, 
en la bibliotfeque de la dite abbaye, trois jours 
de la semaine, trois heures le matin et quatre 
heures l'apr&s disn6e », conditions qui furent 
rapidement ex6cut£es. Chaque ann6e, & dater de 
ce moment, les membres du Parlement faisaient 
k Saint-Victor une visite solennelle, et le biblio- 
thdcaire pronon$ait devant eux un discours latin 
sur Futility des biblioth&ques publiques s . 

11 nous faut maintenant revenir k Mazarin. 
Vainqueur de la Fronde et de nouveau tout 
puissant, il put reconstituer, tripler mfeme sa 
bibliothdque, et il se prdoccupa alors de la 
prot6ger contre les dangers d'une seconde 
dispersion. Le 6 mars 1661, deux jours avant sa 



* 11 1 &\A public par Lemaire, Paris aneien et nouveau (1685), 
t. II, p. 406. 

8 Bonav. d'Argonne, Mtlange* d'kistoire et de literature, X. Ill, 
p. 310. 
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mort, il appela aupr&s de son lit Nicolas 
Le Vasseur, notaire garde-notes au Ch&telet, et 
lui dicta Facte de fondation d'an college qui 
devait porter son nom et oil il voulait avoir son 
tombeau. Outre les fonds destin6s k le construire 
et k l'entretenir, le cardinal lui laissait tous ses 
livres, soit environ quarante mille volumes, et 
il ordonnait que la salle ou ils seraient installs 
fut « ouverte k tous les gens de lettres deux fois 
par chaque semaine * ». Mais la construction du 
college ' ainsi que la translation des livres dans le 
beau local qui leur y fut r6serv6 demand&rent 
beaucoup de temps, et c'est en 1691 seulement 
que la bibliothfeque fut ouverte au public. 

L'exemple donn6 par Mazarin ne tarda pas k 
fetre suivi. 

En 1704, Tavocat Gabriau de Riparfonds 
lfiguait a ses confreres du Parlement tous ses 
livres « pour servir au public et en particulier k 
ceux de la profession et autres personnes qui 
n'ont pas tous les secours n6cessaires pour se 
rendre capables. » Je d6sire, ajoute-t-il dans son 



1 Les lettres patentes de mars 1688 s'expriment ainsi : 
a La bihliotheque sera ouverte au public deux jours de la 
semaine, le lundy et le jeudy, depuis huit heures du matin 
jusques a diz heures et demie, et depuis deux heures apres 
midy jusques a quatre en hyver et jusques a cinq en este* ». 
Art. 24. 

1 Les bfttiments qui le composaient sont aujourd'hui occupls 
par l'lnstitut de France. Voy. ci-dessous, p. 106 et 113. 

2* 
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testament *, que mon clerc soit charge des 
fonctions de biblioth£caire, et il joint au don de 
sa bibliothfeque une rente de huit cents livres. 
C'6tait k peu prfts tout ce qu'il poss6dait, et cela 
ne pouvait suffire pour tenir la collection au 
courant des publications nouvelles; en termes 
tr&s touchants, il s'adresse done k ses confreres, 
supplie « particuliferement ceux qui n'ont point 
d'enfans ou qui ne sont point charg6s de famille, 
d'augmenter ladite bibliotheque, en y adjoustant 
partie des ouvrages qui y manquent... » Les 
avocats lou&rent, au troisiSme 6tage d'un pavilion 
dependant de l'archevechfi, une grande salle ou 
ils classferent la bibliotheque qu'ils venaient 
d'acqu6rir. L'ouverture en eut lieu solennellement 
le 5 mai 1708, TarchevSque de Paris la b6nit et 
l'61oge de Gabriau fut prononc6 par le b&tonnier 
en exercice. 

D6jk, au mois de septembre 1705, les P6res de 
la Doctrine chr6tienne avaient accepts les 
conditions de Jean Miron, docteur de Navarre, 
qui leur 16guait tous ses livres *, exigeant 
seulement qu'on les plag&t dans un local assez 
spacieux pour y permettre 1' admission du public. 
Sa bibliotheque fut inaugur6e le 24 novembre 
1718, en presence de l'archev&que de Paris. 



4 Bibliotheque nationale , manuscrits , fonds francais , 
n° 22.592. 
2 Archives nationales, se>ie M, carton 794. 
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V Almanack national de 1734 constate que 
lestravaux entrepris ft la Bibliothfeque du roi 
n'ont « pas encore permis de la rendre publique.» 
Elle ne fut r6ellement ouverte aux lettrfis que 
vers 1736. 

Gette mfeme ann6e, J.-B. Goy, cur6 de T6glise 
Sainte-Marguerite au faubourg SaintrAntoine, fit 
par testament * deux parts de sa bibliothfeque. 
La premiere, compos6e d'ouvrages d'6rudition, 
devait fetre ouverte, trois fois par semaine « aux 
personnes studieuses, » il 6tait d'ailleurs interdit 
d'en laisser sortir aucun volume. La seconde, qui 
ne renfermait gu&re que des livres de pi6t6 en 
frangais, devait fetre mise ft la disposition des 
ouvriers habitant la paroisse ; mais, comme 
ceux-ci ne pouvaient consacrer ft la lecture que 
bien peu de temps durant la journ6e, le testateur 
voulait que les volumes leur fussent pret6s ft 
domicile. G'est le premier exemple que j'aie 
rencontrfi d'une bibliothfeque organis6e comme 
nos bibliothfeques populaires actuelles. Je dois 
dire que les marguilliers de Sainte-Marguerite 
semblent avoir peucompris Tutilit6 d'une pareille 
creation, et je crois bien que cette bibliothfeque de 
prfets n'a jamais fonctionnfi. 

En 1744, L6on Potier de Gesvres, 6v6que de 
Bourges et cardinal, 16gua tous ses livres ft Saint- 



1 Archives nationales, s6rie S, cartons 3485 et 8437. 
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Germain des Pr6s, sous la conditioii que la 
biblioth&que de l'abbaye serait rendue publique 
une fois parsemaine. Depuis longtemps, on avait 
commenc6 k y « recevoir avec beaucoup d'honnfe- 
tet6 ceux qui avoient besoin de secours , » dit 
I 1 Almanack royal de 1709 ; mais la clause 
ins6r6e dans le testament du cardinal de Gesvres 
rendit obligatoire ce qui n'avait 6t6 jusque Ik 
pour les religieux qu'un acte de complaisance. 

Le 3 mars 1746, T6cole de m6decine ouvrait 
ses portes au public. On lit dans les Commen- 
taires manuscrits de la Facult6, qu'ft dater de ce 
jour, « philiatri aliiquse bene multi nostram 
nascentem bibliothecam frequentare caBperunt. » 

Tr6s sagement, les G6nov6fains tinrenttoujours 
a ce que leur bibliothfeque ne fut pas regardfie 
comme publique de droit ; mais, en fait, k dater 
de 1750, ils Touvraient k tout le monde. 

La bibliothfeque de la ville de Paris devint 
publique le 13 avril 1763. Antoine Moriau, 
procureur du roi et de la Ville, lui avait, sous 
cette condition, 16gu6 tous ses livres. La Ville 
prit k bail l'h&tel de Lamoignon 4 qu'habitait 
Moriau, de sorte que les livres ne furent pas 
d6plac6s. 

Enfln, le 3 dficembre 1770, k dix heures du 



* Au coin de la rue Pavee et de la rue) Neuve-Sainte- 
Catherine. 
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matin, la bibliotheque de l'UniversitA dAcida 
qu'elle serait dfisormais accessible « omnibus 
doctoribus, magistris et honestis civibus, tunc 
regni hujuscae florentissimi incolis, tunc exteris 
et hospitibus 1 ». II faut noter cette formule qui, 
en r6alit6, ne consacre qu'une publicity un peu 
restreinte. 

Somme toute, voici comment 6tait organist, ft 
l'aurore de la R6volution, le service des biblio- 
theques publiques : 

Bibliotheque Mazarine (publique depuis 1642). 
Ouverte les lundis et jeudis, le matin de 8 ft 
10 heures et demie, le soir de 2 ft 4 heures. 
Vacances du l w aoftt au l er novembre. 

Bibliotheque de Vdbbaye de Saint-Victor 
(publique depuis 1652). Ouverte les lundis, mer- 
credis et samedis, le matin de 8 ft 10 heures, le 
soir de 'i ft 4 heures en hiver et jusqu'ft 5 heures 
en 6t6. Vacances du 15 aofit ft la Saint-Luc 
(18 octobre). 

Bibliotheque des Avocats (publique depuis 
1708). Ouverte les mardis et vendredis, de 3 ft 
6 heures en 6t6, de 2 ft 4 heures en hiver. 
Vacances du 7 septembre au 11 novembre. 

Bibliotheque de la Doctrine chritienne (pu- 
blique depuis 1718). Ouverte les mardis et ven- 



* Mandatum Jacquin, UniversitatU rector is 9 p. 3. 
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dredis : Y6\A de 7 ft 11 heures, puis de 2 ft 6 ; 
Thiver de 8 ft 11 et de 1 a 4. Vacances du 24 aoiit 
aii 4 novembre. 

Bibliotheque du Roi (publique depuis 1736 envi- 
ron). Ouverte les mardis et vendredis jusqu'ft 
midi *. Vacances du 8 septembre au 15 novembre. 

Bibliotheque de Vabbaye de Saint-Germain 
desPrds (publique depuis 1744). Ouverte tous les 
jours, excepts le jeudi, le matin de 9 & 11 heures 
et le soir de 2 ft 5. Pendant les vacances, qui 
duraient du 9 septembre au 14 novembre, on 
pouvait encore y venir travailler le matin. 

FacultS de Mddecine (publique depuis 1746). 
Ouverte le jeudi de 2 et demie a 6 heures en 6t6, 
ft 5. heures en hiver. Vacances du 29 juin au 
14 septembre. 

Abbaye de Sainte-Genevieve (pubJique depuis 
1759). Ouverte les lundis, mercredis et vendredis 
de 2 ft 5 heures. Vacances du 15 aofit au 
11 novembre. 

Ville de Paris (publique depuis 1763). Ouverte 
les mercredis et samedis de 3 4 6 heures en 6t6, 
et de 2 ft 4 en hiver. Vacances du 7 septembre au 
11 novembre. 

University publique depuis 1770). Ouverte les 



1 Je ne sais depuis quelle heure. 
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lundis, mercredis et samedis : en 6t6, de 9 heures 
4 midi et de 2 a 5; en hiver, de 9 k 11 et demie 
et de 2 k 4 heures. Vacances du l er aoftt au 
l er octobre. 

Mais les savants disposaient encore d'autres 
asiles qui, sans afficher autant de philanthropic, 
6taient tout aussi accueillants. 11 y avait d'abord 
les riches collections particuli&res : celle du 
financier Beaujon, au faubourg Saint-Honor6 ; 
celle du ministre Calonne, rue Neuve-des-Petits- 
Champs ; celle du cardinal de Soubise, rue des 
Francs-Bourgeois ; celle du marquis de Paulmy, 
qui est devenue la biblioth&que de F Arsenal ; 
aussi, dans de moindres proportions, celles des 
families de Noailles, d'Harcourt, de Broglie, de 
La Tr6moille, de Brissac, de Breteuil, etc. 

Et puis, les couvents fitaient rest6s fiddles aux 
traditions du moyen-age : chacun d'eux avait sa 
biblioth6que,consid6rable parfois. L'Oratoire, les 
Augustins r6form6s poss6daient chacun au moins 
40.000 volumes ; on en conservait plus de 30.000 
a la Sorbonne, au s6minaire Saint-Sulpice, chez 
les Jacobins de la rue Saint-Honor6 ; de 20 & 
25.000 chez les Minimes de la place Royale, 
chez les Grands- Augustins, chez les Feuillants, 
les Cordeliers, les Blancs-Manteaux, au s6minaire 
des Missions-EtrangSres, au noviciat des Jaco- 
bins, etc., etc. 
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IV 



La Revolution arrive. Tout s'6croule, puis tout 
reparait et se renouvelle. Les couvents sont 
ouverts, et leurs livres saisis vont s'ajouter h ceux 
que Ton a enlev6s chez les 6migr6s, aux ballots que 
nos g6n6raux expedient des pays conquis. Fait 
cerlainement uniquo dans l'histoire, TEtat se 
trouva alors possesseur d'environ huit millions de 
volumes provenant surtout de confiscations. Paris 
a lui seul en avait fourni 1.800.000. Mais tant 
de trfeors accumul£s 6taient bientdt devenus un 
embarras. On les entassa dans huit grands d6p6ts, 
ditsD^pdts UtlSraires ou Depots nationauco, dont 
les plus importants 6taient 6tablis chez les J6suites 
de la rue Saint-Antoine, au couvent des Corde- 
liers et k celui des Gapucins de la rue Saint- 
Honor6. Pour se partager les d^pouilles qu'ils 
renfermaient, trois biblioth&ques seulement res- 
taient debout : la Bibliothfeque du roi devenue 
Bibliothftque nationale, labibliothfique Mazarine, 
redevenue bibliothfeque des Quatre-Nations, et la 
bibliothfeque de l'abbaye de Sainte-Genevifive, 
devenue biblioth&que du Panth6on; une qua- 
triftme, celle de 1' Arsenal, allait prendre naissance 
au milieu de ces ruines. 

Les. D6p6ts litt6raires furent ouverts aux 
biblioth6caires de ces quatre 6tablissements, qui 
eurent Tautorisation d'y puiseri leurgr6, pour 
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completer les collections confines k leurs soins. 
Van Praet y recueillit pour la Nationale 300.000 
volumes ; 1'* bb6 Leblond 50.000 volumes pour 
la Mazarine, etc. , etc. Ce fut de Ik aussi que tirfe- 
rent leur premier fonds plusieurs bibliotheques 
sp6ciales, aujourd'hui riches et prosp&res, celles 
de l'6cole Polytechnique, de la cour de Cassation, 
du conservatoire des Arts et M6tiers, etc., etc. 

Pourtant, en 1825, Paris comptait seulement 
cinq bibliotheques publiques ; il est vrai qu'elles 
ouvraient tousles jours. C'6taient : 

La bibliotheque Mazarine, ouverte de 10 k 2 
heures. Vacances du 15 aout au 15 octobre. 

La bibliotheque du Roi, ouverte de 10 k 2 
heures. Vacances du l er septembre au 15 octobre. 

La bibliotheque Sainte-Genevieve. Ouverte de 
10 k 2 heures. Vacances du l er septembre au 
3 novembre. 

La bibliotheque de la Ville de Paris. Ouverte 
de midi k 4 heures. Vacances du l er septembre. 
au 15 octobre. 

La bibliotheque de V Arsenal, ouverte dt 
10 a 2 heures. Vacances du 15 septembre au 
3 novembre. 

Un Guide de cette ann6e ajoute : « II existe 
d'autres bibliotheques non publiques, mais dans 
lesquelles les hommes instruitspeuvent facilement 
p6n6trer. Celle de Tlnstitut possfede 70.000 
volumes, celle de la Cour de cassation 30.000 
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volumes, celle du Tribunal de premiere instance 
20.000 volumes, celle du cabinet du roi, au 
Louvre, 30.000 volumes, etc. » 

Les incendies allum&s par la Commune de 1871 
ont fort maltrait^ ces trois dernteres; mais, 
depuis lors, les bibliothfeques se sont multiplies 
k Paris avec une merveilleuse rapidit6. II s'agit 
de bibliothfiques sp^ciales. bien entendu, r6unis- 
sant.autantque possible tous les ouvrages relatifs 
& un mfeme sujet, car Tabondance des productions 
intellectuelles ne permet plus de cr^erdes biblio- 
theques encyclop6diques. II ne se fonde pas une 
soci6t6 savante, une 6cole, un 6tablissement 
public qui ne veuille avoir sa biblioth&que sp6- 
ciale, le pr6sent volume le prouve assez, et qui 
ne fasse parfois de s6rieux sacrifices pour Tenri- 
chir. Paris renferme ainsi une foule de collections 
tr6s interessantes et tr6s peu connues. Combien 
de Parisiens ignorent qu'il existe dans les b&ti- 
ments du Palais de Justice au moins sept biblio- 
thftques bien distinctes, repr6sentant environ 
200.000 volumes, et dans le Palais du Louvre au 
moins neuf biblioth&ques repr6sentant pr6s de 
100.000 volumes ! 

Gomme je le dis plus haut , toutes les collections 
que je d6cris dans ce petit volume ont 6t6 visit^es 
par moi, et j'ai cru devoir consacrer a chacune 
d'elles quelques lignes pour rappeler son ori- 
gine et son pass6. En revanche, je me suis presque 
toujours abstenu de mentionner la sp6cialit6 
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qu'elle repr^sente. Ge renseignement, qui ne 
peut s'appliquer aux bibliotheques encyclop6- 
diques, m'a paru inutile pour les autres, leur nom 
k lui seul fournissant sur ce point la plus claire 
des indications. 11 est 6vident, en effet, que la 
bibliothfeque de la soci6t6 de botanique, par 
exemple, ou celle de la soci6t<i de g6ographie 
renferment surtout des ouvrages relatifs k la 
botanique et k la g6ographie. Dans les 6tablisse- 
ments destruction, la biblioth^que est toujours 
le reflet de l'enseignement qui y est donn6, et 
celui-ci se trouve detail 6 dans la liste sommaire 
dont chaqu ' notice est suivie. 

Je n'ai pas mentionn6 de biblioth&jue poss6- 
dant moins de quinze cents volumes. Pour les 
atitres, suis-je complet ? Certainement non. II 
existe k Paris des bibliotheques dans tous les 
coins et il s'en cree sans cesse; j'ai accueilli 
toutes celles qui se sont fait connaitre, toutes 
celles qui m'ont 6t6 signages, toutes celles que 
j'ai pu trouver, et n6anmoins il se peut trfes 
bien que d'assez importantes collections aient 
6chapp6 k mes recherches. J'en exprime de 
sinceres regrets k mes lecteurs, mais je les prie 
de considfirer qu'il n'est pas facile de decouvrir 
une bibliolhfeque independante do tout 6tablisse- 
ment public, si, par indifference ou par modestie, 
elle ne se soucie pas de r6v61er son existence. 



Alfred FRANKLIN. - 
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BIBLIOTHEQUES DE PARIS 



ACADEMIE DE MEDECINE 

16, rue Bonaparte. 

Creee en decembre 18*20, Pacademie royale de 
medecine siegea d'abord au n° 8 de la rue de Poitiers ; 
on lui accorda ensuite, dans la rue des Saints-Peres, 
un local dependant de la Charite. Elle eut la, au 
rez-de-chaussee et a Tangle du boulevard Saint- 
Germain, une bibliotheque d'aspect bien modeste, 
mais qui s'enrichit rapidement par des achats, des 
dons et des legs. Parmi les seconds, il faut surtout 
mentionner Padmirable collection du docteur Charles 
Daremberg, qui se composait d'environ douze mille 
volumes, et qui fut achetee a ses heritiers par le gou- 
vernement. 

En novembre 1903, Pacademie se transporta rue 
Bonaparte, dans une somptueuse demeure construite 
a son intention. La bibliotheque en occupe toute la 
facade, qui a ete disposee interieurement pour elle en 
cinq etages. Gette bibliotheque possede aujourd'hui 
pres de 15.000 volumes, un nombre immense de 
periodiques et environ 5.000 portraits de medecins, 
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dont la plus grande partie fut donnee par le docteur 
Munaret. Elle a un budget de 2.900 francs et est 
ouverte les mardis, jeudis et samedis aux membres de 
Pacademie ; 1'acces en est, d'ailleurs, toujours facile a 
toutmedecin. 

Bibliothecaire M. le docteur Laloy. 

ADMINISTRATION 
DES MONNAIES ET MEDAILLES 

11, QUAI CONTI. 

C'est vers 1777 que l'hdtel des raonnaies quitta la 
rue a laquelle il avait donne son nom et fut install e 
dans les batiments que Tarchitecte Jacques-Denis 
Antoine venait d'elever sur l'emplacement de Pancien 
h6tel de Conti. La bibliotheque y fut transporter, 
ainsi que plusieurs machines anciennement emplo\ ees 
a la fabrication du numeraire. 

La collection actuelle fait suite au riche musee de 
l'etablissement ; elle renferme environ 4.000 volumes 
imprimes, 430 manuscrits, une centaine de perio- 
diques et un tres grand nombre de plans relatifs aux 
hdtels des monneies. Cette bibliotheque n'est pas 
publique et l'acces en est difficile. 

Le musee a remplace, en 1827, le cabinet minera- 
logique cree par Georges Sage, et qui fut partage 
entre le museum d'histoire naturelle et Tecole des 
mines. 

ADMINISTRATION DU MONT-DE-PIETE 

45, rue des Francs- Bourgeois. 
Cette administration, qui date de 1777, possede une 
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bibliotheque d'environ 4.000 volumes, concernant 
Teconomie politique, l'usure, le credit, les pr6ts sur 
gage, etc. La salle de lecture est a la disposition des 
fonctionnaires de l'etablissement durant les heures 
d'ouverture des bureaux, de neuf a quatre beures. 
Bibliothecaire : M. Truffol. 



ADMINISTRATIVE DE LA VILLE DE PARIS 

A L'HdTEL DE VILLE. 

Brulee en 1871, reconstitute au palais du Luxem- 
bourg des 1872, cette bibliotheque fut transported 
d'abord au pavilion de Flore, puis dans les batiments de 
Thotel de ville reconstruit, ou elle occupe une belle 
salle situee au sixieme etage et eclairee par un 
plafond vitre. 

Cette collection se divise en deux sections : l'une 
renferme les documents administratifs francais, Tautre 
les documents offerts par Tetranger en echange de 
ceux que lui envoie la ville de Paris. La section fran- 
chise possede environ 40.000 volumes et la section 
etrangere environ 22.000. Toutes deux sont ouvertes, 
de midi a cinq heures, aux fonctionnaires de la prefec- 
ture et aux personnes munies d'une carte d'entree 
delivree par le prefet. 

Bibliothecaire : M. Precy. 



ANNUAIRE DIDOT-BOTTIN 

19, RUE DE L'UNIVERSITE. 

Cette bibliotheque se compose d'un seul ouvrage, 
YAnnuaire Didot-Bottin. Mais cet ouvrage est arrive* 
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a la cent-douzieme annee de sa publication, forme 
pres de 200 volumes, et constitue un tres precieux 
repertoire de documents historiques. 

La salle de lecture peut contenir une dizaine de 
personnes et est ouverte de dix a quatre heures. On 
y est admis sur demande adressee au directeur de 
Tannuaire. 



ARCHEVfiCHE 

50, RUE DE BOURGOGNE. 

L'archevSche occupa, jusqu'en 1855, le palais atte- 
nant a l'eglise Notre-Dame. II fut alors transfere rue 
de Grenelle, n° 127, dans le vieil hdtel du Chatelet, 
oeuvre de Cherpitel, et que Napoleon avait donne au 
ducde Cadore. La bibliotheque archiepiscopale, pillee, 
comme on sait, en 1831, n'avait pas ete serieusement 
reconstituee, et Fh6tel de Cadore ne renferma jamais 
plus de 16 a 1.800 volumes. lis viennent d'etre trans- 
ported dans le nouvel archeveche. 

Bibliothecaire : M. Charles Taranne. 



ARCHIVES DEPARTEMENTALES ET 
COMMUNALES 

30, quai Henri IV. 
Cette bibliotheque, qui releve de la prefecture de la 
Seine, fut creee en 1889. Elle renferme environ 
3.000 volumes, tous. relatifs a Paris et au departement 
de la Seine. Elle est ouverte de neuf heures du matin 
a six heures du soir, et recoit environ douze cents 
lecteurs par an. 



! 

\ 
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ARCHIVES NATIONALES 

60, rue des Francs-Bourgeois. 

Les archives nationales, etablissement cree par 
PAssemblee conslituante, possedent une bibliotheque 
d'environ 35.000 volumes, oil dominent l'histoire, la 
bibliographie, la paleographie ei la jurisprudence. 
Elle eut pour premier fonds la bibliotheque du 
Tribunal;, qui avait ete formee elle-m6me d'ouvrages 
provenant des D6p6ts litteraires de la Revolution ; il 
entre a pea prfes pour un dixieme dans la composition 
actuelle de la bibliotheque. Celle-ci est ouverte tous 
les jours de onxe heures a quatre heures, mais seule- 
ment pour les fonctionnaires de la maison. Son entretien 
est assure par un budget de 1.500 francs. 

Bibliothecaire : M. Courteault. 



ARSENAL 

RUE DE SULLT. 

C'esi la plus jeune, mais non la moins precieuse des 
bibliotheques publiques appartenant a TEtat. Elle a 
ete formee par Antoine-Rene d'Argenson, marcpiis de 
Paulmy, qui fut ambassadeur et ministre de la guerre 
sous Louis XV. Ren6 de Paulmy, bibliophile fort 
avise, rassembla peu a peu la plus belle bibliotheque 
litteraire qu'un particulier ait peut-^tre possedee. 
Augmentee en une fois, le 4 mars 1786, de 80.000 
volumes provenant du due de La Vallifcre, elle en 
arriva a renfermer plus de 160.000 volumes, loges par 
leur maitre a TArsenal, qu'il habitait et dont il etait 
gouverneur et bailli. II y mourut le 13 aout 1787. 

3* 
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Craignant que ses chers livres fussent disperses apres 
lui, il les avait vendus (20 juin 1785) au comte d'Artois, 
s'en reservant la jouissance sa vie durant.. 

Mise sous sequestre le 9 novembre 1791, cette 
bibliotheque fut confisquee le2 septembre 1792, comme 
bien d'emigre. H.-P. Ameilhon, bibliothecaire de la 
Commune, et qui eut pre&re l'6tre de 1' Arsenal, puisa 
pour elle a pleines mains dans les Depots nationaux et 
reussit a la sauver. En effet, par arrdte du l er messidor 
an IV (16 juin 1796), le Directoire l'avait mise a la 
disposition de l'lnstitut, qui venait d'etre constitue. 
Ameilhon desesp&re fit si bien que ce fut la biblio- 
theque de la Commune qui echut a PInstitut, et un 
arr&e du 9 floreal an V (28 aout 1797) declara 
nationale et publique la bibliotheque de V Arsenal. En 
Tan X, elle semble avoir appartenu pendant quelques 
mois au senat. Sous la Restauration, elle redevint 
BiAliothdque de Monsieur, nom qu'elle avait un instant 
porte sous Louis XVI ; une ordonnance du 25 avril 
1816 la restitua m^me au comte d'Artois. 

Vers 1825, on lui attribuait deja 250.000 volumes 
et 6.000 manuscrits, et elle etait ouverte au public tous 
les jours de dix a deux heures. On y entre aujourd'hui, 
de dix a quatre heures. Elle possede environ 600.000 
volumes imprimes, non compris une immense quantite 
de revues etjournaux politiques, 10.000 manuscrits, 
120.000 estampes, et 2.500 cartons renfermant les 
papiers de la Bastille. MM. Funck-Brentano et Ravais- 
son ont donne un catalogue et des extraits de ces 
curieux documents. Le catalogue general des manus- 
crits a ete publie par M. Henry Martin. 

Pour tout ce qui concerne notre ancienne litterature, 
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aucune bibliotheque ne peut Sire comparee a 1' Arsenal; 
moralites, mysteres, romans, poesies, etc. servent de 
preface aux 35.000 pieces de theatre que Ton j 
conserve. 
Administrateur : M. Henry Martin. 



ASSISTANCE PUBLIQUE 
3, avenue Victoria. 

Une bibliotheque de 1'assistance publique avait ete 
creee en 1837 par le conseil general des hospices ; 
elle comptait environ 8.000 volumes quand elle fut 
detruite par les incendies de 1871. Six cents volumes 
a peine echapperent au desastre. lis servirent de 
premier fonds a une reconstitution entreprise vers 
1903, par M. Andre Mesureur, qui obtint du conseil 
municipal un credit de 15.000 francs et une subvention 
annuelle de 1.500 francs. Des echanges avec les 
administrations hospitalieres de province et de Petran- 
ger completerent les achats. 

Cette collection est installee avenue Victoria, dans 
plusieurs pieces du cinquieme etage (escalier A). Elle 
renferme aujourd'hui 5.313 volumes et une multitude 
de documents concernant l'histoire de Paris : plans, 
affiches, jetons, medailles, gravures, photographies, 
qui concourent a lui donner son veritable caractere de 
bibliotheque specialement consacree aux questions 
d'assistance et a l'histoire de r assistance publique a 
Paris. 

Centre de renseignements pour Tadministration 
et pour les erudite, elle est ouverte tous les jours de 
neuf heures du matin a six heures du soir. 



ASSOCIATION POUR LES ETUDES GREGQUES 



association pour l'encouragement 
des Etudes grecques en France 

44, rue de Lille. 

Cette association a ete fondee en 1867, et elle s'est 
reunie d'abord chez M. Brunet de Presles, dans la rue 
des Saints-Peres. 

Le siege social fat ensuite transports rue de Lille, 
ou il est encore. Les assemblies mensuelles se tiennent 
a l'ecole des Beaux-Arts, et la bibliotheque, composee 
d'environ 5.000 volumes, est classee a la Sorbonne, 
dans la salle des conferences de grec. 

Bibliothecaire : M. Lebegue. 



ASSOCIATION CORPORATIVE 
DES tiTUDIANTS EN MEDECINE 

21, rue Hautepeuille. 

Cette association possede une bibliotheque composee 
d'environ 3.000 volumes. La salle de lecture, ouverte 
de dix heures du matin a onze heures du soir, regoit a 
peu pres deux cents etudiants par jour. 

Bibliothecaire : M. Adaim. 



ASSOCIATION GENERALE 
DES ETUDIANTS DE PARIS 

43, rue des Ecoles. 

L'association debuta tort modestement en 1884, et, 
des Tannee suivante, elle avait reuni une bibliotheque 
qui comptait un millier de volumes. Bient6t accrue 
par des dons tres nombreux, auxquels s'ajouta bientdt 
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un budget de 3.000 francs, elle se compose aujourd'hui 
d'environ 22.000 volumes. Deux mille d'enire eux, 
romans, poesies, oauvres dramatiques, revues litteraires 
et scientifiques, etc., constituent une bibliotheque de 
pr^t qui ne chdme guere. Les autres, classes suivant 
leur specialite, forment en realite plusieurs bibliothe- 
ques distinct es, ouvertes tons les jours de huit heures 
du matin a minnit, et que Ton trouve decrites dans 
YAnnuaire publie chaque annee par l'association. 
Bibliothecaire : M. Aubry. 



ASSOCIATION 
DES 6TUDIANTS PROTESTANTS 

46, RUB DB VAUCHRABD. 

Cette association fut fondee vers 1891, dans la rue 
Saint-Jacques, sous le titre sociiU fraternclle rfV/w- 
diants. Elle devint ensuite cercle des Studiants, et elle 
adopta son nom actuel en Janvier 1905. Les salles de 
lecture, de travail, de conversation, et la bibliotheque 
qui compte 10.000 volumes, sont ouvertes tous les 
jours depuis neuf heures du matin jusqu'a onze heures 
dusoir. 

L'association a depend en 1907, pour achat de 
livres et reliures 1.451 fr. 30, et pour abonnements aui 
journaux 744 fr. 30. 



ASSOCIATION VALENTIN HAUY 

9, RUE DUROC. 

CBuvre excellence, qui date de 1885 et a eu pour 
promoteur M. Maurice de la Sizeranne. Au deuxieme 
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etage du bel immeuble ou elle vient de s'installer, on 
trouve une bibliotheque de livres imprimes en relief, 
a l'usage des aveugles. Elle compte 22.000 volumes, 
et le catalogue, a lui seul, en remplit sept. (Test 
egsentieHement une bibliotheque circulante de prSt, 
destinee aux aveugles de Paris 4 , de la France et 
m6me de l'etranger. L'association a organise en 
province trente-neuf depdts qui prStent autour d'eux 
et sont alimentes par la bibliotheque centrale. Elle 
expedie ainsi chaque annee plus de 40.000 volumes. 

Les livres imprimes en relief tiennent beaucoup de 
place : la matiere comprise dans un volume in-18 
ordinaire exige 12 volumes in-8° ; ces livres reviennent 
done fort cher, et l'association retribue de nombreux 
copistes. Elle possede aussi, dans le monde, des 
copistes benevoles qui emploient leurs loisirs a trans- 
crire pour les aveugles, travail facile et vite appris. 

Bibliothecaire : M. de Menieux (aveugle). 



BANQUE DE FRANCE 

1, RUE DE LA VrILLIERE. 

La banque de France fut creee en fevrier 1800. 
D'abord logee a l'hdtel Massiac, sur la place des 
Victoires, elle acheta a TEtat, en 1808, les batiments 
actuels. Ceux-ci avaient ete construits pour le marquis 
de la Vrilliere, et constituaient alors Th6tel dit de 
Toulouse, qui etait devenu propriete nationale sous la 
Revolution. La banque s'y installa en 1812, mais 

1 Bile en fournit, par exemple, a Thdpital des Quinze- 
Vingts, qui n'a point de bibliotheque. 
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elle ne commence qu'en juin 1870 a se former une 
bibliotheque. Celle-ci, installee dans les batiments de 
la rue de la Vrilliere, se compose de trois jolies salles 
entourees d'armoires en chene. Exclusivement a 
Pusage du service, elle comprend 10.750 volumes, ou 
dominent les sciences economique et financiere. On 
j remarque la collection complete, toujours assez 
rare, de quelques grands ouvrages, depuis leur fonda- 
tion jusqu'a Fannee courante : leMonileur et YOfficiel, 
Yannuaire Didot-Bottin, la Cote de la bourse % etc., etc. 
Bibliothecaire : M. Mollet. 



BIBLIOTHEQUE FORNEY 

12, rub Titon. 

En 1874, un ancien negociant, nomme Aime- 
Samuel Forney, leguait a la ville de Paris une 
somme de deux cent mille francs destinee a fonder 
soit une ecole professionnelle, soit une bibliotheque 
populaire. La Ville, s'inspirant de cette double pensee, 
crea rue Titon, dans un vaste b^timent dependant de 
l'ecole municipale, un 6tablissement d'art industriel, 
oii l'on reunit des livres, cartes, dessins, echantillons, 
modeles de tous genres et de diverses epoques concer- 
nant meubles, tapisseries, ceramiques, bijouterie, 
bronzes d'ameublement, etc. , bref tous les objets neces- 
saires pour fournir aux employes et ouvriers de la 
plupart des industries les moyens de completer leur 
education professionnelle. 

Cette utile fondation a ete ouverte au public le 
l er mars 1886. Des la premiere annee, elle comptait 
9.413 lecteurs ou emprunteurs ; en 1898, ce chiflre 
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^tait de 102.573. Son budget, distinct de celui des 
autres bibliotheques municipales , *e monte a 
16.250 francs, dont 7.105 francs proviennenl du 
revenu du legs Forney et 9.145 d'une subvention 
accordee par la Ville. 

La bibliotheque Forney est ouverte tous les jours 
de la semaine depuis une heure jusqu'a trois et 
depuis sept heures jusqu'a dix heures du soir ; le 
dimanche, les seances ont lieu de neuf heures a midi 
et de deux a cinq heures. Elle possede 10.000 vol. et 
80.000 estampes. . 

BIBLIOTHEQUE GUSTAVE TRIDON 

10, IMPASSE d'OrAN. 

Cette collection a ete fondee en 1892 par Madame 
veuve Tridon, en souvenir de son fils. 

Dans une vaste salle, tout a fait independante de 
l'ecole existant au fond de l'impasse, sont reunis 
6.105 volumes de lecture courante, dont le catalogue 
a ete imprime. Us constituent une bibliotheque de 
prfits qui est ouverte de cinq heures a sept heures et 
le soir de neuf heures a onze heures. Elle regoit 
chaque jour de 150 a 200 emprunteurs, et le nombre 
des prSts annuels s'eleve a environ 55.000. 

Bibliothecaire : M. Vernier. 



BIBLIOTHEQUE CENTRALE 
DEL'INTERNAT 

avenue Victoria, 3, escalier A, 5 e etage. 
Cette collection, annexe de la bibliotheque de 
l'.aasistaiice publique, a ete creee en 1905 par M. Andre* 
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Mesureur. L'association des internes et ancfons 
internes des hopitaux y contribua pour une somme 
importante, puis les salles de garde farent invitees a 
y verser les livres qui leur seraient devenus inutiles ; la 
Pitie a elle seule fournit 398 volumes. De genereuses 
donations emanant de professeurs de la Faculte et de 
medecins des hopitaux, plusieurs legs, celui par exem- 
ple de la bibliotheque du professeur Tillaux, comple- 
terent ce premier fonds, de sorte que la collection 
possede aujourd'hui environ 15.700 volumes, plus de 
1.500 theses , 2.850 periodiques et 16.000 brochures 
diverses. Elle est ouverte aux internes et aux externes 
des hopitaux de deux a cinq heures, et le soir de 
huit heures et demie a neuf heures et demie, meme 
jusqu'a onze heures si des travailleurs le demandent. 



BIBLIOTHEQUE THIERS 
27, place Saint-Georges. 

En 1906, Madame Dosne donna a Finstitut de 
France Th6tel que M. Thiers avait possede a Paris 
place Saintr-Georges. Elle desirait qu'il v tot cree une 
bibliotheque annexe de celle de l'institut. 

II ne s'y trouve encore que tres peu de volumes, 
tous provenant des successions Dosne et Thiers ; mais, 
conformement aux intentions de la donatrice, l'ins- 
titut compte y etablir une collection relative a 
Phistoire moderne depuis 1789 jusqu'a u temps 
present, caractere special qui rappellera la grande 
GBuvre laissee par rhistorien de la Revolution, du 
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Consulat et de l'Empire. Les revenus affectes a la 
fondation permettront prochainement d'ouvrir cette 
bibliotheque et suffiront pour Tentretenir. 

Voy. Fondation Thiers. 



BUREAU DES LONGITUDES 
3, rue Mazarine. 

La fondation du bureau des longitudes remonte au 
25 juin 1795. Compris dans les services de l'obser- 
vatoire, il n'eut pas d'abord une bibliotheque person- 
nels. En 1876 seulement, le bureau fut transports 
rue Mazarine, dans un petit batiment situe au fond de 
la troisieme cour du palais de l'lnstitut, et cette 
separation necessita un partage des livres. 

La bibliotheque actuelle, pourvue d'un budget 
annuel de mille francs, comprend 8.135 volumes, 
parmi lesquels 4.805 periodiques. On y conserve 
aussi quelques manuscrits de Delambre, de Condorcet, 
d'Arago, etc. 

Bibliothecaire : M. J. Tessier. 



CAISSE D'AMORTISSEMENT 

ET DES DEPOTS ET CONSIGNATIONS 

5, $uai d'Orsay. 

Cet etablissement, fonde en 1816, occupa les 
batiments de l'ancien couvent de TOratoire, dans 
la rue de ce nom, jusqu'en 1854, annee ou celui-ci 
fut demoli pour livrer passage a la rue de Rivoli. 
Reorganised en 1890, la caisse d*amortissement 
possede aujourd'hui une bibliotheque de 14.000 
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volumes, installee dans deux belles salles donnant sur 
le quai d'Orsay. Elle esl ouverte, depuis dix heures 
du matin jusqu'a cinq heures du soir, au personnel do 
la maison, et constitue surtout une bibliotheque de 
pr6t, car elle ne recoit guere que quatre ou cinq 
lecteurs par jour, et elle a pr6te 3.339 ouvrages durant 
Tannee 1905. Elle n'a jamais de vacances. 
Bibliothecaires : MM. de Reinach et Lombard. 



CERCLE ARTISTIQUE ET LITTERAJRE 

7, RUE VOLNEY. 

Ce cercle possede une bibliotheque de 14.000 
volumes, dont le catalogue a ete imprime en 1900, et 
qui est tenue au courant des acquisitions nouvelles. 
Dn employe du cercle, designe par le gerant, 
remplit les fonctions de bibliothecaire. 



CERCLE DE LA LIBRAIRIE 

117, BOULEVARD SAINT-GERMAIN. 

Le cercle de la librairie fut fonde en 1847 et eut 
d'abord son siege rue Bonaparte. En 1864 seulement, 
il entreprit de se former une bibliotheque. L'achat 
d'une collection de livres relatifs a rimprimerie, a la 
librairie et a la papeterie en fournit le premier fonds ; 
elle fut achetee a un libraire nomme Simon Merlin, et 
le catalogue des 349 pieces qui la composaient fut 
publie Tannee m6me. 

En 1880, le cercle inaugura le bel h6tel qui venait 
d'etre construit pourlui. Presque aussitM, ses membres 
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resolurent d'installer dans les combles, tres vasles et 
tres clairs, une bibliotheque a la fois historique et 
technique. Un credit annuel de 1.000 francs, lui fut 
des lore consacre, et la bibliotheque renferme aujour- 
d'hui environ 3.500 ouvrages, sans compter un grand 
nombre de periodiques speciaux . 

Cette bibliotheque n'est pas publique, mais l'acces 
en est tres facile, et elle a concouru a la redaction de 
plus d'une these soutenue a l'ecole de droit et a l'ecole 
des chartes. 

Bibliothecaire : M. Louis Polain. 



CERCLE MILITAIRE 

37, RUE Bellechasse. 

Cette annexe du cercle militaire est installed dans 
Fancien couvent des Bernardines de Pentemont, 
devenu, apres la Revolution, caserne des gardes du 
corps, puis des Cent-Gardes. C'est en 1871 qu'un 
embryon de cercle militaire y prit naissance , et 
qu'y fut commencee une fort belle bibliotheque 
historique et technique, qui n'a guere ete alimentee 
que par des dons. Elle n'en possede pas moins 
aujourd'hui pres de 33.000 volumes 1 , y compris une 
centaine de journaux etrangers. Annuellement, elle 
s'accroit d'environ 1.000 volumes, et les membres du 
cercle en empruntent 10.000 environ. 

Bibliothecaire : M. le lieutenant-colonel Frocard. 



< Dans sob local de l'avenue de l'Opera, le cercle militaire 
b» •ouerfe <j»e quelqnes volamee, remans, periodiques, etc. 
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Cette bibliotheque vient d'etre fermee, et il serait 
question, parait-il, de la transferer a l'h&tel des 
Invalides. Je n'en ai pas moins cru devoir conserver 
ici la courte notice que j'avais redigee en 1907. 



GHAMBRE DES AVOIDS 

PRES LA COUR D'APPEL 

au Palais de Justice. 

La Revolution supprima les procureurs, et, modi- 
fiant le nom sous lequel ils s'etaient fait une 
deplorable reputation de fourberie et d'avidite, designa 
leurs successeurs sous celui d'avoues. Leur bibliothe- 
que, quicompte environ 1.500 volumes, est installee 
au deuxieme etage sur la cour de la Sainte-Chapelle. 
Elle a ete creee et elle est entretenue sur les fonds de 
la compagnie. Les avoues et leurs clercs j sont admis 
de dix a quatre heures, et les fonctions de biblio- 
thecaire sont delegues chaque annee a un membre de 
la cnambre. 



CHAMBRE DES AVOUES PRES LE TRIBUNAL 
DE PREMIERE INSTANCE 

au Palais de Justice. 

La chambre des avoues est composee de membres 
elu> par leurs confreres. Elle a son siege au Palais de 
Justice, dans un local situe au premier etage, avec 
entree par la salle des Pas-Perdus. La bibliotheque 
date de la loi du 4 decembre 1800, qui reorganisa 
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la Compagnie. Elle renferme environ 6.000 volumes, 
et elle est ouverte de dix a quatre heures aux avoues 
et a leurs clercs. 

Un membre de la chambre a le titre de bibliothe- 
caire, mais les fonctions sont deleguees a M. Eugene 
Vaubuisson, qui les remplit depuis quarante-deux ans. 



CHAMBRE DE COMMERCE 

3, RUE Feydeau. 

Cette bibliotheque date de 1821, etdoit son premier 
fonds a M. Uhlenhut, ancien negociant, qui lui oftrit 
sa collection d'ouvrages commerciaux comprenant 
2.533 volumes bien choisis. 

En 1829, la bibliotheque de la chambre de com- 
merce est ouverte deux jours par semaine au public ; 
en 1894, elle dispose d'un budget annuel se montant 
a 6.000 francs et possede 30.000 volumes ; en 1899, 
elle a reuni 40.000 volumes, assures pour 160.000 £r., 
et, dans la nuit du 14 au 15 mai, elle est presque 
entierement detruite par un incendie. 

M. Georges Masson, president de la chambre de 
commerce et editeur, fit appel a ses confreres ; divers 
ministeres, les prefectures de la Seine et de Police 
pr&erent leur concours, en sorte que la bibliotheque, 
reconstitute et installee dans un fort beau local, 
atteignit rapidement le chiffre de 40.000 volumes, 
parmi lesquels figurent la plupart des ouvrages relatifs 
aux douanes, aux transports, aux monnaies, aux poids 
et mesures, a la statistique. a la legislation industrielle 
et commerciale, a la navigation, aux voyages^etc, etc. 
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Cette collection est ouverte de onze a cinq heures, et 
son catalogue methodique ne tardera pas a 6tre imprime. 
Tres sagement, elle a cesse d'etre publique,mais on y est 
admis sur la presentation d'une carte que delivre avec 
liberalite le secretaire-general de la chambre. 

Bibliothecaire : M. Philbert. 



CHAMBRE DES DEPUTES 

QUAI D'ORSAY. 

Le palais qu'occupe aujourd'hui la chambre des 
deputes fut construit, vers 1722, pour une duchesse 
douairiere de Bourbon. Confisque, comme bien d'emi- 
gre, pendant la Revolution, on y installa successi- 
vement Tecole poly technique, le conseil des Cinq- 
Cents, puis le Corps legislatif. 

La Restauration le rendit a la maison de Bourbon 
qui, moyennant un loyer de cent vingt-quatre mille 
francs, en laissa la jouissance aux deputes. Achete par 
l'Etat en 1827, le palais Bourbon fut l'objet de tres 
nombreux embellissements. Le magnifique local qui 
abrite la bibliotheque a ete decore sous Louis- 
Philippe ; de ce moment datent les peintures de 
Delacroix qui ornent les voutes. 

Le premier fonds de cette collection se composa de 
12.000 volumes, qu'avait reunis le comite de Flns- 
truction publique. En disparaissant (1796), il les laissa 
au conseil des Cinq-Cents quisiegeait alors aux Tui- 
leries, et quand celui-ci se transporta dans le Palais- 
Bourbon, la bibliotheque Ty suivit. 

Elle a singulierement prospere, car, elle possede 
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aujourd'hui 250.000 volumes, ou dominent la juris- 
prudence, l'histoire et Teconomie politique. L'on y 
conserve des autographes de Jean-Jacques Rousseau. 
Elle dispose d'un budget annuel de 20.000 francs. 

Le catalogue des manuscrits a ete publie en 1907. 

Bibliothecaire : M. Alphonse Chervet. 



CHAMBRE STNDICALE DE L'HORLOGERIE 

30, RUE Manin. 

La bibliotheque creee en 1880 par l'ecole d'horlo- 
gerie est aujourd'hui la propriete de la chambre 
syndicate. Cette collection renferme environ 2.000 
volumes, imprimes, manuscrits, estampes, dessins, 
portraits, etc , tous relatifs a la mesure 'du temps et 
aux sciences connexes. Elle est ouverte aux membres 
de la chambre syndicate de deux a cinq heures et le 
dimanche de dix heures a midi. 

Bibliothecaire : M. Tourret, horloger. 



CHAMBRE DES NOTAIRES 

12, avenue Victoria. 

La chambre des notaires eut, depuis 1803, son 
siege sur la place du Chatelet, mais les bailments 
qu'elle y occupe aujourd'hui datent seulement de 1854. 
Elle y a etabli une bibliotheque qui est installee au 
deuxieme etage, dans de vastes salles laien eclairees. 

Cette collection fut commencee vers 1786. Les notai- 
res y contribuerentpar le don deplusieurs ouvrages; on 
imposa ensuite une contribution de trois cents francs 



COLLEGE CHAPTAL 61 



a chaque membre nouveau. Sorame toute, la biblio- 
theque possedait en 1789, 330 volumes; en 1812, 
730 volumes; en 1822, 4.037 volumes..; en 1875, 
5.000 volumes, dont le catalogue a ete dresse et 
imprime par les soins de M e Cherrier, alors syndic. 
Elle compte aujourd'hui 7 a 8.000 volumes, et est 
entretenue au moyen d'une rente que lui a leguee un 
notafre de Paris. Elle est ouverte, pour les notaires 
et pour leurs clercs, tous les jours de dix a quatre 
heures. 

La chambre designe chaque annee un membre 
charge de la surveillance de la bibliotheque, et le 
catalogue est tenu au courant par un professional qui 
lui consacje un jour chaque semaine. 

Ue'cole poly technique de notarial (28, rue Serpente) 
ne possede point de bibliotheque. 



COLLEGE CHAPTAL 

45, BOULEVARD DES BATIGNOLLES. 

A l'origine, cet etablissement, alors situe rue 
Blanche, n'etait qu'une institution particuliere. La 
ville de Paris l'acheta en 1844, et y organisa un cours 
complet d'etudes, depuis les connaissances necessaires 
a un commergant jusqu'a la preparation a Tecole 
Poly technique. 

Ce college compte aujourd'hui deux mille eleves, 
dont cent cinquante pensionnaires. La bibliotheque, 
une des plus jolies de Paris, est installee dans Tan- 
cienne chapelle ; elle renferme environ 7. 000 volumes 
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et est ouverte, le matin de huit heures et demie a 
midi, le soir de quatre heures et demie a sept heures. 
Le bibliothecaire, M. Phil. Boisson, dispose de 
mille francs par an, pour achat de livres et reliure. 



COLLEGE DE FRANCE 

RUE DES 6cOLES. 

Au premier etage de Paile droite, dans sept salles 
fort simples, est installee une bibliotheque d'environ 
10.000 volumes. Instrument de travail pour les 
professeurs, sa composition est tres variee, piiisque les 
44 chaires et les 5 cours complementaires de l'etablis- 
sement embrassent presque toutes les connaissances 
humaines. 

Le secretaire du college remplit les fonctions de 
bibliothecaire. 

En dehors de cette bibliotheque centrale, le college 
de France renferme, a l'usage de ses onze laboratoires, 
onze bibliotheques speciales, entretenues sur le credit 
affectea chaque laboratoire et administrees par le profes- 
seur de chacun d'eux. Ellessont, en general, tres bien 
fournies, possedent des collections rares, des perio- 
diques frangais et etrangers. 

Matieres comprises dans l'enseignement : 

Anatomie generale. Biologie generale. 

Antiquites americaines. Chimie minerale. 

Archeologies assyrienne Chimie organique. 

et egyptienne. Economie politique. 
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Embryogenie comparee. 
Epigraphie et antiquites 

grecques. 
Epigraphie et antiquites 

romaines. 
Epigraphie et antiquites 

semitiques. 
Esthetique et histoire de 

Tart. 
Geographie historique de 

la France. 
Geographie, histoire et 

statistique economiques. 
Glyptique. 

Grammaire comparee. 
Histoire de Tart musical. 
Histoire generale et me- 

Ihode historique. 
Histoire de la litterature 

latine. 
Histoire des legislations 

comparees. 
Histoire et antiquites na- 
tionals . 
Histoire naturelle des 

corps inorganiques. 
Histoire naturelle des 

corps organises. 
Histoire des religions. 
Histoire generale des 

sciences. 
Histoire du travail. 
Langue et litterature : 

Arabes. 



Arameennes. 

Celtiques. 

Chaldaiques. 

Chinoises. 

De l'Europe meridio- 
nale. 

FranQaises modernes. 

Franchises du moyen- 
age. 

D'origine germanique. 

Grecques. 

Hebraiques. 

Sanscrites. 

Slaves. 

Syria ques. 

Tartares-Mandchoues . 
Mathematiques. 
Mecanique analytique. 
Mecanique celeste. 
Medecine. 
Numismatique. 
Philologie assyrienne. 

— egy p I ienne. 

— latine. 
Philosophic moderne. 

— sociale. 
Physique experimentale. 

— generale. 

— mathematique. 
Psychologie. 
Sociologie et sociogra- 

phie musulmanes. 
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COLLEGE ROLLIN 

12, AVENUE TRUDAINE. 

En 1796, il etait situe rue des Postes (aujourd'hui 
rue Lhomond) et se nommait pensionnal Parmentler ; 
en 1830, il etait deja devenu colUge municipal Rollin, 
mais c'est en 1840 seulement qu'il abandonna la rive 
gauche et vient s'installer avenue Trudaine. II compte 
aujourd'hui 1.260 eleves, dont 100 pensionnaires. 

La bibliotheque, tenue avec beaucoup de soin, 
possede environ 15.000 volumes. Elle est ouverte de 
huit heures et demie a onze heures, mais aux professeurs 
seulement, qui ont, en outre, le droit d'y emprunter 
des liyres : la moyenne des pre* ts est d'une douzaine par 
jour. Le budget annuel s'eleve a 1.200 francs. 

Bibliothecaire : M. Charles Nicolas. 



COLLEGE STANISLAS 
22, rue Notre-Dame des Champs. 

Ce fut d'abord une modeste institution fondee par 
l'abbe Liautard en 1804. Elle devint en 1821 college 
Stanislas, un des prenoms de Louis XVIII, et fut 
transferee en 1847 dans le local qu'elle occupe 
aujourd'hui. 

Ce college, dirige par des ecclesiastiques, possede 
environ 6 000 volumes destines surtout aux eleves. 
Distribues dans les classes, ils constituent pour 
chacune d'elles une bibliotheque particuliere. 

Une bibliotheque generale reservee aux professeurs 
est en formation. 

Bibliolhecaire: M. l'abbe Conteville. 
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COMITE TECHNIQUE DE L'ARTILLERIE 

1, place Saint-Thomas d'Aquin. 

Cette bibliotheque paralt avoir ete commencee vers 
1800. Exclusivement composed d'ouvrages relatifs a 
Tart militaire, elle renferme aujourcPhui 24.000 
volumes, qui sont, depuis dix heures du matin jusqu'a 
cinq heures du soir, a la disposition des fonctionnaires 
de Fetablissement et des officiers de l'administration 
centrale au ministere de la guerre. 

Bibliothecaire : M. le commandant Andre, conser- 
vateur des archives. 



COMITE TECHNIQUE DU GENIE 

39, RUE de Bellechasse. 

Le comite technique du genie possede une biblio- 
theque de 28.000 volumes provenant de l'ancien depot 
des fortifications. Cette collection est plus specialement 
relative aux batiments et aux ouvrages militaires, aux 
sieges, aux places de guerre, etc. L'acces en est facile, 
et elle pre*te volontiers des livres aux officiers habitant 
Paris. 

Elle dispose d'un budget annuel de 3.000 francs, 
et a pour bibliothecaire M. le commandant Periaux. 



COMITE DE LEGISLATION ETRANGERE 

au ministere de la justice. 

Institue par arr&e du 27 mars 1876, ce comite eut 
pour mission principale de former une bibliotheque 
ou seraient reunis les lois etrangeres, les travaux parle- 
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mentaires y relatifs et les plus interessants ouvrages 
publies par la legislation de chaque pays. 

Cette bibliotheque, dont plusieurs catalogues ont 
ete publies deja (1879, 1889, 1902), renferme aujour- 
d'hui environ 60.000 volumes, est ouverte au public 
de une heure et demie a cinq heures, sauf le samedi, et 
recoit une dizaine de lecteurs par jour. 

Son budget, personnel et materiel reunis, s'eleve a 
20.000 francs. 

Bibliothecaire : M. Joseph Dubois. 



COMPAGNIE DE JESUS 

La compagnie de Jesus possedait dernierement a 
Paris cinqbibliotheques aujourd'hui disperses. Savoir: 

I. Rue Lhomond, 18. Trois etages superposes, 
composes de douze a quinze pieces, renfefmaient une 
bibliotheque savante, riche d'environ 75.000 volumes 
et 1.000 manuscrits. 

Dernier bibliothecaire : le P. Colombier. 

II. Rue de Stores, 35. Bibliotheque essentiellement 
theologique de 30.000 volumes environ. Belle collec- 
tion geologique. 

Dernier bibliothecaire : le P. Dutau. 

III. Rue Monsieur, 15. Bibliotheque de travail, que 
Ton peut evaluer a environ 25.000 volumes, classee 
dans deux grandes galeries tres elevees de plafond. 

IV. ColUge de VImmacuUe conception, rue de Vau- 
girard, 393. Bibliotheque d'histoire ecclesiastique 
composee d'environ 60.000 volumes. 

Dernier bibliothecaire : le P. Blanchard. 
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V. Coltige Saint-lgnace, rue de Madrid, 4. Biblio- 
theque classique comprenant 10.000 volumes environ. 



CONSEIL SUF&RIEUR 
DE L'ASSISTANCE PUBLIQUE 

7, rue Gambagkres. 

Ce conseil a ete institue par decret de 1888. II est 
rattache au ministere de rinterieur, et a le ministre 
pour president d'honneur ; les membres sont nommes 
par decret. Le conseil possede une bibliotheque d'en- 
viron 5.000 volumes concernant Tassistanceet Fhjgiene 
publiques. Le catalogue de la section assistance a ete 
publie en 1907. 

Cette collection, exclusivement reservee a Tusage du 
service, est ouverte de neuf heures a midi et de deux a six 
heures. 

Bibliothecaire : M. Henri Lannes. 



CONSEIL D'ETAT 

au Palais-Royal. 

La bibliotheque du conseil d'Etat occupe, au Palais- 
Royal, les appartements situes au-dessus du passage 
qui fait communiquer la place du Th&Ltre-Francais 
avec la cour de Nemours. 

Cette collection est d'origine toute recente, car elle 
a remplace celle que le conseil possedait dans le palais 
du quai d'Orsay et qui a ete detruite par la Commune 
en 1871. Reconstitute en 1872, elle renferme aujour- 
d'hui environ 30.000 volumes, a Tusage exclusif des 
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membres du conseil, pour qui elle est ouverte de onze 
heures a sept heures. Un budget de 5.400 francs lui 
est alloue. 

Bibliothecaire: M. Ch. Balp. 



CONSEIL MUNICIPAL 
A l'h6tel de ville. 

Cette bibliotheque, riche surtout en ouvrages de 
jurisprudence administrative, renferme 16 a 20.000 
volumes, reunis dans une tresjolie salle du premier 
etage et eclairee sur la place de l*h6tel de ville. 

Bibliothecaire : M. Leon Rozie. 



CONSEIL G6N6RAL DES PONTS 
ET CHAUSSEES 

AU MINISTERE DES TRAVAUX PUBLICS. 

Cette petite collection, toute technique, a ete com- 
mencee en 1838. Elle renferme environ 3.000 volumes 
et est ouverte, depuis neuf heures du matin jusqu'a six 
heures du soir, a tout le service des ponts et chaussees. 

Bibliothecaire : M. Marsac. 



CONSERVATOIRE NATIONAL DES ARTS 
ET METIERS 

292, rue Saint-Martin. 

Cree par decret du 13 octobre 1794, c'est en 1798 

seulement que le conservatoire des arts et metiers put 

prendre possession des bailments jadis occupes par le 

prieure de Saint-Martin-des-champs et ou avait ete 
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installee une manufacture d'armes. On attribua l'admi- 
rable refectoire du couvent a une bibliotheique, dont 
le premier fonds fut choisi dans les Depdts litteraires 
formes par la Revolution. 

Cette bibliotheque, la plus jolie de Paris, possede 
aujourd'hui 46.000 volumes et 2.500 cartes el plans. 
Pendant longtemps, eile fut ouverte au public le 
dimanche et le jeudi seulement de dix a deux heurcs; 
vers 1840, on y ajouta le mercredi et le samedi. Elle 
n'est plus fermee que le lundi, et recoit un grand 
nombre de lecteurs: en moyenne 70 pendant les 
seances de jour (de dix he u res a trois heures), et 
100 pendant les seances du soir (de sept et demie 
a dix heures). 

Bibliothecaire : M. Gustave Plaisant. 

Matieres comprises dans l*enseignembnt : 

Agriculture. Geometrie appliquee aux 

Art applique aux metiers. arts. 

Assurance et prevoyance Geometrie industrielle. 

sociales. Histoire du travail. 

Chimie agricole. Hygiene industrielle. 

— generale. Legislation industrielle. 

— industrielle. Machines. 
Constructions civiles. Mecanique appliquee aux 
Droit commercial. arts. 

Economie industrielle. Metallurgie. 

— politique. Physique appliquee aux 

— sociale. arts. 
Electricite industrielle. Statistique. 
Filature. Tissage. 

Travail des m6taux. 
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CONSERVATOIRE NATIONAL 
DE MUSIQUE ET DE DECLAMATION 

2, rue du Conservatoire. 

Ecole de chant et de declamation en 1784, Ecole de 
musique de la garde nationale en 1792, Institut national 
de musique en 1793, Conservatoire de mvsique en 
1795, Ecole royale de musique en 1814, tels sont les 
avatars successifs de notre Conservatoire national de 
musique et de declamation. 

Une bibliotheque y fut creee des 1795, et elle 
emprunta son premier fonds aux Depdts nationaux 
revolutionnaires. D'abord classee dans des combles, 
elle fut dotee, en 1860, d'une galerie formee par les 
batiments qui sSparent la premiere cour de la seconde 
et qui constitue une des plus jolies salles de Paris. 
Elle possede aujourd'hui environ 200.000 volumes, 
et recoit par le dep6t legal tout ce qui s'imprime de 
musique en France; il j est enlre, de ce chef, 
10.220 numeros en 1907. La salle publique de lecture 
est ouverte de dix a quatre heures, et recoit, en 
moyenne de vingt a vingt-cinq lecteurs par jour. 

Un musee tres curieux, contenant plus de mille 
instruments de musique, tant anciens que modernes, 
est ouvert au public le lundi et le jeudi de midi a 
quatre heures. 

Bibliothecaire : M. Weckerlin. 

Sous-bibliothecaire : M. Julien Tiersot. 

SUJETS GOMPRIS DANS l'eNSEIGNBMENT : 

Accompagnementau piano. Basson. 
Alto. Chant. 
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Clarinette. 

Composition, contrepoint 

et fugue. 
Gontrebasse. 
Cor. 

Cornet a pistons. 
Declamation dramatique. 

— lyrique. 

Ensemble instrumental. 

— pour orchestre. 

— vocal. 
Escrime. 
Flute. 
Harmonie. 



Harpe. 

Hautbois. 

Histoire et litterature dra- 

matiques. 
Histoire de la musique. 
Maintien theatral. 
Orgue. 
Piano. 
Solfege. 
Trombone. 
Trompette. 
Violon. 
Violoncelle. 



COUR D'APPEL 

au Palais de Justice. 

Creee en 1855, dans des batiments situes pres de la 
Sainte-Chapelle, et qui ont ete demolis lors de la 
reconstruction de la cour d'appel, cette bibliotheque 
occupe depuis 1891 une tres jolie salle decoree avec 
gout. Elle possede environ 12.000 volumes qui, de 
onze a cinq heures, sont a la disposition des membres 
de la cour. Ceux-ci supportent, d'ailleurs, les frais 
d'entretien. 

Conservateur : M. le conseiller Fosse d'Arcosse. 

Bibliothecaire : M. Leroy. 



COUR DE CASSATION 

au Palais de Justice. 
La bibliotheque de la cour de cassation fut consti- 
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tuee, a la fin du dix-huitieme siecle, par des preleve- 
ments faits dans les Dep6ts litteraires. La Revolution 
avait confisque la bibliotheque des avocats au Parle- 
ment, et un decret du 12 juillet 1793 en gratifia le 
comite de legislation. Celui-ci negligea d'en prendre 
possession, de sorte qu'un decret du 31 Janvier 1797 
put atlribuer presque tous ces livres au tribunal de 
cassation. 

Riche de 30.000 volumes en 1825, elle en possedait 
environ 60.000 en 1871, mais les incendies allumes 
par la Commune en detruisirent la moitie (nuit du 24 
au 25 mai). Presque aussitdt retablie dans la salle 
actuelle, charmante galerie decoree avec gout, elle 
renferme aujourd'hui environ 40.000 volumes, al'usage 
des membres de la cour, mais dont il n'est pas dificile 
d'obtenir communication. 

Bibliothecaire : M. Gabriel Richou. 



CREDIT FONCIER DE FRANCE 

19, RUE DES CAPUCINES. 

Cette soci&e, creee par decret du 28 fevrier 1852, 
eut son premier siege rue Taitbout, ou elle commenQa 
a reunir les ouvrages indispensables a son fonctionne- 
ment. Elle possede aujourd'hui 4.500 volumes concer- 
nant le droit, la jurisprudence, la statistique, les 
finances et Tagriculture, Ces ouvrages sont partages 
entre les differcnts services, et, en general, classes dans 
le cabinet des chefs de division. 

Bibliothecaire : M. Privat. 
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CREDIT LYONNAIS 

19, BOULEVARD DES It ALIENS. 

Cet etablissement, fonde a Lyon en 1863, eut sa 
premiere succursale parisienne au boulevard des Capu- 
cines. C'est en juillet 1878 qu'il s'installa dans les 
b&timents actuels. II possede environ 10.000 volumes 
qui sont dissemines dans les differents services. 

Archiviste-bibliothecaire : M. Ladrette. 



DIRECTION DES BEAUX-ARTS 

3, RUE DE VALOIS. 

Dans plusieurs pieces du deuxieme etage est r6unie 
une bibliotheque a 1' usage exclusif de la commission 
des monuments historiques. Cette collection compte 
environ 6.000 volumes, y compris de tres nombreux 
cartons de format grand in-folio qui renferment des 
photographies. 

Le catalogue a ete imprime en 1895, et an supple- 
ment a paru en 1901. 

Un attache* au service des beaux-arts est delegue 
dans les fonctions de bibliothecaire. 



&COLE D'ANTHROPOLOGIE 

15, RUE DB l'EcOLE-DE-MeDECINE. 

Cette ecole est une emanation de la societe d'anthro- 
pologie, et elle occupe un local qui lui est contigu. 
Elle fut creee en 1876, sur l'initiative du savant chi- 
rurgien Broca. Dans des pieces mansardees, mais tres 
claires, sont installees une salle de cours etune biblio- 
theque de 5.500 volumes. 
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COURS PROFESSES A. L'tiCOLE : 

Anthropologie anatomi- Ethnographic. 

que. Ethnologie. 

Anthropologie physiolo- Ethnologie generale. 

gique. Geographie anthropologi- 

Anthropologie prehisto- que. 

rique-. Protohistoire orientale. 

Anthropologie zoologique. Sociologie. 
Embryogenie. Technologie ethnographi- 

que. 
Voy. Societe d'anthropologie. 



fiCOLE SPECIALS D' ARCHITECTURE 

254, BOULEVARD RASPA1L. 

L'ecole d'architecture date du mois d'octobre 1904, 
et deux ans apres, elle possedait une bibliotheque 
composee de 3.600 volumes environ, ou sont repre- 
sentees toutes les branches de l'architecture. 

Destinee aux eleves de l'ecole, elle est ouverte de 
dix a cinq heures (Fhiver jusqu'a quatre heures 
seulement), et elle dispose d'un budget de mille 
francs. Vacances du 14juilletau 15 octobre. 

Bibliothecaire : M. le commandant Le Flem. 



tiCOLE NATIONALE 
DES ARTS DECORATIFS 

5, RUE DE L'ECOLE-DE-MEDECINE. 

Cette ecole fut fondee en 1767. Dite d'abord tcole 
gratuite de dessin et installee rue Saint-Andre des 
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Arts dans des bailments provenant de Pancien college 
d'Autun, on lui accorda, en 1776, le local actuel, 
que Pecole de chirurgie venait d'abandonner. 

La bibliotbeque, classee dans une salle jolie, mais 
trop exigue et surtout trop basse de plafond, renferme 
environ 2.000 volumes bien choisis. Elle n'est 
guere entretenue que par les dons de la direction des 
Beaux-Arts. 

Bibliothecaire : M. 6douard Monod. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 

Anatomie. Dessin industriel. 
Arcbitecture. — d'ornement. 

Composition d'ornement. Gravure sur bois. 

Construction. Histoire de Tart. 

Dessin d'animaux. Matb£matiques. 

— d'arcbitecture. Perspective. 

— de figure. Plantes et fleurs. 

— geometrique. Sculpture. 



ECOLE CENTRALE 
DES ARTS ET MANUFACTURES 

1, RUE MONTGOLFIER. 

L'ecole centrale des arts et manufactures date de 
1829. Logee d'abord rue de Tborigny, dans un 
somptueux b6tel qui avait appartenu a l'archeveque 
de Paris, elle est destinee a former des ingSnieurs 
civils, des constructeurs, des directeurs d'usines, etc. 
Elle devint etablissement de TEtat en juin 1857, et 
fut transferee rue Montgolfier en 1885. 
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En 1884, le celebre chimiste J.-B. Dumas, qui 
aimait les livres et en recevait beaucoup, les donna 
to us a l'ecole, et lui constitua ainsi un premier fonds 
riche en ouvrages techniques. Rapidement augmentee, 
la bibliotheque de l'ecole possede aujourd'hui 16.000 
volumes, dont le catalogue, imprime en 1897, a ete 
ensuite continue sur fiches. EUe est ouverte de une 
heure et demie a sept heures. Les eleves ne penetrent pas 
dans les salles ou sont reunis les livres ; on leur transmet 
par un guichet les ouvrages qu'ils demandent, et ils 
vont s'installer dans la salle de travail qui y est 
annexee et qui , admirablement eclairee, mesure 
soixante-cinq metres de longueur. 

Bibliothecaire : M. Battini. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIONEMENT : 

Analyse mathematique. Hygiene. 

Architecture. Legislation industrielle. 

Chemins de fer. Machines a vapeur. 

Chimie analytique. Mecanique appliquee. 

— generale. — generale. 

— industrielle. Metallurgie. 
Construction de machines. Mineralogie. 
Constructions civiles. Physique generale. 

— metalliques. — industrielle. 

Dessin architectural. Resistance des materiaux. 

Electricite industrielle. Sciences industrielles. 

Exploitation des mines. Technologie chimique. 

Geologic Topographie. 
Geometrie descriptive. 
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ECOLE NATIONALE DES BEAUX-ARTS 

14, rue Bonaparte. 

La rue Bonaparte s'appela, jusquen 1852, rue des 
Petits-Augustins, et elle devait ce nom a un couvent 
qu'avait fonde, en 1613, Marguerite de Valois,femme 
de Henri IV. C'est la que Ton installa les vieilles 
ecoles de peinture et de sculpture, quand, vers 1816, 
elles durent abandonner le palais de Tlnstitut, alors 
palais des Beaux-Arts, qu'un decret du 20 mars 1805 
leur avait attribue. Les bailments du couvent furent 
peu a peu demolis, et sur leurs ruines s'eleverent les 
constructions actuelles. Commencees en 1820, elles ne 
furent guere terminees qu'en 1830. 

L'ecole avait depuis longtemps une bibliotheque 
qui, bien humble d'abord au palais des Beaux-Arts, 
puis transported dans le nouveau local et rapidement 
augmentee, fut ouverte au public en 1864. 

Elle renferme aujourd'hui 40.000 volumes, dispose 
d'un budget de 8.000 francs, est publique de midi a 
cinq heures dans la journee, puis de sept heures et 
demie a dix heures du soir, et recoit environ cinquante 
lecteurs par jour. 

Conservateur : M. Lucien Marcheix. 

Conservateur-adjoint : M. Pierre Lavallee. 

mAtiejres comprises dans l'enseignement : 

Anatomie. Composition decorative. 

Archeologie . Construction . 

Architecture . Dessin . 

Chimie des couleurs. Esthetique. 
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Geologic Mathematiques. 

Geometric descriptive. Mecanique. 

Gravure en medailles et Modelage. 

en pierres 'fines. Peinture. 

Gravure en taille douce. Perspective. 

Histoire de Tarchitecture . Physique . 

— de Tart. Sculpture. 

Legislation du batiment. Stereotomie. 
Litterature. 



ECOLE NATIONALE DES CHARTES 

19, RUE DE LA SORBONNE. 

L'ecole des chartes a ete fondee en fevrier 1821, 
reorganised en decembre 1846, et transferee de la rue 
des Francs-Bourgeois a la Sorbonne en 1896. Lasalle 
qu'elle y occupe au second etage comprend quarante 
places, et elle regoit environ trente lecteurs par jour, 
tous eleves, anciens eleves ou fonctionnaires de Tecole. 
' Elle est ouverte de neuf heures du matin a cinq 
heures du soir, et renferme environ 25.000 volumes, 
ouvrages d'erudition plus specialement relatifs a 
Thistoire et a la litterature de la France. 

Bibliothecaire : M. Charles Bemont. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 

Archeologie du moyen- Histoire du droit civil et 

Age. du droit canonique. 

Bibliographie. Histoire des institutions 

Diplomatique. politiques, administra- 
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tives et judiciaires de Service des archives. 

la France. — des bibliothfcques. 

Paleographie. Sources de Thistoire de 

Philologie romane. France, 



ECOLE COLONIALE 

2, AVENUE DE l'ObSERVATOIRE. 

Ecole camiodgienne en 1885, puis icole colon iale 
en 1887, cet etablissement accepte, d'une part, des 
indigenes qui proviennent de nos colonies etregoivent, 
pour en propager les bienfaits dans leur pays, une 
education frangaise; d'autre part, des elfcves et des 
auditeurs frangais, qui s'y forment a la pratique des 
langues et a la connaissance de tous les interdts 
coloniaux. 

Une tres jolie salle, entouree d'armoires en chSne 
sculpte, renferme environ 11.000 volumes destines 
aux fonctionnaires et aux eleves de l'ecole. Un budget 
de 3.000 francs y est affecte. 

Bibliothecaire : M. A. Sidoisne. 

MATURES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 

Colonisation etrangere. Droit musulman. 

— frangaise. Hygiene pratique. 

Comptabilite administra- Langue allemande. 

tive. — anglaise. 

Constructions coloniales. — annamite. 

Droit administratif colo- — arabe. 

nial. — cambodgienne. 
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Langue malgache. Legislation et administra- 

— Thai' (Laos, Siam, tion de la Tunisie. 
Yunnam). Legislation penale. 

Legislation et administra- Organisation des colonies . 
tion de Madagascar. Systemes penitentiaires. 

Topographic 



ECOLE SUPERIEURE PRATIQUE 
DE COMMERCE ET D'INDUSTRIE 

79, AVENUE DE LA REPUBLIQUE. 

Cet etablissement fat fonde, dans la rue Amelot en 
1820 par une societe de financiers et d'economistes. 
La chambre de commerce de Paris l'acquit en 1869, 
et le transfera en 1898 dans les Mtiments actuels. En 
1905, le concours de PEtat et de la Ville a permis de 
rSorganiser cette maison, qui represente aujourd'hui le 
tjpe le plus accompli d'une grande ecole moderne. 

Un credit de 3.500 francs y est affecte a Tentretien 
du laboratoire et de la bibliotheque. Celle-ci, installee 
dans deux pieces donnant sur Tavenue, renferme 
environ 2.500 volumes, qui sont tenus a la disposition 
des eleves les plus avances, moyennant une retribution 
annuelle de cinq francs. 

Bibliothecaire : M. Aug. Martin. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 

Calligraphic. Comptabilite. 

Chimie appliquee Dactylographie. 

Commerce . Dessin . 



ECOLE DES HAUTES ETUDES COMMERCXALES 



81 



Droit civil. 

— commercial. 

— public. 
Economic politique. 
Geographic economique. 
Histoire de revolution du 

commerce moderne. 
Histoire generale. 
Histoire naturelle. 
Hygiene. 
Langue allemande. 

— espagnole. 

— francaise. 



Legislation budg6taire et 

douaniere. 
Legislation industrielle et 

ouvriere. 
Manipulations indus- 

trielles. 
Mathematiques appliquees 

au commerce. 
Outillage commercial. 
Physique. 
Stenographic. 
Technologie. 
Tenue de livres. 
Transports commerciaux. 



tiCOLE DES HAUTES ETUDES 
COMMERCIALES 

43, RUE DE TOCQUEVILLE. 

Fondee en 1881 par la chambre de commerce, 
cette ecole s'est propose de rendre a la banque et au 
commerce des services analogues a ceux que Fecole 
centrale des arts et manufactures rend a Tindustrie. 

La bibliotheque, qui renferme environ 7.000 
volumes, est a T usage surtout des fonctionnaires et des 
eleves de Tecole, mais Tacces en est facile pour tout 
travailleur serieux. 

Le catalogue, divise par ordre de matieres, a ete 
imprime en 1881. A la fin de chaque division biblio- 
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graphique, quelques feuillets reserves en blanc 
permetient de tenir au courant cet utile repertoire. 
Bibliothecaire : M. Eugene Calvar. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 

Chimie. Langue anglaise. 
Colonisation etrangere. — espagnole. 

— francaise. Legislation commerciale. 
Droit civil et public. — douaniere. 

Economie politique. — industrielle. 

Etudes des marchandises. — ouvriere. 

Geographie economique. — maritime. 

Histoire du commerce. Mathematiquesfinancieres. 

Hygiene coloniale. Outillage commercial. 

Langue allemande. Transports. 



ECOLE DENTAIRE 

RUE GaRANCIERE. 

L'ecole possede une bibliotheque de pr^ts qui date 
de la fondation de Tetablissemerit en 1879. Cette 
petite collection, composee d'environ 1.500 volumes 
relatifs a la medecine et a Part dentaire, est conservee 
dans la grande salle de « dentisterie operatoire, » 
situee au rez-de-chaussee. 

Bibliothecaire : M. le docteur Deschamps. 



6COLE ET DISPENSAIRE DENTAIRES 
45, rue de La Tour-d'Auvergne. 

Cet etablissement, qui est subventionne par PIS tat, 
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le departement de la Seine et la ville de Paris, a ete 
fonde en 1880. II possede une bibliotheque de prdts, 
qui renferme environ 3.000 volumes, presque tous 
relatifs a l'ari dentaire. 
Bibliothecaire: M. Pellissier. 



ECOLE SUPfiRIEURE D'ELECTRICITE 

14, RUE DE StAEL.' 

Cette emanation de la societe internationale des 
electriciens date de 1894. Elle possede une biblio- 
theque scientifique et technique de 5.000 volumes 
environ, qui sont, depuis deux heures jusqu'a six, a la 
disposition des membres de la societe et des eleves de 
l'ecole ; le nombre quotidien des lecteurs varie entre 
quinze et vingt. Un budget annuel de 1 .000 francs est 
affecte a la bibliotheque. 

Bibliothecaire : M. Charles Houin. 



ECOLE D'APPLICATION DU GENIE 
MARITIME 

140, BOULEVARD DU MONTPARNASSE. 

Cette ecole, creee vers 1786, forme des ing6nieurs 
charges de la construction des navires, des machines 
et objets divers qui composent le materiel naval. Les 
eleves y sont admis a leur sortie de Polvtechnique. 

L'ecole duplication resta longtemps logee quai de 
la Tournelle. Elle le quitta en 1893 pour venir occu- 
per le local actuel, h6tel particulier loue par PEtat, 
et qui ne constitue pas encore une installation defi- 
nitive. 
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La bibliotheque renferme 14.000 volumes et plus 
de 100.000 cartes, plans, dessins, etc. Elle est classee 
dans huit petites pieces du premier etage. 

BibliothScaire : M. Louis Marie. 

Matierbs comprises dans l'bnseignement : 

Artillerie navale. Regularisation des com- 
Comptabilite. pas. 

Construction des navires. Resistance des materiaux. 

Langue anglaise. Technologie navale. 

Machines a vapeur. Theorie du navire. 



ECOLE SUPERIEURE DE GUERRE 

43c, AVENUE DE LAMOTTE-PiGQUET. 

En 1875, l'ecole d'etat major est devenue ecole 
superieure de guerre, et a ete installee dans les bail- 
ments de l'ecole militaire, oii, des 1787, existait une 
bibliotheque de 5.000 volumes, « qui merite d'etre 
vue » dit un Guide de cette annee. Le nouvel eta- 
blissement a regu en 1876 la bibliotheque de Pecole 
d'etat major et en 1880 celle de rh6tel des invalides. 

II possede aujourd'hui une collection encyclope"- 
dique de 70.000 volumes, classee dans quatorze jolies 
pieces, au rez-de-chaussee sur Tavenue. Cette biblio- 
theque, fort bien tenue, est ouverte de huit a onze 
heures et de une a quatre heures auxofficiersde l'ecole, 
qui y empruntent sans cesse des livres. 

Bibliothecaire : M. le capitaine Louis Percher. 
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Matieres comprises dans l'enseignement : 

Administration. Langue allemande. 

Aerostation. — russe. 

Chemins de fer. Marine. 

Droit international. Mobilisation. 

Equitation. Service d'etat major. 

Fortifications. — de sante. 

Geographic — veterinaire. 

Geologic Strategic. 

Histoire militaire. Tactique. 
Hygiene. 



ECOLE SPECIALE 
DES LANGUES ORIENTALES VIVANTES 

2, rue de Lille. 

L'ecole des langues orientales vivantes a ete creee 
par decret du 30 mars 1795 et reorganisee en 1838, 
puis en 1869. Sa bibliolhequedatede 1873 settlement, 
et fut commencee par le secretaire de l'ecole, M. Car- 
riere. Le legs Brunet de Presles, la collection Collin 
de Plancy et d'autres liberalites de meme nature 
l'enrichirent vite, car elle compte aujourd'hui pres 
de 60.000 volumes, quoique le budget dont elle dispose 
pour achats et reliures ne depasse pas 2.300 francs. 

Les langues enseignees a l'ecole et qui se trouvent 
representees dans la bibliotheque sont les suivantes : 
arabe, persan, turc, armenien, grec moderne, chinois, 
japonais, annamite, hindoustani, russe, roumain, 
abyssin, malais, malgache, soudanais, siamois. Le 
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catalogue des ouvrages en langue arabe a ete imprime 
en 1897. 

Cetie bibliotheque est ouverte, pour les professeurs 
et les eleves, tous les jours de une a cinq heures ; pour 
les personnes etrangeres a Tecole, les mardis et ven- 
dredis aux memes heures. 

Bibliothecaire : M. Gaudefroy-Demombynes. 



ECOLE DUPLICATION 
DES MANUFACTURES DE L'ETAT 

63, quai d'Orsay. 

La bibliotheque de cette ecole date d'une cinquan- 
taine d'annees. Elle renferme aujourd'hui 15 a 1.600 
volumes concernant la chimie, la physique, la biologie, 
Tagronomie, la botanique et plus specialement la 
preparation du tabac et la fabrication des ailumettes. 
Cette petite collection est a la disposition des professeurs 
et des eleves. 

Bibliothecaire : M. Algrain. 



ECOLE SUP&RIEURE DES MINES 

60, BOULEVARD SAINT-MlCHEL. 

L'ecole superieure des mines a ete" creee en 1778, 
puis reorganisee en 1783, en 1795 et en 1902. D'abord 
etablie a Fh6tel des monnaies, ou J.-B. Sage avait 
ses collections mineralogiques, elle fut en 1816 trans- 
feree dans l'ancien hdtel de Vend6me, voisin des jardins 
du Luxembourg. En 1842, la maison ne comptait 
encore que dix-huit eleves, mais ce nombre s'accrut 
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rapi dement, et les constructions actuelles furent elevees 
en 1846. 

Outre un musee qui a pour origine la collection 
reunie a rh6tel des monnaies, Pecole possede une 
bibliotheque technique de 50.000 volumes, installee 
au premier etage dans six belles salles tres claires. 
Cette collection, qu'un budget annuel de 6.500 francs 
permet de tenir au courant de la science, est ouverte, 
pour les professeurs et pour les eleves, le matin de 
neuf heures a midi, le soir de deux a quatre heures 
en ete, et de une heure et demie a sept heures en 
hiver. Elle est fgrmee durant le mois d'aout. 

Bibliothecaire : M. L. Demaj. 

Matieres comprises dans l'enseignement : 

Analyse mineral e. Langue anglaise. 

Chemins de fer. Legislation des mines. 

Chimie minerale. Mecanique. 

Construction de machines. Metallurgie. 

Economic industrielle. Mineralogie. 

Electricite industrielle. Paleontologie. 

Exploitation des mines. Petrographie. 

Geologic Physique. 

Geometrie descriptive. Topographic 
Langue allemande. 

ECOLE NORMALE D'INSTITUTEURS 
DE LA SEINE 

10, RUE MOLITOR. 

La loi du 15 mars 1850 enjoignit a tous les d^parte- 
ments « de pourvoir au recrutement des instituteurs 
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communaux. » En 1870, il n'y avait plus que dix 
departements qui ne possedassent pas une ecole normale 
d'instituteurs, et la Seine etait de ce nombre. En 1872, 
on se decida enfin a en creer une a Auteuil. 

Dans une jolie salle du rez-de-chaussee, cette ecole 
possede une bibliotheque encyclopedique d'environ 
10.000 volumes, qui son! a la disposition des professeurs 
et des eleves. Dn budget de 1 .000 francs lui est affecte. 

Bibliothecaire : M. Bourgoin, professeur d'histoire 
a Tecole. 



ECOLE NORMALE ISRAELITE 

59, rue d'Auteuil. 

L'ecole normale israelite, fondee en 1868, est une 
emanation de V Alliance israe'lite universeUe, qui date 
de 1860. L'ecole, reconnued'utilite publique en 1880, 
dispose d'un budget de 100.000 francs environ. 

A Fextremite du jardin s'eleve un vaste b&timent 
destine* a la bibliotheque, et dont la galerie principale 
est tres belle et tres claire. Le premier fonds de cette 
importante collection fut fourni par L.-M. Rothschild, 
de Londres, en 1862. Elle s'augmenta ensuite de 
donations provenant du consistoire israelite et de la 
societe des etudes juives. 

Composee surtout de livres relatifs a Thistoire et a 
la litterature israelites, elle contient aujourd'hui envi- 
ron 30.000 volumes, quelques incunables et 240 
manuscrits dont le catalogue a ete publie. Ouverte 
tous les matins de neuf heures a midi et le jeudi dans 
la journee, elle est absolument publique ? elle prdte 
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meme volontiers des livres a toute personne dont I'ho- 
norabilitS est connue. 

M. Isidore Levy a le titre de bibliothecaire ; il en 
delegue les fonctions a M. Bach. 



6COLE NORMALE SUPERIEURE 

45, rue d'Ulm. 

Confinee durant longtemps dans des masures de la 
rue Saint-Jacques, l'ecole normale superieure, dont 
la fondation remonte a l'annee 1794, s'installa, en 
1846, dans les batiments actuels, qui furent constmits 
pour elle. 

Des 1818, un petit budget etait affecte a l'entretien 
de la bibliotheque, qui fut bient6t (de 1822 a 1832) 
fondue dans celle de la Sorbonne. Elle reprit son 
autonoraie a la fin de 1832, annee ou on lui attribua 
une partie de la bibliotheque rassemblSe par Pillustre 
Cuvier, collection que l'Etat venait d'acquerir. II faut 
mentionner ensuite les legs Verdet en 1867, Caboche 
en 1887, Leramberg-Whitcomb en 1890. 

La salle actuelle de lecture a cinquante metres de 
longueur sur huit metres de largeur. Dix autres pieces 
continues et tres claires servent de magasins. 

L'ecole possede aujourd'hui environ 200. 000 volu- 
mes, dont elle ne se montre point avare ; Faeces de 
la salle de travail et m&ne le pr6t des livres aux tra- 
vailleurs serieux sont facilement accordes. 

Les heures d'ouverture varient suivant les trois 
specialites qui se partagent Tetablissement. 

La bibliotheque des lettres (litterature, philosophic, 
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philologie, histoire, etc.), est ouverte chaque jour, 
sauf le jeudi et le dimanche, de une heure et demie a 
quatre heures et demie. 

La bibliothique centrale des sciences (mathematiques, 
recueils et periodiques scientifiques, etc.), est ouverte 
les m^mes jours, deune a trois heures. 

Les bibliotheques scientifiques spe'ciales (physique, 
chimie, zoologie, botanique, geologic, etc.) sont 
reparties entre les laboratoires et accessibles du matin 
au soir. 

Sauf durant le mois de septembre, la bibliotheque 
des lettres et celle des sciences sont ouvertes, m^me 
les jours feries, le matin de huit et demie a onze 



Budget : de 13 a 15.000 francs. 
Biblioth6caire : M. Lucien Herr. 

Matierbs comprises dans l'enseignement : 
Botanique. Lan ? ue et Klttratare fran- 

Calcul differentiel. T " t ,...,. 

^v- . Langue et litterature 

Chimie - grecques. 

Geographie. Lmgm et 1Ulerature 

Geologie. latines. 

Grammaire des langues Mathematiques. 

classiques. Mecanique. 

Grammaire historique de Mineralogie. 

langue francaise. Philologie. 

Histoire ancienne. Philosophie. 

— moderne. Physique. 

Histoire du moyen-age. Zoologie. 
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ECOLE SUPERIEURE DE PHARMACIE 

4, AVENUE DE l'ObSERVATOIRE. 

La Declaration du 25 avril 1777 separa definitive- 
ment les apothicaires des epiciers, et constitua les 
premiers en , corporation independante, autorisee k 
s'intituler coltige de pharmacie. lis continuerent a 
occuper, dans la rue de l'Arbalete, le local qu'ils 
avaient possede en commun avec la corporation des 
epiciers. lis eurent la une bibliotheque composee de 
477 volumes qui furent classes dans une petite piece 
situee a Textremite du premier etage, du c6te de la 
rue Claude-Bernard actuelle. 

Gette collection comptait 22.000 volumes en 1882, 
qtiand elle fut transported dans le bel edifice qu'elle 
occupe aujourd'hui, et qui a recu de fort importantes 
modifications en 1902. Ainsi, des magasins tres inge- 
nieusement disposes assurerent aux accroissements 
futurs assez de place pour une duree de cinquante 
annees. 

Elledisposeaujourd'huid'un budget de 12.500 francs, 
possede 50.000 volumes, et est ouverte aux elevestous 
les jours, le malin de neuf a onze heures, le soir de une 
a cinq heures et de huit a dix ; les cent vingt places 
de la salle de lecture sont presque toujours occupees, 
et deux salles speciales ont ete reservees pour les 
professeurs. La bibliotheque ne peut &tre dite publique, 
mais on y est facilement admis. 

Bibliothecaire : le docteur Paul Dorveaux. 
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Matieres comprises dans l'enseignement : 

Botanique. Matiere medicale. 

Ghimie analytique. Microbiologic. 

— biologique. Mineralogie. 

— generate. Pharmacie chimique. 

— minerale. — gal&iique. 

— organique. Physique. 
Cryptogamie. Toxicologies 
Hydrologie. Zoologie. 



ECOLE POLONAISE 

15, RUE Lamande. 

Cet etablissement possedait, avant 1870, une tres 
belle bibliotheque d'environ 30.000 volumes, tous 
relatifs a l'histoire et a la litterature polonaises. Ayant 
vu ses ressources diminuer, il dut restreindre ses frais 
et fut force de mettre sa bibliotheque en depdt chez le 
comte Zamoyski, a Kornik (Pologne allemande). II 
n'a guere conserve qu'environ 4.000 volumes de lecture 
courante destines a ses eleves et au personnel enseignant. 
La salle de travail est cependant ouverte au public le 
dimanche de neuf heures a midi. 



ECOLE POLYTECHNIQUE 
21, rue Descartes. 

h'faole cenlrale des tramux publics qui, l'annee 
suivante, prit le nom d'ecole polytechnique, fut crSee 
par decret du 26 novembre 1794. Installee d'abord au 
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Palais-Bourbon (aujourd'hui Chambre des deputes), 
elle vini, en 1805, occuper les constructions de l'an- 
cien college de Navarre. La chapelle du college recut 
la bibliotheque de la nouvelle ecole : 10.000 volumes 
environ, puises dans les Dep6ts litterairea. 

Un catalogue redige en 1880 comprend 34.000 
volumes, maisen 1875,1a collection, abandonnant son 
premier local, avait ete classee dans de nouveaux bail- 
ments eleves en bordure du square Monge. Elle pos- 
sede la environ 50.000 volumes, et leur nombre 
s'accroit chaque an nee de 1.500 volumes, dont la 
moitie au moins provient de liberalites. 

Plusieurs catalogues partiels de cette bibliotheque 
toute scientifique ont ete successivement pub lies. 

Bibliothecaire : M. le commandant Gaslon Pinet. 



ECOLE NATIONALE DES PONTS 

ET CHAUSSEES 

28, RUE des Saints-Peres. 

L'ecole des ponls et chaussees fut creee en 1747, 
dans une modeste maison de la rue Sainte-Avoie. Elle 
changea ensuite huit fois de local jusqu'en 1845, 
annee ou elle fut transferee dans le bel h6tel qu'elle 
occupe aujourd'hui, et qui avait abrite avant elle le 
departement des affaires ecclesiastiques, puis la direc- 
tion des ponts et chaussees. 

II faut remonter a 1790 pour trouver dans lecoleles 
traces d'une bibliotheque. Celle de Perronet, son 
illustre fondateur, en fournit le premier fonds ; les 
Depots nationaux et une foule de donations particu- 
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lieres, au nombre desquelles celle du baron de Prony 
doit e*tre surtout citee, l'augmenterent assez pour 
qu'elle renfermat pres de 20.000 volumes en 1840. 

Elle possede actuellement 90.000volumes imprimes, 
5.000 manuscrits, 5.000 photographies de travaux 
d'art, et un millier de cartes. Son budget est de 5.000 
francs. Elle occupe trente et une pieces, qui forment 
tout le second etage et les combles du Mtiment. Elle 
est ouverte le malin de huit heures et demie a onze 
heures un quart, l'apres-midi de une heure un quart 
a cinq heures ; elle est fermee du 15 aout au 15 sep- 
tembre. Le pret est accorde a tous les ingenieurs des 
ponts et des mines residant soit a Paris, soil en pro- 
vince ; pour ces derniers, les volumes sont expedies 
par l'intermediaire du ministere des travaux publics : 
le nombre des envois s'est eleve a 2.000 en 1906. 

Un premier catalogue de cette collection a ete 
public en 1894. II fut suivi d'un supplement en 1905, 
et le catalogue des manuscrits a paru en 1886. 

Bibliothecaire : M. Jean Pradelle. 

Matieres comprises dans l'enseignement 

Analyse. Economie politique. 
Architecture. — sociale. 

Chemins de fer. Electricite appliquee. 

Constructions en beton Fortifications. 

arme. Geologic 

Constructions (croquis de) . G^ometrie descriptive . 

Constructions (principes Hvdraulique. 

genera ux de). Langue allemande. 

Droit administratif. Langue anglaise. 
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Machines a vapeur. Ponts metalliques. 

Materiaux de const™ ction. Resistance des materiaux. 

Mecanique, Routes, 

Mineralogie. Stereotomie. 

Photographie. Technologic 

Navigation interieure. Topometrie. 

Physique. Travaux mari times. 

Ponts en maconnerie. Voies ferrees sur route. 



ECOLE RABBINIQUE CENTRALE 

9, RUE Vauquelin. 

L'ecole rabbinique centrale a ete fondee a Metz en 
1829, puis transferee a Paris en 1859. La bibliotheque 
date seulement de 1870. Kile a pour origine le legs du 
professeur Albert Cohn, qui laissa tous ses livres a 
l'ecole, en demandant qu' « ils fussent mis a la dispo- 
sition de tous ceux qui voudraient apprendre ou ecrire. » 
Peu detempsapres, Otterbourg, medecin de la famille 
d'Orleans, laissa un grand nombre d'ouvrages anglais 
a l'ecole, qui acquit ensuite les livres de Charleville, 
mort grand rabbin de Versailles. 

La bibliotheque renferme aujourd'hui environ 
15.000 volumes, reunis dans deux salles du rez-de- 
chaussee ; elle est ouverle, de huit heures du matin a 
six heures du soir, aux eleves et aux anciens eleves de 
l'ecole, et aussi a tout travailleur serieux. Elle prdte 
volontiers des livres au dehors, m6me en province. 

Les fonctions de bibliothecaire sont toujours dele- 
guees au plus ancien eleve de l'ecole. C'est actuellement 
M. Maurice Eisenbeth. 
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Matieres comprises dans l'enseignement : 

Assyriologie. Langue hebrai'que. 
Bible (etude de la). — latine. 

Eloquence francaise. — syriaque. 

Exegese biblique. Philosophic 

Histoire juive, Poesie hebrai'que. 

Inscriptions semitiques. Talmud (methodol°8 ie du) 

Langue arabe. Talmud (traduction du). 

— arameenne. Theologie. 

— grecque. 



ECOLE D'APPLICATIQN 

DU SERVICE DE SANTE MILITAIRE 

277 bis^ RU E Saint-Jacques. 

Celte ecole, institute en 1850 et reorganisee en 
1852, est installee dans des batiments provenant de 
Tancienne abbaye du Val-de-Grace. Trois grandes 
salles, tres claires et eniourees d'armoires, sont affec- 
tees a une bibliotheque medico-chirurgicale qui ren- 
ferme environ 23.000 volumes. Elle est ouverte, depuis 
huit heures du matin jusqu'a six heures du soir, au 
personnel de l'ecole et'aux medecins militaires de la 
garnison ; en fait, Faeces en est facile pour tous les 
medecins militaires et civils. 

Bibliothecaire : M. le docteur Sudre, medecin-major 
de premiere classe. 

Matieres comprises dans l'enseignement: 
Blessures de guerre. Hygiene militaire 

Chimie. Medecine legale. 

Chirurgie d'armee. — operatoire. 

Diagnostic chirurgical. Toxicologie. 
Epidemiologic. 
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ECOLE LIBRE DES SCIENCES POLITIQUES 

27, rue Saint-Guillaume. 

Fondee en 1871, Tecole libre des sciences politiques 
songea presque aussiidt a se constituer une biblio- 
theque. Celle - ci renferme aujourd'hui , outre 250 
periodiques, environ 25.000 volumes, ou sont surtout 
representees les matieres enseignees a Tecole dans ses 
quatre sections principales : administrative, diploma- 
tique, economique et financiere. 

Un budget annuel de 6.000 francs permet d'entre- 
tenir largement cette bibliotheque, qui estouverte, 
aux professeurs et aux eleves de Tecole, depuis dix 
heures du matin jusqu'a dix heures du soir. 

Bibliothecaire : M. Caudel. 



6COLE SPECIALE DES TRAVAUX PUBLICS 

12, RUE DU SOMMERARD. 

Cette etole, destinee a former des ingenieurs, date 
de 1892. Les eleves ont a leur disposition, dans une 
salle du rez-de-chaussee, une bibliotheque de 2.000 
volumes environ, exclusivement composee d'ouvrages 
techniques. Elle est ouverte, le matin de huit a onze 
heures, le soir de une heure a six. 

L'ecole d'application, annexe de cette maison, a son 
siege a Arcueil et possede aussi une bibliotheque. 



FACULTE DE DROIT 

127, rue Saint- Jacques. 
Une inscription, placee au dehors sur le mur des 

6 
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nouvelles constructions de l'ecole, nous apprend que 
cette bibliotheque a ete fondee en 1772, date qui 
pourrait Stre contestee. Ses progres furent lents, car 
on lisait en 1841 dans le Magasin pittoresque : « On 
ne compte dans cette bibliotheque que 8.000 volumes 
au plus, et elle est fort pauvre, surtout en ce qui 
concerne le droit francos moderne. L'exiguite de la 
salle ne permet pas d'y recevoir plus d'une trentaine 
de lecteurs a la fois ». 

Tout a bien change depuis lors. Deux fort belles 
salles, de style tres disparate, il est vrai, bien qu'elles 
aient ete construites a douze ans de distance 
(1876-1898) par le m6me architecte, recoivent main- 
tenant chaque jour plus de mille lecteurs, qui 
ont a leur disposition 88.000 volumes et un catalogue 
excellent. 

D'apres une affiche officielle que je copie, cette 
bibliotheque est ouverte : du 15 octobre au mois d'aoiit, 
depuis 9 heures et demie du matin jusqu'a 1 heure, et 
depuis 1 heure jusqu'a 6. Du mois de novembre au 
14 juillet, il existe des seances du soir, de 8 a 
10 heures. Du 25 septembre au 14 octobre, elle est 
ouverte les lundis et vendredis de 1 a 4 heures, et 
les mercredis de 9 heures a midi. 

Bibliothecaire : M. Paul Viollet. 

Matierbs comprises dans l'enseignement : 

Droit administratis Droit coutumier. 

— civil. — criminel. 

— commercial. — des gens. 

— constitutionnel. — international. 
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Droit maritime. Histoire du droit romain. 

— musulman. — des trails. 

— public. Legislation coloniale. • 

— romain. — financiere. 
Economie politique. — industrielle. 
Economie sociale. — rurale. 
Histoire des doctrines eco- Procedure civile. 

nomiques. Science financiere. 

Histoire du droit francais. Statist ique. 



FACULTE DE MEDECINE 

12, RUE DE L'ECOLE-DE-MEDECINE. 

La bibliotheque occupe, en fagade du boulevard 
Saint-Germain, une galerie longue de cent metres, 
installation qui date de 1891. Cette collection poss6- 
dait, il y a soixante ans, 30.000 volumes, elle en 
compte aujourd'hui environ 180.000. Elle est ouverte 
de onze a six heures et de sept heures et demie a dix 
heures et demie du soir, et regoit en moyenne 460 
lecteurs par jour. Fermee pendant le mois d'aout, elle 
redevient publique en septembre, mais seulement les 
mardis, jeudis et samedis de midi a quatre heures. 

Le bibliothecaire, M. le docteur Louis Hahn, 
dispose d'un budget qui s'eleve jusqu'a 38.295 francs. 

Deux musees sont annexes a la Faculte : 

1° Le musSe Orfila, qui occupe la moitie de la 
facade donnant sur la rue de FEcole-de-M6decine. II 
compte environ 5.000 pieces et en acquiert chaque 
annle de 150 a 200. A noter une belle collection 
d'instruments de chirurgie. 
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2° Le muse'e Dupuytren. II est installe rue de 
rEcole-de-M6decine, n° 15, dans le refectoire de 
l'ancien couvent des Cordeliers, et renferme plus de 
6.000 pieces anatomiques et physiologiques. 
L'entree, reservee, dit-on, aux eleves et aux medecins, 
n'est, en fait, refusee a personne. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 



Accouchements. 
Anatomie. 

Anatomie pathologique. 
Chimie biologique. 

— medicale. 
Chirurgie. 
Chirurgie infantile. 
Cliniques medico-chirur- 

gicales. 

Gynecologic. 

Histoire de la medecine 
et de la chirurgie. 

Histoire naturelle medi- 
cale. 

Histologie. 

Hygiene. 

Maladies cutanees. 

— des enfants. 

— mentales. 



Maladies nerveuses. 

— syphilitiques. 
Matiere medicale. 
Medecine legale. 
Operations et appareils. 
Ophtalmologie. 
Parasitologic 
Pathologie comparee. 

— experimental 

— externe. 

— generale. 

— interne. 
Pharmacologie. 
Physiologie. 
Physique biologique. 

— medicale. 
Therapeutique. 
Voies urinaires. 



FACULTY DE THEOLOGIE PROTESTANTE 

83, BOULEVARD ARAGO. 

Le decret du 27 mars 1877 ayant transfere a 
Paris la Faculte de theologie protestante de Stras- 
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bourg, on s'occupa aussitdt d'y constituer una bibMo-* 
theque, tache que rendirent facile une subvention -du 
gouvernement et des dons tres nombreux. 

Cette collection, essentiellement theologique, 
renferme aujourdTiui environ 36.000 volumes. Elle 
est installee au rez-de-chaussee, dans quatre pieces, 
dont la derniere est consacree aux theses et aux perio- 
diques. La salle de travail est ouverte de neuf beures 
a midi et de une beure a quatre, sauf le jeudi et le 
dimanche. Le pr6t au dehors s'accorde assez facile- 
ment. 

Avant la separation des Eglises et de PEtat, la 
bibliotheque avait un budget de 5.000 francs ; l'as- 
sociation cuituelle qui entretient la Faculty libre a du 
reduire ce chiflfre, il est aujourd'hui de 2.500 fir. 
seulement. 

Bibliothecaire : M. Ehrhardt, professeur a la 
Faculte. 

MATIERES COMPRISES DANS L'ENSEIGNEMENT : 

Dogme lutherien . Histoire de la philosophie . 

— reforme. Langue allemande. 

Exegese et critique du Morale evangelique. 

nouveau testament. Patristique. 

Histoire ecclesiastique. Theologie pratique. 



FONDATION THIERS 

5, ROND-POINT BUGBAUD. 

Dans cette maison, fondee par M elle Dosne, qui realisa 
ainsi les intentions de M me Thiers, sa sceur, une elite de 
quinze jeunes gens sont entretenus et defrayes de tout 

6* 
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•durant trots annees, au cours desquelles toutes facilites 
•tear, stot •donnees pour poursuivre leurs travaux per- 
sonnels d'ordre litteraire, scientifique ou juridique. 
L'ouverture a eu lieu le l er mai 1893. 

La bibliotheque, installed dans une fort jolie salle 
du rez-de-chaussee, renferme environ 14.000 volumes, 
ou dominent l'histoire et la bibliographic. Elle est 
ouverte pour les pensionnaires depuis huit heures du 
matin jusqu'a six heures du soir. Un credit de 2.000 
francs lui est affecte. 

Bibliothecaire : M. L. de Veyran. 

Voy. Bibliotheque Thiers. 



HOTEL DES POSTES 
48, rue du Louvre. 

L'hdtel des postes possede, a l'usage de son personnel, 
une bibliotheque qui est tres frequentee par lui aux 
moments de repos. Elle est ouverte de neuf a onze 
heures et demie et de deux a cinq heures. On y trouve 
1.800 volumes et plusieurs revues, quisont en general 
servies gratuitement par leurs editeurs, 

Cette petite bibliotheque n'a pas de budget regulier, 
elle est entretenue au moyen de cotisations tres legeres 
et facultatives que s'impose le personnel de Tadminis- 
tration. 



IMPRIMERIE NATIONALE 

87, rue Vieille-du-Temple. 
De la grande galerie du Louvre, Fimprimerie, alors 
royale, fut transportee dans Tancien hdtel de Toulouse, 
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pres de la place des Victoires. Elle le quitta en mars 
1809 pour aller occuper, dans la rue Vieille-du- 
Temple, l'ancien h6tel des princes de Rohan, qui garda 
pendant longtemps le nom de Palais-Cardinal. On 
a, depuis peu d'annees, forme une bibliotheque qui 
compte aujourd'hui de 18 a 20.000 volumes. Elle est 
ouverte depuis neuf heures du matin jusqu'a cinq heures 
du soir, et Faeces en est facile. 
Bibliothecaire : M. Roger Boutet de Monvel. 



INSTITUT NATIONAL AGRONOMIQUE 

16, rue Claude-Bernard. 

L f institut agronomique a 6te cree par la loi du 
9 aout 1876. Installe dans des batiments provenant 
de l'ancienne ecole de pharmacie, il est destine a 
former des agriculteurs instruits, des professeurs pour 
Penseignement agricole , des eleves pour Tecole 
forestifcre et Tecole des haras. Dans une tres jolie 
salle, existe une bibliotheque de 25.000 volumes qui 
concernent exclusivement les sciences naturelles, 
physiques et agronomiques. Reservee au personnel et 
aux eleves, elle est ouverte le matin de neuf a onze 
heures, le soir de deux a sept heures, et recoit environ 
cinquante lecteurs par jour. Un budget de 2.000 fr. 
permet de l'entretenir. 

Bibliothecaire : M. Labayle-Couhat. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT I 

Agriculture. Analyse chimique, 

Amenagement des eaux. Anatomic 
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Arboriculture. 
Biologie vegetale. 
Botanique. 
Chimie agricole. 

— organique. 
Comptabilite. 
Constructions rurales. 
Cultures coloniales. 
Dessin. 

Droit administratif. 
Economie forestiere. 

— politique. 

— rurale. 
Entomologie agricole. 
Geologic appliquee a l'a- 

griculture. 
Hippologie. 
Horticulture. 



Langue allemande. 

— anglaise. 
Legislation rurale. 
Machines agri coles. 
Mathematiques. 
Mecanique agricole. 
Meteorologie. 
Microbiologic 
Mineralogie. 
Pathologie vegetale 
Physiologic. . 
Physique. 
Pisciculture. 
Sylviculture. 
Technologie agricole. 
Viticulture. 
Zoologie appliquee a l'a 

griculture. 
Zootechnie. 



INSTITUT CATHOLIQUE 

74, RUE DE VaUGIRARD. \ 

L'institut catholique occupe les batiments qu'avait 
acquis en 1846 M* 1 " Afire, archevdque de Paris, pour 
y installer VtcoU des Cannes. II a egalement herite* de 
la bibliotheque qui y avait 6te rassemblee. Fort accrue 
depuis, par des dons et aussi par des achats, car ello 
dispose d'un budget annuel de 6.000 francs, elle 
renferme aujourd'hui environ 160.000 Volumes, et, 
dit une notice publiee par l'institut, « tend a devenir 
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une sorte de bibliotheque nationale catholique, a la 
disposition de tous ceux qui defendent Pfiglise et la 
Verite ». Son local actuel, compose de plusieurs 
pieces, est provisoire et sera remplace par une vaste 
galerie. 

Cette riche collection est ouverte tous les jours de 
huit heures et demie a midi, de une heure a sept et de 
huit a dix. Elle est accessible aux professeurs et aux 
eleves de Tinstitut, ainsi qu'aux personnes autorisles 
par le recteur ; « ces personnes regoivent au secretariat 
une carte valable au plus pour un an, qui leur est 
delivree contre remise d'une somme de dix francs ». 

Bibliothecaire : M. Charles Taranne. 

A cette bibliotheque sont annexees des galeries de 
geologie (30.000 echantillons), de mineralogie (3.000 
pieces), de zooiogie, de conch yliologie et de bota- 
nique. 

MATIERES COMPRISES DANS l'eNSEIGNEMENT : 

Apologetique. Droit industriel. 
Astronomie. — international. 

Biologie. — maritime. 

Calcul differentiel. — public. 

Chant gregorien. — romain. 

Chimie. Economie industrielle. 
Decretales. •— politique. 

Droit administratis — rurale. 

— canonique. Ecriture sainte. 

— civil. Enregistrement. 

— commercial. Etudes sociales. 

— constitutional. Geographie. 

— criminel. Geologie. 
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Histoire ancienne. 


Litterature grecque. 


— du droit. 


— latine. 


— ecclesiastique. 


Logique. 


— de la langue 


Mathematiques. 


franchise. 


Mecanique. 


Histoire du moyen-age. 


Metaphysique. 


— moderne. 


Mineralogie. 


— delaphilosophie. 


Morale. 


Langue allemande. 


Notariat. 


— anglaise. 


Parole publique. 


— arabe. 


Palrologie. 


— assyrienne. 


Philosophie. 


— eihiopienne. 


Phonetique. 


— franchise. 


Physiologie. 


— hebrai'que. 


Physique. 


— latine. 


Procedure civile. 


— syriaque. 


Psychologie. 


Legislation financiers. 


Science des finances. 


— industrielle. 


— sociale. 


— rurale. 


Theologie dogmatique. 


Litterature francaise. 


— morale. 



INSTITUT DE FRANCE 

23, QUAI GONTI. 

Je regrette d'avoir a le dire, mais cette bibliotheque 
a eu des debuts peu edifiants. 

Le 4 avril 1795, Tinstitut reorganise tenait an 
Louvre sa seance d'inauguration. Comme tout corps 
savant, il desira poss^der une bibliotheque, et trouva 
aussit6t le moyen de se procurer des livres a peu de 
frais. 
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Parson testament en date du 27 septembre 1760, 
Antoine Moriau, procureur du roi et de la Ville, avait 
legue a celle-ci une admirable bibliotheque qui com- 
prenait 14.000 volumes imprimes et 2.000 manuscrits 
Ires precieux. La Ville en prit possession, Fouvrit au 
public, et l'accrut si bien qu'en 1789 elle renfermait 
pres de 25.000 volumes. A la faveur des troubles, 
l'institut fut assez habile pour s'en emparer 1 , et se 
constitua ainsi un premier fonds, dont les bibliothe- 
caires de la Ville reclament encore aujourd'hui la 
restitution. 

Tons ces livres Staient deja transported au Louvre, 
lorsque l'institut dut l'abandonner. Un decret du 20 
mars 1805 lui concedait en echange, dans le palais 
Mazarin, transforme en palais des Beaux-Arts, le 
pavilion et la facade du cdte gauche, jusques et y 
compris la chapelle. 

L'institut devenait ainsi le voisin de la Mazarine, 
logee la depuis cent ans, depuis l'origine du monu- 
ment, qui avait ete construit a peu pres pour elle. 
Elle s'y trouvait a l'etroit et avait obtenu de continuer 
sa galerie principale dans une galerie contigue', 
situee entre la premiere et la seconde cour du palais. 
L'architecte avait harmonise autant que possible la 
decoration des deux salles, la porte de separation etait 
ouverte, les tablettes etaient posees et Ton commencait 
a classer des livres dans cette jolie annexe, quand 
l'institut reussit a se la faire attribuer et y installa 
bravement sa bibliotheque, quiy est encore. Deuxfois 



1 Voy. ci-dessus la notice consacr^e a 1' Arsenal. 
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par la suite (en 1815 et en 1819), l'institut essaya 
bien de s'approprier la Mazarine toute entiere ; mais 
celle-ci a pu jusqu'ici se defendre et conserver son 
autonomic 

En depit du proverbe sur le bien mal acquis, la 
bibliotheque de l'institut a merveilleusement profite. 
Enrichie par de larges prelevements dans les Dep6ts 
nationaux et par de nombreuses donations, elle posse- 
dait 70.000 volumes en 1825 et 80.000 en 1842 ; elle 
en renferme aujourd'hui environ 400.000, etconstitue 
une admirable collection encyclopedique, ou domine 
l'erudition, et quiestavecsoin tenue au courant de toutes 
les publications nouvelles, franchises et etrangeres. 
Sans vouloir entrer dans le detail de ses ricbesses, il 
faut mentionner, parmi les manuscrits, la collection 
dite de Godefroy, comprenant plus de 500 porte- 
feuilles in-folio de documents originaux, de pieces 
diplomatiques et de correspondances autograpbes des 
seizieme et dix-septieme siecles. Cet inestimable tresor 
avait ete rassemble par Moriau. 

La bibliotheque de l'institut est ouverte de onze a 
cinq heures pour les membres des cinq academies. lis 
en accordent assez liberalement Pentree, exigent seu- 
lement que Ton soit presente par deux d'entre eux. 

Bibliotbecaire : M. Alfred Rebelliau. 



INSTITUT PASTEUR 

25 ET 28, RUB Dutot. 

C'est dans un grenier de l'ecole normale superieure 
que Pasteur eut son premier laboratoire , et l'institut 
Pasteur couvre en ce moment plus de trois hectares. 
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L'Qtablissement de la rue Dutot est divise en deux 
secti6ns, dont chacune a son installation et sa biblio- 
theque bien distinctes. 

I. — Imtitut mSdical ou bactfriologique. Produit 
d'une souscription publique ouwrte sur l'initiative de 
l'academie des sciences et qui produisit 2.500.000 fr. 
cette section fut inauguree le 18 novembre 1888. 

La seule piece luxueuse de l'edifice est la biblio- 
theque, vaste salle de quatorze metres carres, ornee 
d'un plafond a caissons que soutiennent de jolies 
colonnes cannelees. Elle renferme aujourd'hui 30.000 
volumes, dont le premier fonds fut fourni par la biblio- 
theque personnelle de Pasteur et plus tard par celle 
de M. J. Reiset. Elle est ouverte de une a six heures, 
et recoit chaque jour une tientaine de lecteurs, bien 
qu'elle ne soit pa3 absolument publique { . 

Bibliothecaire : M. Victor Roussel. 

II. — Inztitut de chimie biologique. II est situe en 
face du precedent et doit son origine a d'opulentes 
genero sites. Sa bibliotheque qui date, comme lui, de 
Fannie 1900, contient de 12 a 15.000 volumes exclu- 
sivement relatifs aux sciences chimiques et naturelles, 
et rend, dans les memes conditions, les memes services 
que son ainee. 

Bibliothecaire : M. Paul Jeantet, 



1 Voy. ci-dessus la preface, p. 0. 
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INSTITUT GENERAL PSYCHOLOGIQUfi 

14, RUE DE CONDE. 

Get institut a et6 fonde* en 1900, a Poccasion du 
congres international de psychologie. Labibliotheque 
occupe une salle du rez-de-chaussee et ne compte guere 
plus de 1.300 volumes. II n'y a pas de lecture sur 
place ; les livres sont prates auxmembres de la societe, 
qui ne doivent pas les conserver plus d'un mois. 

L'institut annonce la prochaine creation d'un 
musee ou seront reunis « les documents interessant la 
psjchologie zoologique et la psychologie humaine, 
normale et pathologique. » 



INSTITUTION NATIONALE 
DES JEUNES AVEUGLES 

56, BOULEVARD DES INVALIDES. 

Cette institution, creee par Valentin Haiij, est la 
premiere ecole d'aveugles qui ait existe dans le monde. 
D'abord placee rue Notre-Dame des Victoires, puis 
rue Saint- Victor dans les anciens batiments du semi- 
naire Saint-Firmin, son installation actuelle date 
de 1843. 

La bibliotheque comprend : 

1° Une collection de livres iraprimes en relief: 
environ 500 ouvrages. 

2° Une collection a l'usage des voyants ; environ 
2.000 volumes. 

3° Une collection des ouvrages relatifs a l'education 
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des aveugles et aux etablissements qui leur sont consa- 

cres, ensemble recueilli et donne par un des fonction- 

naixes de la maison : environ 300 volumes. 

La bibliothegue des voyants a un petit budget de 

300 francs. 

« 

L'institution possede une imprimerie, desservie par 
des aveugles, et destinee a produire des livres en 
relief a 1'usage des etablissements d'aveugles ; elle en 
vend chaque annee pour plus de dix mille francs. 

Bibliothe*caire : M. Vivier. 



INSTITUTION NATIONALE 
DES SOURDS-MUETS 

254, rue Saint-Jacques. 

Quelques sourds-muets, que l'abbe de l'Epee avait 
recueillis chez lui et qu'il y entretenait a ses frais, 
furent en Europe les premiers pensionnaires d'une 
ecole de sourds-muets. Louis XVI lui fournit un gite 
moins precaire en lui accordant (1785) une partie du 
couventdes Celestins, devenu libre en 1778. L'Assem- 
blee constituante donna enfin une existence officielle a 
Tinstitution nationale des sourds-muets. Elle fut alors 
installee dans Tancien seminaire Saint-Magloire, dont 
les batiments, presque entierement reconstruits, Tabri- 
tent encore. 

La bibliotheque, compos^e d'ouvrages relatifs a 
Tenseignement special que donne la maison, renferme 
environ 8.000 volumes, reunis dans une jolie salle 
entouree d'armoires. Le catalogue en a ete publie en 
1883. Elle dispose d'un budget annuel de 400 francs, 
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et est ouverte, le mardi de une heure a cinq, a tous les 
fonctionnaires de Tecole. 
Bibliothecaire : M. Drouot. 



MAISON DE VICTOR HUGO 

6, PLACE DES VOSGES. 

Dans cette maison, que Victor Hugo a habitee de 
1833 a 1848, est installe un in usee qui a ete inaugure 
le 30 juin 1903, et une bibliotheque dans laquelle on 
a reuni toutes les ceuvres et, autant que possible, toutes 
les editions des ceuvres de Victor Hugo. La collection 
est tenue au courant des editions nouvelles, qui sont ou 
offer tes par les libraires ou achetees. 

Les oeuvres forment environ 1.200 volumes, et les 
ouvrages relatifs aux ceuvres environ 500 volumes. II 
fauty ajouter 5.000 estampes, 1.300 photographies, 
une collection complete du Rappel et de VEvenement^ 
puis des affiches, des programmes, des proclamations, 
des placards, et en outre des milliers de decoupures 
de journaux et de revues ayant trait soit u Victor 
Hugo, soit a ses oeuvres. 

Ce musee est ouvert tous les jours, sauf le lundi, 
de une heure a cinq heures. 

Bibliothecaire : M. Paul Beuve. 



MANUFACTURE NATIONALE 
DE TAPISSERIES DES GOBELINS 

42, AVENUE DES GOBELINS. 

Avant la nomination de M. Jules Guiffrey comme 
administrates, cet etablissement n'eut pas de biblio- 
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theque. II possede en ce moment environ 2.000 volu- 
mes bien choisis concernant la specialite de la maison, 
collection qui n'est pas publique, mais dont Faeces est 
facile pour tout travailleur serieux. Cette biblio theque 
regoit de Fadministration des Beaux-Arts des dons 
assez nombreux ; elle n'achete que les ouvrages eHran-' 
gers relatifs a la tapisserie, aux etoffes, etc, Un des 
commis aux ecritures reraplit les fonctions de biblio- 
thecaire. 

Le musee et les ateliers sont ouverts au public les 
mercredis et samedis de une heure a trois heures. 



MAZARINE 

23, QUAI GONTI. 

La bibliotheque Mazarine a ete formee par Gabriel 
Naude, bibliothecaire de Mazarin, et ouverte au public 
des Fanned 1642 *. Installee d'abord dans Fancien 
hdtel Tubeuf, qui etait situe rue Neuve-des-Petits- 
Champs, entre la rue Richelieu et la rue Vivienne, 
elle fut transported en 1648 dans une longue galerie 
en .bordure de la rue Richelieu. Ces deux empla- 
cements appartiennent aujourd'hui a la Bibliotheque 
nationale. 

Dispersee pendant la Fronde, puis reconstitute, la 
bMiotheque de Mazarin renfermait pres de 40.000 
volumes quand mourut le cardinal (1661). II la legua 
au college des Quatre-Nations, qu'il fondait par testa- 
ment, et elle redevint publique en 1691, trois ans 
apres Fouverture du college. 

* Voy. ci-dessus la preface, p. 26 et suiv. 
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Elle possedait environ 60.000 volumes en 1787, et 
lesDepdts nationaux lui en fournirent plus de 50.000. 
On lui attribue aujourdjui 250.000 volumes impri- 
mes, 5.000 manuscritsfet une magnifique collection 
d'incunablesA ?#• 

• En 1643, efle etait ouverte le jeudi seulement. En 
1691 le service fut organise com me Mazarin Favait 
ordonne : le public y fut admis le lundi et le jeudi de 
huit a dix heures et demie et de deux a quatre, 
disposition qui resta en vigueur jusqu'a la Revolution. 
En 1799 seulement, elle ouvrit de midi a deux heures 
tous les jours, excepte le jeudi. En 1821, les seances 
commencerent a dix heures au lieu de midi ; en 1830, 
elles furent prolongees jusqu'a trois heures, et en 
1880 jusqu'a cinq heures. 

Administrateur : M. G. de Porto-Riche. 



MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES 

130, RUE DE l'UnIVERSITE. 

Le marquis de Torcy, ministre des relations ext6- 
rieures a la fin du regne de Louis XIV, est le premier 
qui ait eu l'idee de former une bibliotheque speciale- 
ment destinee a l'etude des affaires etrangeres. Bien que 
le ministere fut installe a Versailles, Torcy plaga cette 
petite collection a Paris, dans les combles du palais 
du Louvre. 

Elle s'accrut fort peu jusqu'a la Revolution, mais 
elle acquit alors un fonds precieux provenant des 
Dep6ts nationaux et plus specialement de celui qui 
avait ete constitue rue des Petits-Augustins. Un peu 
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plus tard (1807), Talleyrand acheta les livres et les 
ires nombreux documents laisses par son ami Christian 
Pfeffel, qui avait ete attache pendant longtemps au 
ministere des relations exterieures. 

La bibliotheque, bien delaissee encore, reprit quelque 
faveur a Parrivee de Mignet, qui, nomme garde des 
archives en 1830, l'eut dans ses attributions. En 1889, 
elle renfermait environ 28.000 volumes. A dater de 
1893, on la gratifia d'un budget special, et des lors, 
une reorganisation tres s6rieuse put se poursuivre avec 
regularite. 

Des dons tres nombreux et des achats, que permet- 
tentunrevenu de 10.000 francs, ont fort augmente 
cette collection. Elle possede aujourd'hui 80.000 vo- 
lumes (correspondances et documents diplomatiques, 
histoire, jurisprudence, cartes geographiques, etc.), 
tenus a la disposition des fonctionnaires du ministere. 
Le bibliothecaire actuel l'a decoree avec beaucoup de 
gout ; il y a reuni une foule de souvenirs fyistoriques 
qui en font un veritable musee. 

Bibliothecaire : M. Pierre Bertrand. 



MINISTERE DE L'AGRICULTURE 

78, RUE DE VARENNES. 

C'est au mois de novembre 1881 qu'une des direc- 
tions du ministere du commerce fut transformee en 
ministere de l'agriculture. La bibliotheque qu'il 
possede est done de creation toute recente. Installee 
dans trois pieces du rez-de-chaussee, elle renferme 
environ 4.000 volumes, et est ouverte aux fonction- 
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naires de l'etablissement de dix heures a midi et de 
deux k six heures. Elle en rec.oit une dizaine chaque 
jour. 

Bibliothecaire : M. Moussu. 



MINISTERE DES COLONIES 

au palais du Louvre. — Pavillon de Flore. 

En 1895, cette bibliotheque n'etait guere qu'un 
dep6t de pieces officielles. Vers 1897 , elle fut 
ouverte, de dix heures a midi et deux a cinq heures, 
aux diffe rents services de radministration des colonies. 
Augmentee d'annee en annee par des achats et par des 
dons, elle renferme aujourd'hui plus de 10.000 volu- 
mes. Le catalogue methodique a ete public, en 1905, 
par le bibliothecaire, M. Victor Tantet, qui est mort 
en 1907. 

Bibliothecaire : M. Pierre Nicolas. 



MINISTERE DO COMMERCE 
ET DE [/INDUSTRIE 

80, RUE de Varenne. 

La bibliotheque de ce minisiere date d'une vingtaine 
d'annees et renferme environ 30.000 volumes. Elle 
est ouverte, aux fonctionnaires de Tetablissement, de 
neuf a six heures en hiver et de neuf a dix heures 
en ete. 

Bibliothecaire : M. Simiand. 

Sous-bibliothecaire : M. Dutertre. 
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MINISTERE DES FINANCES 

au palais du Louvre. — Pavillon Richelieu. 

La bibliotheque centrale du ministere, brulee en 
1871, fut reconstitute d'abord par des emprunts faits 
un peu partout. La Bibliotheque nationale et les 
Archives entre autres offrirent plusie.urs de leurs 
doubles ; d'autres dons de ce genre et de nombreux 
achats augmenterent assez vite cette collection, qui 
renferme aujourd'hui 35.000 volumes. Encyclopedi- 
que, mais surtout administrative et financiere, elle est 
ouverte aux seuls fonctionnaires de Tetablissement de 
dix a cinq heures, et regoit environ vingt lecteurs 
par jour. 

Bibliothecaire : M. P. de Bro tonne. 



En dehors de la bibliotheque centrale, le ministere 
des finances abrite encore quatre collections techniques . 
peu importantes, mais qui meritent pourtant une courte 
mention : 

I. Bibliothique des contributions directes, pavilion 
Colbert, environ 4.500 volumes. 

II. Bibliotheque des contributions indirecles, cour du 
Carrousel, environ 1.500 volumes. 

III. Bibliotheque de V enregistremmt, rue de Rivoli, 
environ 6.000 volumes. —Bibliothecaire : M. Christin. 

IV. Bibliotheque de ^inspection ginirale, rue de 
Rivoli, environ 1.500 volumes. 

Ces quatre bibliotheques sont a Tusage exclusif des 
services dont elles portent le nom. 

7* 
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MINISTERE DE LA GUERRE 

231, BOULEVARD SAINT-GERMAIN. 

Cette bibliotheque, qui compte aujourd'hui 120.000 
volumes environ, est installee a Tangle de la rue de 
Solferino et de la rue Saint-Dominique, dans des pieces 
du rez-de-chaussee. Moitie encyclopedique, moitie 
militaire, elle fait remonter son premier [fonds au 
De'pdt de la guerre, dont Tinitiative est due a Louvois. 
Sous la Revolution, elle a beaucoup puise dans les 
Depdts litteraires, et, en 1869, le general Mellinet lui 
a donne sa collection personnelle, composee de 6.000 
volumes relatifs a Tart militaire. 

La bibliotheque du ministere de la guerre est 
ouverte de dix heures a quatre heures, a cinq heures 
meme en ete, mais seulement pour le personnel de 
Tetablissement, et les automations particulieres sont 
assez difficiles a obtenir. Lepr^tau dehors est interdit. 
Un catalogue en neuf volumes a ete deja publie, trois 
autres volumes sont prepares pour l'impression. Le 
budget annuel est de 20.000 francs, dont 5.000 sont 
consacres aux periodiques. 

Bibliothecaire : M. Jean Lemoine. 

Le comtte de sante, qui a son siege au ministere 
de la guerre, possede une bibliotheque d'environ 
10.000 volumes. Dn tres modeste budget lui permet 
de faire relier les journaux scientifiques et medicaux 
qui forment la partie la plus interessante de cette 
collection. 
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MINISTERE DE L'INTERIEUR 

11, RUE DES SAUSSAIES. 

Des 1793, quelques ballots de livres choisis dans 
les Depdts litteraires constituerent au ministere de 
l'interieur un commencement de bibliotheque. Le 
decret du l er juin 1805 ajouta a ce premier fonds les 
livres qui restaient dans le dep6t des Cordeliers. 
C'etait peu de chose, et la bibliotheque actuelle date, 
en realite, d'un arrSte du 25 juin 1841. II prescrivait 
de reunir to us les documents officiels ou semi-officiels 
des Chambres, des ministeres et etablissements en 
ressortissants, les actes et publications emanant des 
prefectures et sous-prefectures, les annuaires departe- 
mentaux, etc., etc. D'abord divisee en plusieurs 
collections presque independantes, cette bibliotheque 
fut, vers 1883, transported dans le local actuel qui se 
compose de quatorze pieces, dont quelques unes sont 
fort sombres Elle possede aujourd'hui 88.000 volumes, 
et est ouverte, le matin de neuf heures a midi, le soir 
de deux a six heures. Mais c'est surtout comme 
bibliotheque de pr^t qu'elle rend des services, car la 
moyenne annuelle des prdts consentis aux fonction- 
nairesdu ministere depasse le chiffre de 4.000. 

Bibliothecaire : M. Adrien Chevalier. 



MINISTERE DE LA JUSTICE 
13, place Vend6me. 

L'ancienne chancellerie a fourni le premier fonds de 
cette bibliotheque, qui compte environ 10.000 volumes 
relatifs a la jurisprudence et a rhistoire. Elle est 
ouverte aux fonctionnaires du ministere seulement. 

BibHothecaire : M. Julien de la Salle. 
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MINISTERE DE LA MARINE 

2, RUE ROTALE 

Gette bibliotheque, logee dans plusieurs pieces du 
quatrieme etage, a une origine assez ancienne et n'est 
pas exclusivement une collection technique, bien que 
la geographie, l'hydrographie et les instructions nauti- 
ques y occupent la plus grande place. Le catalogue, 
qui a ete publiede 1838 a 1843, forme cinq volumes, 
et est regarde comme un modele du genre. tette collec- 
tion compte aujourd'hui environ 100.000 volumes et 
356 manuscrits ; le catalogue de ces derniers a paru en 
1907. Elle est ouverte de dix a cinq heures aux fonc- 
tionnaires de l'etablissement, ainsi qu'a un certain 
nombre de personnes autorisees. Elle rec.oit une quin- 
zaine de lecteurs par jour. 

Bibliothecaire : M. Bonhomme. 



MINISTERE DES TRAVAUX PUBLICS 
DES POSTES ET DES T^L^GRAPHES 

246, boulevard Saint-Germain. 

Commencee vers 1836, la bibliotheque, du minis- 
tere des Travaux publics, toute technique, possede 
environ 12.000 volumes, qui sont, depuis neuf heures 
jusqu'a cinq, a la disposition des fonctionnaires appar- 
tenant au ministere. 

La bibliotheque du Sous-secretariat des Postes et 
des Tel£graphes (107, rue de Grenelle) possede 
30.000 volumes. 

Bibliothecaires des Travaux publics : MM. Armand 
Dennery et Henri Grossard. 

Bibliothecaire du Sous-secretariat des Postes et des 
Telegraphes : Albert Cim. 
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MUSfiE DE I/ARMEE 

h6tel des Invaltoes. 

Lemusee de l'armee a pour annexe une bibliotheque, 
qui est etablie dans l'ancienne pharmacie de rhdtel des 
Invalides et dans la salle Saint-Louis. Elle possede 
environ 5.000 volumes, tous relatifs a Tart militaire. 
Elle est ouverte le matin de neuf a onze heures et le 
soir de deux a quatre heures, mais on exige une carte 
d'entree signee du general commandant l'h6tel (aujour- 
d'hui le general Niox). 

BibliothScaire : M. Pilate, chef d'escadron d'artil- 
lerie. 

Bibliothecaire adjoint: M. l'adjudant Henry Tronc. 



MUSEE GUIMET 

7, PLACE D'lENA. 

Ce musee fut construit a frais communs, en 1882, 
par l'6tat et la ville de Paris. La ville a fourni le ter- 
rain, estime 775.000 francs, l'Etat a depense pour les 
constructions et les amenagements 1.570,000 firancs. 
II continue d'attribuer a cette fondation un budget de 
45.000 francs par an. 

La bibliotheque, charmante rotonde divisee en deux 
etages et soutenue par de jolies colonnes, se compose 
d'environ 30.000 volumes, tous relatifs a Thistoire des 
religions, a Tart et aux civilisations de l'extr^me 
Orient, La collection particuliere de M. Guimet en a 
fourni le premier fonds. Elle est ouverte, de midi a 
quatre heures, tous les jours excepte le lundi, et regoit 
en moyenne cinq a six lecteurs, de qui Ton exige une 
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carte d'entree, qui est d'ailleurs facile a obtenir. L'eta- 
blissement est ferme durant le mois d'aoftt. 



Bibliothecaire : M. Maurice Dupont. 



MUSEE SOCIAL 
5, rue Las-Cases. 

Cet etablissement a ete cree en 1894 par un ancien 
depute, M. le comte de Chambrun, qui supporta une 
grande partie des frais de la fondation. II est destine 
surtout a renfermer des documents concerns ntl'econo- 
mie sociale, les institutions de prevoyance et d'assu- 
rance, les associations cooperatives, etc. 

II possede une bibliotheque, dite des sciences 
sociales, oii sont reunis environ 30.000 volumes, et 
qui est ouverte au public tous les jours, le matin de 
neuf heures a midi, et le soir de deux a six heures. 
EUe regoit de vingi a trente lecteurs par jour. 

Bibliothecaire : M. Martin Saint-Leon. 



MUSEES NATIONAUX 

Gour du Louvre. Grand escalier. Deuxieme etage. 

La bibliotheque des musees nationaux, appelee 
parfois bibliothdque de Vtcole du Louvre, a ete formee, 
en 1872, des livres appartenant a la bibliotheque du 
ministere d*Etat (dite bibliotheque du Louvre) qui suiv 
vecurent a Tincendie de 1871. Elle possede environ 
8.000 volumes. 

Elle est ouverte, de deux a cinq heures, aux eleves 
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de l'ecole du Louvre et, sur autorisation, aux etrangers 
visitant Paris. 

Bibliothecaire : M. Wiriath. 

L'ecole du Louvre a ete creee par decret du 25 
juiUet 1882. 

COURS QUI T SONT PROFESSES : 

Archeologie egyptienne. Histoire des arts appli- 

— nationale. ques a l'industrie. 

— orientale et ce- Histoire generate de la 
ramique antique. peinture, 

Droit egyptien. Histoire de la sculpture 

Epigraphie orientale et au moyen-age et a la 

assyrienne . renaissance . 

Epigraphie phenicienne Langue demotique, 

et arameenne. — copte et hierati- 

que. 



MUSEUM D'HISTOIRE NATURELLE 

8, RUE DE BUFPON. 

Un Guide de 1825 nousapprend que la bibliotheque 
du museum comptait alors environ 10.000 volumes et 
etailplacee«dansle batimentdeTancienne Intendance, 
vis-a-vis de la grille donnant sur la rue du Jardin-du- 
Roi ». Cetterue est devenue en 1851 rue Geoffroy- 
Saint-Hilaire, et le batiment de Tlntendance se 
nomme maintenant maison de Buffbn. Le logis peu 
elegant qui abrite aujourd'hui la collection date de 
1833, et c'est en 1839 qu'elle y fut transferee. 

Elle etait restee fort negligee jusque vers 1793, epoque 
ou, comme tant d'autres, elle s'enrichit d'une multi- 



124 museum d'histoire naturelle 

tude d'ouvrages choisis dans les Depdts nationaux. 
Elle ne renfermait guere que 15.000 volumes en 1832 
quand elle recut une partie de la bibliotheque laissee 
par rillustre Cuvier, collection que l'liitat venait 
d'acquerir. Dix ans apres, on lui attribuait 20.000 
volumes, et elle etait ouverte au public trois fois par 
semaine de onze heures a deux heures. 

Elle possede aujourd'hui 220.000 volumes, 2.000 
manuscrits, 2.000 cartes et plans, 8.000 dessins 
originaux sur velin, etc. Elle est tres bien tenue, et 
ouvre ses portes au public tous les jours de dix a 
quatre heures, sauf durant le mois de septembre. Mais 
son installation laisse fort a desirer, car les livres sont 
distribues dans cinq galeries, dix petits cabinets et un 
magasin. La salle de lecture, petite et tres simple, 
recoit environ vingt-cinq lecteurs par seance. 

Bibliothecaire : M. le docteur J. Deniker. 

MATIERES COMPRISES 
DANS L'EN$EIGNEMENT DU MUSEUM : 

Anatomie comparee Mammalogie. 

Anthropologie. Mineralogie, 

Botanique, Ornithologie, 

Chimie vegetale. Paleontologie. 

Culture. Pathologie comparee. 

Entomologie. Physiologie generale- 
Erp^tologie. — vegetale. 

Geologic Physique vegetale. 

Malacologie, Zoologie. 
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NATIONALE 

rue Richelieu. 

La Bibliotheque nationale, dont on peut faire 
remonter la fondation jusqu'au roi Jean II, a 6te 
successiyement logee au palais de la Cite, a la tour 
du Louvre, au ch&teau de Blois, au ch&teau de Fontai- 
nebleau, au college de Clermont, au couvent des 
Cordeliers, rue de la Harpe, rue Vivienne, et enfin 
rue Richelieu ou elle trouva en 1721 une installation 
definitive. Elle possedait : 973 volumes en 1373 
1.890 en 1544 ; 6.000 en 1642 ; 30.000 en 1669 
70.000 en 1714 ; 98.000 en 1722 ; 153.000 en 1790 
475.000 en 1795; 800.000 en 1818; 1.500.000 en 
1860. Vers 1736, elle etait publique les mardis et 
vendredis jusqu'a midi. 

La Bibliotheque nationale se divise en quatre depar- 
teraents : I. Imprimes. — II. Manuscrits. — III. 
Medailles et antiques. — IV. Estampes. 

I. DEPARTEMENT DES IMPRIMES. 

Ce departement possede aujourd'hui environ trois 
millions de volumes, representant 60 kilometres de 
rayons. 11 acquiert chaque annee environ 30.000 
volumes, qui se decomposent ainsi : dons, 4.000 ; 
acquisitions, de 4 a 5.000 ; dep6t legal, de 20 a 
25.000. Les frais d'acquisition s'elevent en general 
a 80.000 francs, les frais de reliure a 30.000 francs. 

Le departement des imprimes comprend lui-me*me 
trois sections : la salle de travail, les cartes et plans, 
la salle de lecture. 

I. Salle de travail. C'est en juin 1868 que la salle 
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actuelle fut inauguree. Les places y sont au nombre 
de 344, et les livres tenus a la disposition du public 
au nombre de 10.000 environ. Parmi eux figurent les 
catalogues publics par le departement : Histoire de 
France, medecine, factums, etc. Un catalogue general 
par noms d'auteurs a ete commence en 1897, le tome 
xxxv, dernier paru, s'arr&e au mot Czynski. 

En 1905, cette salle a regu 163.719 lecteurs, a qui 
ont ete communiques 534.169 volumes. Fermee 
seulement pendant la semaine de Paques, elle est 
ouverte tous les jours de neuf heures a six heures en 
ete et de neuf a quatre heures en hiver. Elle n'est pas 
publique, mais les cartes d'entree sont tres liberalement 
accordees a toute personne justifiant de recherches 
serieuses. S'adresser au secretariat. 

II. Cartes et plans. Cette section possede environ 
500.000 cartes et 28.000 volumes. Elle regoit par 
jour environ 180 lecteurs, a qui en 1906 elle a 
communique 38.547 pieces. 

M6mes heures d'ouverture que la salle de travail et 
memes conditions d'admission. 
Conservateur : M. Gabriel Marcel. 

III. Salle publique de lecture. C'est a Tannee 1859 
que remonte la creation de cette salle, dite aussi salle 
Colbert. Elle a une entree particuliere dans la rue 
Richelieu, a Tangle de la rue Colbert. On y a reuni 
40.000 volumes et elle dispose de 110 places. Elle est 
ouverte tous les jours, meme le dimanche, de neuf 
a quatre heures. En 1905 elle a regu 44.812 lecteurs, 
a qui ont ete" communiques 63.849 ouvrages. II n'est 
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point demande de carte d'entree, mais on exige seize 
ans accomplis. 

Conservateur de la salle de lecture : M. Letort. 

Conservateur du departement des imprimes : M. Paul 
Marchal. 

II. — DEPARTEMENT DES MANUSGRITS. 

Ce dep6t possede environ 110.000 manuscrits, 
parmi lesquels 4.960 manuscrits grecs, 21.544 
manuscrits latins et 44.913 manuscrits francais. II 
s'accroft d'environ 650 manuscrits par annee. On en 
a publie de nombreux catalogues. 

La salle de lecture contient 84 places. En 1906, elle 
a regu 37.184 lecteurs, a qui ont ete communiques 
66.101 manuscrits. 

MSmesheures d'ouverture qu'au departement des 
imprimes, m&nes conditions exigees pour l'entree. 

Le pr^t au dehors s'accorde assez facilement. En 
1906, il a ete pr6te, tant en France qu'a Petranger, 
529 manuscrits. 

Conservateur : M. Henry Omont. 

III. DEPARTEMENT DES MEDAILLES ET ANTIQUES. 

Ce departement a une entree particuliere sur la rue 
Richelieu. II possede 207.096 pieces, et s'accroit 
chaque annee de 200 pieces environ. 

Les salles sont ouvertes de dix a quatre heures, tous 
les jours pour les personnes munies d'une carte, le 
lundi et le jeudi pour les visiteurs. 

Conservateur : M. Ernest Babelon. 

IV. — DEPARTEMENT DES ESTAMPES. 

Son premier fonds date de 1667, annee ou fut 
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achetee la collection de Michel de Marolles, qui avait 
reuni 123.400 pieces, formant plus de 400 volumes 
in-folio. 

Le nombre des estampes que possede aujourd'hui ce 
departement est d'environ un million. 1 1 s'enrichit de 
4 a 5.000 chaque annee. 

La salle de travail a 50 places et, *en 1905, elle a 
recu 18.017 travailleurs, qui ont consulte environ 
83.000 pieces. 

M6mes conditions d'acces qu'au departement des 
imprimes. 

Conservateur : M. Frangois Courboin. 

Administrateur general de la bibliotheque: M. Henry 
Marcel. 

OBSERVATOIRE 

AVENUE DE l'ObSERVATOIRE. 

L'observatoire fut construit de 1668 a 1672 par 
Claude Perrault, et repare de fond en comble en 1787. 
La bibliotheque demeura a l'etat rudimentaire jusqu'en 
1768, annee ou le gouvernement acheta la collection 
de livres, de manuscrits et de pieces astronomiques 
qu'avait reunie le celebre Jean-Nicolas Delisle, et les 
donna a retablissement. Celui-ci possede aujourd'hui 
18.400 volumes. 

Bibliothecaire : M. Fraissinet. 



. OFFICE COLONIAL 

galerie d'Orleans, au Palais-Royal. 

Une tres modeste bibliotheque coloniale figura a 
l'exposition de 1888 sous ce titre Bibliotheque de 
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r exposition permanente des colonies. Supprimee en 
1896, elle fut retablie par le deeret du 14 mars 1899, 
qui creal' Office colonial actuel. Un budget de 1.000 
francs par an permit de constituer une bibliotheque, 
riche aujourd'hui de 6.000 volumes, 7.400 periodiques 
et 5.000 photographies provenant des colonies. 

Gette collection est ouverte tous les jours de onze 
heures a midi et de deux a cinq heures ; elle a regu 
pres de 5.000 lecteurs en 1906. Elle est fermee durant 
le mois d'aout. 

Bibliothecaire : M. Orbain. 



ORDRE DES AVOCATS 

au Palais de Justice. 

Cette bibliotheque est la troisieme qu ait possedee 
Tordre des avocats. La premiere provenait d'un legs 
a lui fait par Gabriau de Riparfonds 4 ; logee au 
troisieme etage d'un pavilion d6pendant de Farche- 
v6che, elle fut ouverte au public en 1708, ce qui ne 
rempecha pas d'etre confisquee en 1792. Elle posse- 
dait alors 25.000 volumes. Un deeret du 12 juillet les 
attribua au comite de legislation, mais une partie 
d'entre eux alia enrichir la bibliotheque de la cour de 
cassation et celle du conseil d'Etat. 

Une deuxieme bibliotheque, constituee en 1810 
par le legs de l'avocat Nicolas Ferey, fut victime des 
incendies allumSs par la Commune en 1871 . 

La troisieme, formee des epaves de la seconde 

1 Voy. ci-dessus, la preface, p. 29. 
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occupa d'abord des batiments dependant de la Prefec- 
ture de police. Elle obtint ensuite (1890) Templa- 
cement qui avait ete affecte jusque la au easier 
judiciaire. C'est une vaste salle, ornee de puissantes 
colonnes, et ou se succedent chaque jour, de onze a 
cinq heures, une multitude d'avocats. 

Cette bibliotheque, dont le catalogue a ete imp rime 
(1880-1882), renferme 56.000 volumes, et elle en 
acquiert 12 a 1,500 tous les ans. Les avocats seuls y 
sont admis. Le pr6t au dehors ne s'applique qu'aux 
ouvrages d'histoire et de litterature ; les autres, legis- 
lation et jurisprudence, ne sortent jamais. 

Bibliothecaire : M. Albert Boucher. 

Sous-bibliothecaire : M. Charles Boucher. 



ORDRE DES AVOCATS 
A LA COUR DE CASSATION 

au Palais de Justice. 

Le local occupe par les avocats a la cour de cassa- 
tion fut brule pendant Tinsurrection de 1871. En 
1876 seulement, ils s'installerent dans les batiments 
reconstruits, qui sont situes au-dessus de la Chambre 
criminelle, avec entree par la galerie de Saint-Louis. 
La bibliotheque comprend environ 20.000 volumes, 
classes dans deux jolies salles, que complement d'im- 
portantes annexes. 

Bibliothecaire : M. H. de Lalande, avocat a la cour 
de cassation. 
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GRAND ORIENT DE FRANCE 

16, rue Cadet. 

La bibliotheque du grand orient de France date des 
premieres annees du dix-huitieme siecle, et renferme 
environ 4.000 volumes , dont le catalogue a 6te 
imprime en 1882. En principe, elle est publique pour 
tous les magons, mais elle a ete tres negligee, aban- 
donnee meme depuis plusieurs annees. II serait 
cependant impossible de trouver ailleurs une aussi 
riche collection d'ouvrages relatifs a la franc-maQon- 
nerie. 



PALAIS DU TROCADERO 

PLACE DU TROCADERO. 

Le palais du Trocadero fut construit a Toccasion de 
l'exposition universelle de 1878. A l'exlremite du 
musee de sculpture comparee, on a inslalle une biblio- 
theque d'environ 2.000 volumes qui concernent 
surtout Tethnographie, l'architecture et les beaux-arts. 
A signaler, divers recueils contenant plus de 40.000 
dessins, estampes, photographies, etc. 

Cette bibliotheque, dans laquelle on n'est admisque 
sur carte d'entree delivree par le directeur du musee, 
est ouverte de onze heures a quatre heures, excepte le 
dimanche et le lundi, et regoit huit a dix lecteurs par 
jour. 

Biblioth6caire : M. Jules Roussel. 
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PEDAGOGIQUE 
DE ^INSTRUCTION PDBLIQUE 

41bis 9 RU E GAY-LUSSAC. 

Apres avoir traverse une foule d'avatars, apres avoir 
ete successivement loges au ministere de Instruction 
publique, quai Morland, rue Lhomond, apres avoir 
change souvent aussi de nom et de destination, Tan- 
cienne Bibliothique centrale de V instruction primaire 
et Tancien Musie jo^Wtfyoyiyw^sontaujourd'hui installes 
rue Gaj-Lussac dans un ancien couvent d'Ursulines, 
et ils ont pour titre officiel Bibliothique, office et musSe 
de F instruction publique. 

Je n'ai a parler ni de Toffice ni du musee. Labiblio- 
theque a eu pour premier fonds une collection formee 
par M. Rapet, inspecteur general de Instruction 
publique. En 1880, cette collection fut achetee par 
l'Etat 45.000 francs, surles instances de M. Ferdinand 
Buisson, le plus ardent promoteur de l'oeuvre. Des 
dons et des achats accrurent assez rapidement la biblio- 
theque, quirenferme aujourd'hui pres de 75.000 volu- 
mes, et est ouverte au public de dix heures du matin 
a cinq heures du soir. 

Bibliothecaire : M. Adenis. 



PEDAGOGIQUE DE LA VILLE DE PARIS 

47, RUE MONTMARTRE. 

Cette collection, dite aussi BibliotkSque centrale de 
V instruction primaire, a eta creee pardecret du 13mai 
1879. Un programme, fort elargi par la suite, se 
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proposait seulement de reunir to us les documents his- 
toriques et statistiques en m^me temps que tous les 
livres de classes relatifs a l'instruction primaire. C'est 
aujourd'hui une bibliotheque encyclopedique d'environ 
20.000 volumes, installs dans deux salles, simples 
mais tres claires. Cette bibliotheque est publique de 
dix a quatre heures, et regoit chaque jour plusieurs 
instituteurs de Paris et de la banlieue, a qui elle preHe 
liberalement des livres. 

Au-dessus, deux etages sont consacres a un mus6e 
pldagogique trop peu connu et qui presente un grand 
inter^t. On y trouve exposes des specimens de tout 
le materiel scolaire en usage dans les municipales, 
des methodes, des recompenses, des livres et instru- 
ments ; aussi plusieurs curieux specimens des travaux 
executes, des principales oeuvres produites par les 
eleves des ecoles elementaires et superieures appar- 
tenant a la ville de Paris. 

Conservateur : M. Ernest Joubert. 

Bibliothecaire : M. Leon Leroy. 



POLONAISE 

6, QUA! d'OrLEANS. 

La bibliotheque polonaise de Paris [Biblioteka polska 
w Paryzu) fut creee en 1838 par ^emigration polonaise 
de 1831. D'abord installee rue des Saussaies, on la 
transporta, en 1853, dansFhdtel qui Tabrite aujourd'hui 
et qui lui appartient. En 1893, elle passa sous Tadmi- 
nistration de l'academie des sciences de Cracovie et 
devint Station scientifique polonaise (Stacya naukowa 
polska), Au cours de Fannee 1909, elle va s'agrandir 
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encore, et une nouvelle salle de lecture sera installee 
au rez-de-chaussee. 

La collection occupe actuellement au deuxieme 
etage, douze pieces a plafond eleve ou sont reunis, 
outre 30.000 estampes, environ 80.000 volumes, 
comprenant tout ce qui inteYesse Phistoire et la litte- 
rature polonaise, une grande partie des periodiques 
polonais et tres au complet tous les travaux frangais 
relatifs a la Pologne. 

Cette collection est ouverte de midi a cinq heures 
en ete, de onze heures a quatre heures en hiver, et 
ferme'e seulement durant le mois d'aout. Elle n'est 
point publique, mais l'acces en est tres facile. Pourtant, 
toute personne, m6me autorisSe, doit en entrant ins- 
crire son nom sur un registre de presence. Le nombre 
annuel des lecteurs est de 3.000 environ. 

Au-dessus de la salle de lecture, une pieuse pensee 
a constitue un musee Migkiewicz, dans lequel sont 
rassembles tout ce qui a ete publie par ce poete pa trio te 
et sur lui, ainsi qu'une foule de souvenirs personnels. 

Ce musee est ouvert au public le jeudi de midi a 
quatre heures. ^ 

BiblioUhecaire : M. Ladislas de Strzembosz. 



PREFECTURE DE POLICE 

36, RUE DES OrFEVBES. 

Au troisieme etage existe une bibliotheque d'environ 
15.000 volumes qui est reservee aux seuls fonction- 
naires de la prefecture et dont Tacces est assez difficile. 
II en est de m6me des archives qui y sont annexees. 
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Le general Valentin, delegue a la prefecture de 
police en 1871, deploya un grand zele pour reconsti- 
tuer la bibliotheque qui venait d'etre deHruite par les 
incendies de la Commune. MM. Leon Renault et 
Voisin, qui lui succederent, se sont efforces d'accroitre 
ce premier fonds en sollicitant de la ville de Paris les 
credits necessaires. 

Outre les collections de droit et de jurisprudence, 
cette bibliotheque comprend tous les ouvrages relatifs 
a Fhistoire de la police. II faut mentionner aussi un 
fonds important d'ouvrages concernant les polices 
etrangeres. 

Bibliothecaire : M. Abel Peyret. 



SAINTE-GENEVIEVE 

place du Pantheon. 

Les Genovefains eurent de tres bonne hi^upe une 
bibliotheque, 'mais la deplorable administration de 
Tabbaye a la fin du seizieme siecle laissa aneantir cette 
collection. Quand le cardinal Francois de La Roche- 
foucauld, charge en 1624 de reformer le couvent, 
voulut la reconstituer, ses propres livres durent en 
fournir le premier fonds. Celui-pi prospera si bien 
qu'en 1716, la bibliotheque renfermait environ 45.000 
volumes, et un Guide de cette annee s'exprimait ainsi : 
« Le bibliothequaire est fort affable, et en permet volon~ 
tiers l'entree aux honnestes gens qui la lui demandent » . 

En 1791, elle devint propriete nationale sous le 
nom de bibliotheque du PantMon ; Tinventaire qui en 
fut alors dresse accuse 58.000 volumes et 2.000 ma- 
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nuscrits. LesDepAts litteraires lui en ajouterent environ 
2.000. 

L'Empire affecta a un lycee de creation recente les 
batiments de l'abbave, mais la bibliotheque conserve 
son independance. Un Guide de 1825 nous apprend 
meme qu'a cette date, elle etait ouverte tous les jours 
de dix a deux heures, et restait fermee du l er septembre 
au 3 novembre. Le ljcee ne cessait de corivoiter les 
galeries qu'occupait la bibliotheque, et, apres une 
^ luttfc qui fut longue, il l'emporta. Une ordonnance du 
22 juin 1842 ordonna la translation des livres dans 
une partie des constructions provenant de Pancien 
college de Montaigu surla place du Pantheon. Un 
credit de 1.775 000 fyancs pennit d'elever le monu- 
ment actuel, dans lequel Ja collection fut installee en 
1850. 

La bibliotheque Sainte-Genevieve possede aujour- 
d'hui : 

350.000 volumes imprimes, y compris 80.000 bro- 
chures et 1.225 incunables. 

3.510 manuscrits. 
, 10.000 estampes, dont 7.357 portraits. 

3.000 cartes et plans. 

Elle est ouverte tous les jours de dix a trois heures, 
et de six a dix, fermee du l er au 15 septembre seule- 
ment. En 1907, elle a regu 215.000 lecteurs. Bien 
qu'absolument publique, une carte d'entree est exigee 
des personnes qui veulent travailler dans la salle des 
manuscrits et dans celle de la reserve. Ddpuis 1898, 
les femmes sont admises aux seances du soir sur une 
autorisation delivree par radministrateur. Un bAtiment 
annexe, contenant 20.000 volumes en langues scandi- 
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naves, est public le mardi et le vendredi de midi a 
quatre heures. 

Administrateur : M. Ch. Kohler. 



SEMINAIRE DES MISSIONS ETRANGERES 
128, rue du Bag. 

Cette institution date de 1663. A la fin du dix-hui- 
tieme siecle, elle possedait une « bibliotheque coraposee 
d'environ 25.000 volumes, parmi lesquels se trouvoient 
des manuscrits interessans et en particulier des eerits 
chinois*. Cette bibliotheque, dispersee pendant la 
Revolution, a ete reconstitute, mais il est aujourd'hui 
difficile d'etre renseigne sur son compte, et je n'ai pu 
la voir. Je dirai seulement qu'elle est installee dans 
deux grandes pieces situees au dessus de la chapelle, et 
qu'elle renferme environ 25.000 volumes. 

Bibliothecaire : le P. Mollard. 



SEMINAIRE DU SAINT-ESPRIT 

30, RUE LH0M0ND. 

En 1790, cette maison, destinee a former des mis- 
sionnaires pour l'Occident, possedait une bibliotheque 
renfermant 10.258 volumes. Le seminaire fut ferme et 
la bibliotheque confisquee. Retabli en 1805, on se 
preoccupa bientot d'y reconstituer une collection ou, 
tout recemment encore, etaient reunis, au-dessus de la 
chapelle, environ 35.000 volumes relatifs surtout a 
Thistoire religieuse du dix-huitieme siecle. Cette 
bibliotheque est aujourd'hui dispersee. 



8* 
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SEMINAIRE SAINT-SULPICE 
plage Saint- Sulpice. 

Ce seminaire, qui vient d'etre ferme\ possedait, 
dans les combles du batiment, une bibliotheque d'en- 
viron 50.000 volumes, aujourd'hui places sous 
sequestre. 

Le bibliothecaire etait M. Tabbe Levesque. 



SENAT 

palais du Luxembourg. 

La jurisprudence, Teconomie politique, Phistoire, les 
legislations franchise et etrangeres sont representees 
dans la bibliotheque du senat, qui possede, en outre, 
une tres riche collection de revues et de journaux poli- 
tiques, judiciaires, administratis et litteraires. 

Cette collection date de 1818. Reservee au service 
de la chambre des pairs sous la monarchie, puis du 
senat sous l'Empire, elle comptait 15.000 volumes en 
1836 et 22.000 en 1848. Elle a ete ouverte au public 
de 1871 a 1876. Un decret du 17 juinde cette anneel'a 
distraite du ministere de Tinstruction publique, auquel 
elle avait 6te rattachee en 1871, pour la replacer dans 
les attributions du senat, qui aujourd'hui l'administre 
et l'entretient. Les 150.000 volumes qu'elle renferme, 
et dont le catalogue a ete publie, sont a la disposition 
des senateurs depuis neuf heures du matin jusqu'a sept 
heures du soir. 

Le catalogue des quelques manuscrits qu'elle possede 
a et^ imprime aussi. 
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La salle de travail est une belle et vaste galerie 
dormant sur le jardin du palais et qui date seulement 
de 1840. 

A noter deux collections speciales ; 

1° Collection Morel de Vinde, composee de cartes et 
d'estampes ; 

2° Collection Pixe're'court, ou dominent les chansons 
hisloriques, les almanachs, les pamphlets et une mul- 
titude de pieces concernant la Revolution franchise. 

Bibliothecaire : M. Rene Samuel. 



SERVICE GEOGRAPHIQUE DE L'ARMEE 

140, RUE DE GRENELLE. 

Ce service est installe dans des batiments occupes 
autrefois par l'ecole d'etat-major. II possede une petite 
bibliotheque composee d'environ 2. 600 volumes concer- 
nant la topographie, la geodesie, Tastronomie, la 
cartographie, etc. 

Bibliothecaire : M. Hasse. 



SERVICE HYDROGRAPHIQUE 
DE LA MARINE 

13, RUE DE L'UNIVERSITE. 

Ce service, dit souvent de'pdt des cartes et plans de la 
marine, date du 19 novembre 1720 ; mais c'est seu- 
lement en 1795 que l'ingenieur hydrographe Buache 
recut mission d'y former une bibliotheque. Le premier 
fonds provint naturellement des Depots litteraires 
crees par la Revolution. 
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C'est aujourd'hui une tres importante collection 
technique, classee dans un joli local eclaire sur la cour 
de l'etablissement. Elle renferme environ 65.000 vo- 
lumes, et en outre 256 manuscrits dont le catalogue a 
ete public en 1907. Deux etages situes au-dessus, 
contiennent de precieuses archives. 

La bibliotheque est ouverte le matin de neuf heures 
et demie a une heure et demie et le soir de deux a 
quatre heures. L'acces en est tres facile. Elle n'a pas 
en ce moment de bibliothecaire ; le dernier, M. Malvy, 
devenu depute du Lot, n'a pas ete remplace. 

COURS PROFESSES A l'bCOLE SUP^RIEURE 
DE LA MARINE I 

Administration. Electricite, torpilles. 

Artillerie. Geographie maritime. 

Compas et instruments Histoire maritime. 

nautiques. Machines a vapeur. 

Constructions navales. Meteorologie. 

Defense militairedes cotes. Tactique, strategic, points 
Droit maritime et inter- d'appui. 

national. 



LE SILLON 

34, BOULEVARD R.A8PAIL, 

Cetteoauvre, creee recemment par M. Marc Sangnier 
est a la fois politique et religieuse. Son but « est de 
realiser en France la veritable republique democra- 
tique, c'est-a-dire la forme sociale qui tend a porter 
au maximum la conscience et la responsabilit6 civique 
de chacun. y> Les sillonnistes « trouvent dans leur foi 



SOCIETE NATIONALE D* AGRICULTURE 141 

1 

chretienne de merveilleuses forces sociales et uhe 
raison souveraine de se devouer au bien commun. » 

La bibliotheque du Sillon renferme environ 3.000 
volumes traitant exclusivement de questions sociales et 
religieuses. Elle est ouverte de huit heures du matin a 
sept heures du soir aux sillonnistes et a leurs amis ; 
ils y puisent des documents pour leurs conferences. 

Bibliothecaire : M. Paul Bresdin, secretaire general 
de Pceuvre. 



SOCIETE DES AGRICULTEURS 

8, rue d'Athenes. 

Cette societe, qui date de 1869,possede, dans unefort 
jolie salle, une bibliotheque agricole de 10 a 12.000 
volumes. Reservee aux seuls membres de la societe, 
elle est ouverte de neuf heures et demie a onze heures 
et demie et de deux a cinq heures. 

Bibliothecaire : M. Maurice Paitard. 



SOCIETE NATIONALE D' AGRICULTURE 

18, RUE DE BeLLECHASSE. 

Creee par arr6t du conseil d'Etat, en mars 1761, 
sousle titre de sociitt roy ale d* 'agriculture de la ge'ne'- 
ralite' de Paris, elle a souvent change de nom et de 
demeure. Elle occupe aujourd'hui un hAtel qu'elle a 
fait construire, et pour lequel un de ses membres, 
M. de Behague, a donne* 60.000 francs. 

La societe possede une bibliotheque d'environ 
22.000 volumes relatifs a l'economie rurale et aux 
sciences agricoles. Elle est ouverte de midi a quatre 
heures, mais on exige une carte d'entree. 

Bibliothecaire : M. G-. Daviet. 
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SOCIETE DES ANCIENS ELEVES 

DES ECOLES NATIONALES D'ARTS 

ET METIERS 

6, rue Ghauchat. 

Cette societe date de 1850 et occupe un fort joli 
hdtel, qui lui appartient. Sa bibliotheque, riche 
d'environ 9.000 volumes tous techniques, est ouverte : 
les lundis, mardis, mercredis et vendredis de neuf 
heures du matin a six heures et demie du soir ; les jeudis 
et samedis de huit heures a dix heures et demie du 
soir ; les dimanches de neuf heures a onze heures et 
demie du matin. Elle a recu en 1906 environ 3.000 
lecteurs et a prSte au dehors 1.650 ouvrages. 



SOCIETE D'ANTHROPOLOGIE 

15, rue de l'Ecole-de-Medecine. 

Fondee parBroca en 1859, la societe d'anthropologie 
est modestement logee a un troisieme etage adosse au 
musee Dupuytren. Sa bibliotheque, riche de 7.000 
ouvrages en 1889, possede aujourd'hui 23.000 volu- 
mes, provenant surtout de dons et de legs, car son 
maigre budget ne depasse pas 400 francs. Elle est 
ouverte au public le lundi, et fort accessible aussi les 
autres jours. 

Bibliothecaire : M. le docteur Rabaud. 

Dans le m6me local sont installed le laboratoire 
d'anthropologie de l'ecole des hautes etudes, Yfoole 
d'anthropologie, la premiere qui ait exist e, et un pre- 
cieux mustfe, oh Ton conserve des ossements prehisto- 
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riques, des moulages de cerveaux, plusieurs centaines 
de squelettes et plus de cinq mille cranes. * 
Secretaire general : M. le docteur Manouvrier. 



SOCIETE DES ANTIQUAIRES DE FRANCE 

au Palais du Louvre. 

La socie"te des antiquaires de France a succede a 
Fancienne academie celtique. Elle s'est reunie d'abord 
rue des Petits-Augustins, puis rue Taranne, et elle tient 
aujourd'hui ses seances dans le palais du Louvre, au 
deuxieme etage enmontant par le grand escalier. Elle 
possede la une petite bibliotheque d'environ 4.000 
volumes. 

Archiviste-bibliothecaire : M. Henry Martin. 



SOCIETE CENTRALE D'APICULTURE, 

DE SERICULTURE ET DE ZOOLOGIE 

AGRICOLE 

28, RUE Serpente. 

Elle fut fondee a Paris le l er juin 1856. Ses statuts 
prevoyaient la creation d'une bibliotheque speciale et 
d'un musee. La bibliotheque, tres augmentee par le 
legs que lui fit, en 1889, M. Hamette, un des mem- 
bres de la societe, possede aujourd'hui 4.000 volumes 
tous relatifs a Papiculture ; c'est la plus complete qui 
existe sur ce sujet. Elle est ouverte de une a cinq heures 
pour les societaires. 



1 Voy. ci-dessus l'article 6cole d'anthropologie. 
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SOCIETE ASIATIQUE 

25, QUAI GONTI. 

Elle date de 1822, et elle eut pendant longtemps 
son siege rue Taranne, dans une maison qui abritait 
un grand nombre de societes savantes. En 1883, on 
trouvecette society installeesur le quai Conti,dansdes 
batiments dependant de Tlnstitut de France. Elle y a 
reuni one precieuse bibliotheque composee d'environ 
12.000 volumes, ou sont representees a peu pres toutes 
les langues indo-europeennes. II faut y aj outer environ 
200 manuscrits arabes, turcs, hindoustanis, sanserifs, 
chinois, annamites, et une centaine de periodiques. 

Cette bibliotheque est ouverte le samedi de deux a 
sixheures ; elle est fermee du l er juillet au l er octobre. 

Bibliothecaire : M. Lucien Bouvat. 



SOCIETE BIBLIQUE PROTESTANTE 

54, rue des Saints-Peres. 

La societe biblique protestante, fondee en 1818 
dans la rue du Sentier, a successivement transports 
son siege rue des Moulins, rue Montorgueil et rue des 
Beaux-Arts. En 1885, elle est venue occuper le premier 
etage d'un immeuble. dohne par M. le baron F. de 
Schickler a la societe de Thistoire du protestantisme 
francais. 

La societe biblique « a pour but essentiel de placer 
PEvangile au foyer de chaque famille protestante, s> 
et elle en a deja repandu un million d'exemplaires. 
Elle oflre gratuitement a tous les nouveaux epoux une 
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Bible complete, et « l'histoire de celivre constituent une 
des preoccupations de la societe, » elle s'est appliquee 
a recueillir toutes les impressions qui en ont ete faites. 
Elle a ainsi forme une bibliotheque ou figurent 1.090 
editions « representant probablement la collection la 
plus riche du monde entier. » On y conserve aussi des 
editions de l'ancien et du nouveau Testament en une 
centaine de langues ou dialectes. Le nombre total des 
volumes est d'environ 3.500, et le catalogue des 
ouvrages frangais a ete publie en 1900. 

Cette bibliotheque ne se dit pas publique, mais 
Faeces en est d'une extreme facilite. 

Bibliothecaire : M. le pasteur Louis Randon. 



SOCIETE DE BIOLOGIE 

15, RUE DE l'EC0LE-DE-MeDECINE. 

La societe de biologie, fondee en 1849, a son siege 
dans le batiment qui abrite le musee Dupuytren. Sa 
bibliotheque renfenne environ 3.000 volumes. Elle 
est ouverte le sainedi seulement et de quatre a six 
heures. Quoique destinee aux membres de la socieHe, 
1'acoes en est facile. 

Elle a pour bibliothecaire l'archiviste de la societe, 
membre elu en assemblee generale. I/archiviste actuel 
est M # le docteur Aug. Pettit, 



SOCIETE CHIMIQDE DE FRANCE 

44, BUB DE RENNES. 

Fondee en 1858, cette societe possede une biblio- 
theque d'environ 10.000 volumes, dont le catalogue a 
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ete publie en 1907 par le bibliothecaire actuel, 
M. Jules Gargon. 

SOCIETE DE CHIRURGIE 

12, rue de Seine. 

La societe de chirurgie date de l'annee 1843, et 
elle tint longtemps ses seances rue de l'Abbaye, dans 
l'ancien palais abbatial de Saint-Germain des Pres. 
E&le a aujourd'hui son siege au numero 12 de la rue 
de Seine, ou elle possfcde une grande salle situee au 
rez-de-chauss6e et cinq pieces tres claires au premier 
etage. La bibliotheque renferme environ 20.000 
volumes. lis sont destines surtout aux membres de la 
societe, dont les reunions ont lieu le mercredi de trois 
heures et demie a sept heures. 

Bibliothecaire : M. le docteur Lucien Hahn. 



SOCIETE ENTOMOLOGIQUE 

28, rue Serpente. 

Cette societe date de 1832. Elle possede une 
bibliotheque de 30.000 volumes et plusieurs collec- 
tions entomologiques tres precieuses. Ouverte le jeudi 
seulement et aux seuls membres de la societe, elle est 
fermee en aoM et en septembre. 

Bibliothecaire : M. Leveille. 



SOGI^TE DES GENS DE LETTRES 

10, CITE ROUGEMONT. 

Cette societe date de 1838. Elle a eu successivement 
soil siege rue du Croissant, rue de Provence* rue^de 
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Trevise, rue Geoffroy-Marie et roe de la Chaussee- 
d'Antin. Depuis 1897, elle occupe, dans la cite Rouge- 
mont, un hdtel qui lui appartient. Elle compte aujour- 
d'hui 600 societaires, 800 adherents, 170 pensionnes, 
et le capital social s'eleve a 5.300.000 francs. 

La bibliotheque, installee au premier etage, remplit 
une salle jolie, mais un peu sombre ; elle est composee 
d'environ 8.000 volumes, destines surtout aux socie- 
taires. 

Bibliothecaire : M. Henri Datin. 



SOCI&TE DE GEOGRAPHIE 

184, BOULEVARD SAINT-GERMAIN. 

Cette societe fut fondee le 19 juillet 1821. Elle eut 
d'abord son siege 12, rue Taranne, puis elle se trans- 
porta successivement 36, passage Dauphine (1827), 
23,. rue de l'Universite (1833), 3, rue Christine (1853). 
Au mois d'octobre 1878, elle vint habiter Th6tel actuel, 
qui lui appartient. La bibliotheque occupe deux etages 
de cet immeuble. Elle est divisee en quatre salles tres 
belles et tres claires, dont la derniere, inauguree en 
octobre 1906, mesure seize metres carres. On y 
conserve 60.000 volumes, 6.000 cartes ou recueils 
geographiques, 22.000 photographies, 2.200 portraits 
(geographes, voyageurs, botanistes, etc.) et 80 
manuscrits. 

Le reglement de cette bibliotheque a ete imprime 
en 1901. J'y lis qu'elle est ouverte depuis dix heures 
du matin jusqu'a quatre heures du soir. Bien qu'elle ne 
soit pas publique, Tacces en est tres facile, mais les 
membres de la societe onl seuls droit au prdt. 

Bibliothecaire : M. H. Froidevaux. 
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SOCI^Tfi GtiOLOGIQUE DE FRANCE 

28, rue Serpente. 

Cette societe fut creee au mois de mars 1830. 
D'abord etablie rue Jacob, elle se transporta ensuite rue 
du Vieux-Colombier, rue de Fleurus, puis rue des 
Grands-Augustins et enfin rue Serpente. 

La bibliotheque, ouverte de une a six heures ren- 
ferme aujourd'hui plus de 20.000 volumes, en dehors 
des 800 periodiques qui en forment environ 30.000. 
Naturellement, la geologie y domine, et, dans cette 
speciality, elle passe pour £tre l'une des plus completes 
de TEurope. 

Bibliothecaire : M. Louis Memin. 



SOClM DE L'HISTOIRE DE FRANCE 
60, rue des Francs-Bourgeois. 

Cette societe, fondee en 1833, tient ses seances au 
palais des archives. Elle possede une bibliotheque 
d'environ 5.000 volumes destines aux membres de la 
societe. 

Bibliothecaire : M. Lecestre. 



SOClftTfi DE L'HISTOIRE 

DU PROTESTANTISME FRANCAIS 

54, rue des Saints-Peres. 

Cette societe, fondee en avril 1852, est, d'apres ses 
statuts, « destinee a recueillir et faire connaitre tous 
les documents inedits ou imprimes qui interessent 
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l'histoire des Eglises protestantes de langue franchise ». 
Elle n'eut que fort tard un siege social, et c ? est en 
1866 seulement qu'elle commenca a se constituer une 
bibliotheque. En deux ans, elle reunit 7.000 volumes, 
et, le 5 fevrier 1869, dans un modeste local situe* 16, 
place VendAme, elle ouvrit, une fois par semaine, ses 
portes au public. En 1874, elle doubla ses jours 
d'ouverture. 

En 1885, son pr&ident, M. le baron F. de Schickler 
lui oflrit, dans la rue des Saints-Peres, un immeuble 
dont la raoitie fut consacree a la bibliotheque. Elle eut 
alors une galerie vaste et elevee, eclairee par un plafond 
vitre, et entouree d'un double etage de balcons. Deux 
pieces contigues sont bordees d'armoires de fer ou 
reposent, a l'abri de tous dangers, les manuscrits et les 
ouvrages de la reserve. 

Bien que con fin ee dans sa specialite, cette collection 
tient aujourd'hui a la disposition des travailleurs 
environ 50.000 volumes, dont plusieurs sont des 
exemplaires uniques, et au moins 10.000 pieces 
manuscrites. Un budget annuel de 25.000 francs lui 
permet d'augmenter sans cesse son ancien fonds et de 
se tenir au courant des publications nouvelles, 
franchises et etrangeres. Elle est ouverte au public les 
lundis, mardis, mercredis et jeudis de une heure a 
cinq heures, et recoit en mojenne huit a dix lecteurs 
par seance. 

Bibliothecaire : M. le pasteur N. Weiss. 
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SOCIETE NATIONALE D'HORTICULTURE 

84, RUE DE GRENELLE. 

Elle ftit fondee en 1827 par quelques horticulleurs 
« animes du desir d'amener la culture des plantes 
utiles et ornementales au plus haut degre de perfec- 
tion ». D'abord etablie rue Taranne, elle s'installa en 
1860 dans l'hdtel actuel, qui lui appartient. Elle se 
preoccupa alors de reunir une bibliotheque, et celle-ci 
comple aujourd'hui environ 3.000 volumes, plus 
6.000 brochures ou periodiques, dont le catalogue a 
ete publie en 1900. Elle dispose d'un budget annuel 
de 1.000 francs, et est ouverte au public le mardi et le 
jeudi de une a cinq heures. Vacances en aout el 
septembre. 

Bibliothecaire : M. Georges Gibault. 



SOCIETE D'ENCOURAGEMENT 
POUR ^INDUSTRIE NATIONALE 

44, RUE DE RENNES. 

Societe fondee en 1802 « pour Tamelioration de 
toutes les branches de Tindustrie francaise ». Elle 
decerne des prix, des medailles, des secours, vient en 
aide aux inventeurs, experimente des procedes 
nouveaux, etc., etc. 

La bibliotheque occupe , au second etage d'un 
immeuble qui lui appartient, une assez jolie salle de 
lecture, une salle consacree aux periodiques et huit 
pieces servant de magasins. Elle possede environ 
50.000 volumes, dispose d'un budget qui s'eleve a 



SOCIETE DE LEGISLATION COMPARES 151 

8.000 francs, et re$oit de douze a quinze lecteurs par 
jour. Elle est ouverte, depuis une heure jusqu'a six, aux 
membres de la societe et aux personnes qu'ils recom- 
mandent par ecrit. 

Bibliothecaire : M. Jules Gargon. 



SOCIETE DES INGENIEURS CIVILS 

19, rue Blanche. 

Elle frit fondee en 1848, et commenca aussitot a 
reunir une bibliotheque qui, enrichie par des dons nom- 
breux et disposant d'un budget annuel de 4 a 5.000 fr. , 
possede aujourd'hui 47.000 volumes. Dans ce nombre, 
sont compris 400 periodiques ten us toujours au 
courant. Le catalogue a ete public en 1894 et est 
continue sur fiches. 

Cette bibliotheque est ouverte de neuf acinqheures, 
mais pour les membres de la societe seulement, et elle 
recoit une dizaine de lecteurs par jour. 

Bibliothecaires : MM. Aug. Pied et Louis Lievens. 



SOCIETE DE LEGISLATION COMPAREE 

If), ROE DU PrE-AUX-CjJBRCS. 

Cette societe* remonte seulement a Fannee 1869. 
D'abord installee rue de Rennes dans les batiments de 
la societe d'encouragement, elle se transporta en 1900 
rue du Pre-aux-Clercs, ou elle occupe un logement au 
rez-de-chaussee. La bibliotheque, concernant surtout 
le droit international, les legislations francaise et 
etrangeres etl'histoire diplomatique, renferme aujour- 



» 
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d'hui environ 15.000 volumes et 4.500 brochures. 
Dans le nombre des volumes soni compris environ 
6.000 periodiques. 

Cette collection est ouverte, de quatre heures et 
demie a six heures du soir 9 poor les membres de la 
societe. La moyenne des lecteurs est de sept ou huit 
par seance, mais on compte, en outre, trois ou quatre 
prets par jour. 

Bibliothecaire : M. Baguenier-Desormeaux. 



SOCIETE DE LINGUISTIQUE 

A LA SORBONNE. 

Elle possede environ 1.200 volumes, constituant 
surtout une bibliotheque de prets a l'usage des mem- 
bres de la societe. 

Bibliothecaire : M. Chilot. 



SOCIETE FRANCAISE DE MINERALOGIE 

A LA SORBONNE. 

EUe fut fondee le 21 mars 1878 pour remplacer la 
societe mineralogique de France. Dans un vaste et 
joli local, elle a reuni environ 2.000 volumes relatifs 
a la mineralogie et a la cristallographie. 



SOCIETY DE PHYSIQUE 

44, RUE DE RENNES. 

Elle a ete fondee en 1873, et possede environ 
12.000volnmes, dont le catalogue a ete public en 1892. 
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C'est une bibliotheque circulante, une bibliotheque 
de pr£ts a r usage des membres de la soci6te. Un 
budget de mille francs lui est affecte. 

Bibliothecaire : M. Jules G argon, bibliothecaire de 
la societe d'encouragement pour l'industrie nationale. 

SOCIETE POSITIVISTE 

10, RUE MONSIEUR-LE-PRINCE. 

Auguste Comte mourut, en septembre 1857, dans 
une maison de la rue Monsieur-le-Prince que ses dis- 
ciples ont acquise en 1893. 

lis y ont conserve^ au deuxieme Stage, la biblio- 
theque reunie par le maitre et dans la piece m£me ou 
celui-ci Tavait laissee. Pierre Laffitte, successeur 
d'Auguste Comte, y ajouta sa bibliotheque particuliere, 
de sorte que la societe possede aujourd'hui environ 
6.000 volumes, dont l'usage est reserve a ses seuls 
membres, qui sont au nombre de soixante environ. 

Bibliothecaire : M. Charles Jeannolle, directeur du 
positivisme. 

SOCIETE DE STATISTIQUE DE PARIS 
28, rue Serpent e. 

Cette societe fut creee au mois de juin 1860, et eut 
d'abord son siege dans la rue de Grenelle. Elle possede 
une bibliotheque de 60.000 volumes environ, dont le 
catalogue a ete imprime. Elle est ouverte, pour les 
membres de la societe, de neuf a onze heures et de 
deux a sept heures. 

Bibliothecaire : M. Eugene Noe. 

9* 
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SOCIETE SWEDENBORGIENNE 

12, rue Thouin. 

Cette societe est multiple. Elle represente, en effet : 
1° une soci&e dans le sens ordinaire de ce mot ; 2° une 
association religieuse, la Nouvelle Eglise chritienne^ qui 
possede un temple assez vaste oii le culte est celebre 
deux fois par mois ; 3° une librairie, ou Ton ne vend 
que des ouvrages ecrits ou inspires par Swedenborg ; 
4° une bibliotheque, devenue peu a peu bibliotheque 
de pr&s, ouverte tous les jours de deux a quatre 
heures, qui comprend environ 6.000 volumes frangais, 
anglais, allemands, russes, italiens et latins, tous 
relatifs a Swedenborg. 

Jin 1820, Ton ne comptait guere a Paris plus de 
huit a dix swedenborgiens. En 1837, ils fonderent la 
Nouvelle Jerusalem, revue religieuse et scientifique. En 
1879, la societe se r6unissait rue de la Faisanderie, a 
Passy; en 1872, elle avait son siege place de la Sor- 
bonne, elle le transporta ensuite rue du Sommerard, 
et en 1883, rue Thouin. 



SOCIETE ZOOLOGIQUE DE FRANCE 

28, RUE Serpente. 

La societe zoologique a ete* fondee le 8 juin 1876. 
Son but est depropager legotit des etudes zoologiques 
et de provoquer des travaux relatifs a la faune fran- 
gaise. Installee au debut rue des Grands-Augustins, 
elle se transporta rue Serpente en 1900. 

Le chapitre III de son reglement est cpnsacre a la 
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bibliotheque, et contient de fort sages recomman- 
dations. II est probable qu'elles ont ete* observees, car 
la societe possede aujourd'hui environ 6.000 volumes 
qui, de deux a quatre heures, sont a la disposition de 
ses membres. 

Bibliothecaire : M. Herubel. 



THEATRE FRANCAIS 

2 et 6, rue Richelieu. 

L'incendie du 8 mars 1900 respecta la bibliotheque, 
alors confinee au troisieme etage du the&tre, sup la rue 
Richelieu. Mais le danger qu'elle avait couru fit 
adopter pour elle un local d'acces plus facile, et on la 
transporta a Pentree de la galerie de Chartres, dans 
des salles situees au rez-de-chaussee. 

Cette collection, au reste, ne remonte guere avant 
l'annee 1840 ; j usque la, on ne connaissait au theatre 
que la Mbliothiqne des souffleurs, composee presque 
exclusivement des ouvrages du repertoire. 

Elle s'augmenta peu a peu. Puis le zele d'un erudit, 
le bibliothecaire actuel, qui sut provoquer des genero- 
sites ministerielles et des dons particuliers, Font trans- 
formee en une bibliotheque de 40.000 volumes, ou 
les editions les plus rares s'unissent aux souvenirs 
dramatiques les plus authentiques et les plus precieux. 
Cet amirable dep6t n'est pas public, mais on en obtient 
tres facilement l'entree. 

Bibliothecaire : M. Georges Monval. 
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THEATRE DE L'ODEON 

18, RUE DE VaUGIRARD. 

La bibliotheque occupe une longue salle eclairee 
sup la rue Rotrou. On j a reuni quelques maquettes 
de decors, les manuscrits, en nombre considerable, 
des pieces jouees a l'Odeon, et un millier de volumes 
relatifc a Tart dramatique. 

Bibliothecaire : M. Michelez. 



THEATRE DE L'OPERA 

RUE AUBER. 

La bibliotheque de l'Opera est d'origine recente, 
elle est en tout cas forcement posterieure a l'incendie 
de '1873. L'installation qu'on lui reserva dans le 
nouvel edifice etait fort defectueuse ; relSguee au cin- 
quieme etage, communiquant avec les services inte- 
rieurs et les loges d'artistes, elle etait difficilement 
accessible. Elle passa, en 1881, de la pauvrete a 
Fopulence, car on lui attribua alors, dans le pavilion 
ouest, le salon reserve a la maison de rempereur ; en 
sorte qu'aujourd'hui la salle de lecture est une elegante 
rotonde couverte d'ornements et de dorures, et dont 
la coupole repose sur de riches colonnes. 

Cette bibliotheque, fort enrichie en 1899 par le legs 
Nuitter, qui fut estime 300.000 francs, se divise en 
deux sections : 

I. Bibliothique musicale. — On y trouve la collection 
complete des operas et des ballets represented a ce 
theatre depuis son origine, et aussi beaucoup d'autres 
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partitions, parties d'orchestre, roles, parties de chants, 
etc., etc. Un repertoire dresse par M. Theodore de 
Lajarte comprend environ 25.000 volumes et cahiers. 
Je mentionnerai a part un grand nombre d'operas ou 
de fragments autographes, entre autres de Rameau, de 
Gluck, de Meyerbeer, de Rossini, d'Herold, etc., 
5.000 morceauz de chant ou de danse, presque. tous 
inedits ; 20.000 romances, etc., etc. 

II. BilliotUque dramatique. — Elle renferme envi- 
ron 12.000 volumes et 20.000 estampes, tres curieuse 
collection ou Ton a reuni tout ce qui, de pres ou de 
loin, concerne non seulement l'opera, mais les theatres 
en general. 

Ces deux bibliotheques sont ouvertes au public 
depuis onze heures jusqu'a quatre heures, 'et elles 
regoivent chaque jour trente a quarante personnes. 
Tout pre"t au dehors est interdit. Vacances du 
l er juillet au l er septembre. 

Le musee qui est annexe a la salle de lecture renferme 
de ires precieux souvenirs, maquettes de decors, 
portraits d'artistes, autographes de compositeurs, etc. 

Bibliothecaire ; M. Ernest Reyer. 

Bibliothecaire -adjoint : M. Antoine Banes. 



THEATRE DE L'OPERA-COMIQUE 

PLACE BOIELDIEU. 

L'incendie de 1887 detruisit completement la 
bibliotheque de ce theatre. Installe, en decembre 1898, 
dans la salle reconstruite, on s'occupa presque aussitot 
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d'y reunir des livres. La nouvelle collection se com- 
pose d'un millier de volumes environ et n'est pas 
publique. 

Bibliothecaire M. Antoine Banes. 



TRIBUNAL DE COMMERCE 

QUAI AUX FLEURS. 

Au premier etage, dans une petite piece dependant 
de la presidence, sont reunis 1.800 a 2.000 volumes, 
tous relatifs a la jurisprudence, et ou figurent les 
grands ouvrages que des jurisconsultes doivent tou- 
jours avoir sous la main. 

Un expeditionnaire remplit les fonctions de biblio- 
thecaire. 



TRIBUNAL DE PREMIERE INSTANCE 
au Palais de Justice. 

4.000 volumes environ, classes dans deux salles 
presque contiguous, au rez-de-chaussee, avec entree par 
la salle des pas-perdus. L'une, dite Yancienne biblio- 
thigue, ne renferme que de vieux livres et est bien 
abandonnee ; la nouvelle, qui donne* sur le quai des 
Orfevres, est, au contraire, pleine de jolies reliures 
toutes neuves. Un des vice-presidents en prend soin. 



UNION CENTRALE DES ARTS DECORATIFS 

107, RUE DE RlVOLI. 

L'union centrale des beauw-arts applique's £ V Indus- 
trie prenait naissance en 1863, s'installait place des 
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Vosges, et commengait a y reunir des livres. En 1882, 
elle se fondait avec la socUtidu musie des arts dScoratifs 
creee en 1877 au palais de l'lndustrie, et les deux 
societes reunies constituaient V union centrale des arts 
de'coratifs. Une loi du 15 mars 1900 lui conceda au 
palais du Louvre, pour une duree de quinze annees, le 
pavilion Marsan et une partie de l'aile attenante. 

L'Union possede aujourd'hui environ quinze mille 
volumes, ou dominent naturellement les arts industriels : 
architecture, peinture, sculpture, mobilier, orfevrerie, 
bijouterie, verrerie, ebenisterie, etc. II faut men- 
tionner a part une collection encjrclopedique de 
documents, formant environ 3.000 recueils de format 
grand in-folio tenus a la disposition du public, col- 
lection qui est en grande partie l'oeuvre d'un genereux 
amateur, M. Maciet. Citons encore une admirable 
collection d'echantillons, comprenant les papierspeints, 
les toiles imprimees, les soieries et les velours (du 
xv* au xix e siecle), les broderies, les tissus orientaux 
et japonais, etc. 

Cette bibliotheque est ouverte au public tous les 
jours de dix heures a cinq heures et demie, et le soir 
de huit a dix heures. Elle recoit en moyenne cent vingt 
lecteurs par jour dans une grande et belle salle bien 
eclairee et divisee en soixante places d'un metre 
chacune. De tres genereux donateurs enrichissent sans 
cesse cette collection, qui dispose, en outre, d'un 
budget de 15.000 francs pour achats et reliures. 

Bibliothecaire : M. Leon Deshairs. 
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UNION CHRETIENNE DE JEUNES GENS 

14, RUE DE TREVISE, 

Gette association, qui a des ramifications en province 
et mdme a Petranger (en tout 7326 unions, represen- 
tant environ 700.000 societaires), date de 1852. Dans 
Phdtel qu'elle occupe et qui lui appartient, sont classes 
environ 7.000 volumes et une centaine de periodiques 
qui constituent une bibliotheque de prdts seulement, 
ouverte le soir de huit a neuf heures. Le catalogue a 
ete imprime, et se vend cinquante centimes aux mem- 
bres de Punion. L'un de ceux-ci remplit gratuitement 
les fonctions de bibliothecaire. 



UNIVERSITE 

A LA SORBONNE. 

Publique des 1770, la bibliotheque de PUniversite, 
confondue avec celle du college Louis-le-Grand, 
a connu des fortunes bien diverses et porta bien des 
noms. En 1800, c'est la bibliotheque du prytante; en 
1808, elle est dite bibliotheque des quatre lyce'es de 
Paris, denomination qu'elle conserve jusqu'en 1812, 
annee ou elle devient bibliotheque de Vuniversitt de 
France, Transporter en 1823 dans les bailments de la 
Sorbonne, elle ne fut ouverte, jusqu'en 1846, qu'aux 
seuls membres de l'universite.. Rendue de nouveau au 
public, elle perdit encore une fois son nom pour s'inti- 
tuler bibliotheque de Vaeadtmie de Paris ou bibliotheque 
de la Sorbonne, qualification qui prevalut jusqu'au 
16 mars 1861 , ou un decret imperial lui rendit son 
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ancien titre : bibliothifue de FunivsrsU/ de France. 
Ce ne fat pat encore le dernier, puisqu'elle est aujour- 
dTiui biUUihique de Vwwoernte' de Paris. En 1847, 
elle poesedait 39.451 volumes; en 1873, elle en 
annongait 90.000, y compris la belle collection que 
venait de hri leguer Victor Leclerc. 

Le nombre des volumes qu'elle renferme aujourd'hui 
assigne a la bibliotheque de I'universite le troisxeme 
rang parmi les bibliotheques de Paris. Elle s'attribue 
500.000 volumes, 2.500 periodiques, 320 incunables 
et 2.106 manuscrits. Bien qu'encyclopedique, elle est 
ricbe surtout en ouvrages d'erudition, et possede 
presque toutes les editions savantes des auteurs grecs, 
latins, allemands et anglais publiees en France et a 
l'etranger, ainsi que les livres les plus recents en 
chimie, physique, sciences naturelles, etc. Elle n'est 
pas absolument publique : on exige une carte dflivree 
soit par le conservateur, soit par la Faculte des lettres 
ou celle des sciences. Elle est ouverte tous les jours de 
dix heures a midi, de deux a six heures et de huit a dix. 
En 1905-1906, elle a recu 131.861 lecteurs, a qui elle 
a communique 439.124 ouvrages; elle a aussi satisfait 
1.041 empmnteursa qui elle a confie 14.425 ouvrages. 

Conservateur : M. Emile Chatelain. 

La bibliotheque de Puniversite a trois annexes : 

1° La bibliotheque Albert-Dumont, leguee par Phelle- 
niste de ce nom, et qui est exclusivement « reservee 
aux boursiers de la Faculte des lettres et aux etudiants 
d'agregation ». Elle est ouverte tous les jours de neuf 
heures a midi et de une heure et demie a six heures. 

2° La bibliothique Victor- Cousin, admirable collection 
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de 20.000 volumes, qui fut leguee a l'universite en 
1867, sous la condition qu'elle serait conservee a part 
et dans le local ou elle se trouvait au moment de la 
mort du testateur, alors loge alaSorbonne. Une rente 
de 10.000 francs, destinee a Tentretenir, completait 
le legs. La bibliotheque Victor-Cousin est ouverte, 
aux personnes munies d'une carte spSciale, le mardi, 
le jeudi et le vendredi de deux a six heures. 
Bibliothecaire : M. Georges Perrot. 

3° La bibliothique Gaslon-Paris. Cette collection, 
presque uniquement consacree a la philologie romane, 
avait ete reunie avec des soins infinis par Gaston 
Paris. A sa mort, en 1903, une admiralrice du savant 
professeur, la marquise Arconati Visconti, ne voulut 
pas que cette importante bibliotheque fut dispersee ; 
elle put Tacquerir, et elle l'oflrit a TEtat. Destinee par lui 
a l'ecole des hautes etudes, elle devint ainsi une annexe 
de la bibliotheque de l'universite, et celle-ci a reuni 
a son catalogue Ies 4.000 volumes et les 4.000 brochures 
qui la composaient. 

Resume de i/enseignement : 

Lettres: Grammaire des Iangues 

Archeologie. classiques anciennes. 

Bibliographie. Grammaire des Iangues 

Eloquence frangaise. indo-europeennes. 

— grecque. Histoire ancienne. 

— latine. — del'art. 
Geographic — de Tart chretien 

— coloniale. au moyen Age. 
Grammaire historique du Histoire byzantine du 

frangais. christianisme. 
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Histoire de la civilisation 


Langue et litterat re russes. 


orientale. 


Metrique grecque. 


Histoire coloniale. 


— latine. 


— contemporaine. 


Mineralogie. 


— de Teconomie po- 


Philologie romane. 


litique. 


Philosophic du moyen Age. 


Histoire de la langue fran- 


— moderne. 


chise. 


— et psychologie 


Histoire de la litterature 


morale. 


et des idees chre*tiennes 


Physiologic 


depuis le XV e siecle. 


Physique mathematique. 


Histoire moderne. 


Poesie franchise. 


— du moyen Age. 


— grecque. 


— des peuples de 


— latine. 


Torient. 


Psychologie experimen- 


Histoire de la philosophic. 


tale. 


— de la Revolution 


Sociologie. 


francaise. 
Histoire romaine. 


Sciences : 


Langue et litterature : 


Anatomie comparee. 


— allemandes. 


Application de l'analyse a 


— anglaises. 


la geometrie. 


— espagnoles. 


Astronomic mathematique 


— de l'Europe meri- 


Botanique. 


dionale. 


Galcul differentiel. 


«— franchises. 


— des probability. 


— grecques. 


Chimie analytique. 


— hebraiques. 


— appliquee. 


— hongroises. 


— generale. 


— de l'Inde. 


— minerale. 


— italiennes. 


— physique. 


— latines. 


Embryologie generale. 



164 UNIYERSITE 



Evolution des 6tres orga- Logique et methodologie 

nises. des sciences. 

Geographie physique. Mecaniqae experimental. 

Geologie. ** J 8 1( * U _, # 

— rationnelle. 

Geometric supeneure. Th , Qrie des fonctioos> 

Histologic. Zoologie. 



VILLE DE PARIS 

29, rue Sevigne. 

La bibliotheque que la ville de Paris possede 
aujourd'hui est la troisieme qu'elle ait formee. Sous la 
Revolution, elle s*est laissee spolier de la premiere * 
qui lui avait ete leguee par le jurisconsulte Moriau et 
qu'elle avait portee a 20.000 volumes. La seconde, 
rassemblfo avec un soin extreme, riche de 120.000 
volumes et evaluee a un million a ete aneantie par la 
Commune en 1871. Esperons que le sortcessera de 
s'acharner, et respecf era la bibliotheque actuelle. 

Elle a ete constitute en 1872 par Jules Cousin, qui 
offrit a la Ville sa bibliotheque particuliere composee 
d'environ 6.000 volumes et de 14.000 estampes. Ins- 
talled a Thdtel Carnavalet, elle comptait deja 18.000 
volumes en 1874 quand on l'ouvrit au public. En 
1881, M. Alfred de Liesville y ajoutait les 7.000 volu- 
mes constituent sa collection de livres relatifs a la 
periode revolutionnaire, 



Voy. ci-dessus : Institut de France. 
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L'appui que le conseil municipal n'a cesse d'accorder 
a sa bibliotheque a permis d'en faire une admirable 
collection exclusivement parisienne. Le catalogue au- 
jourd'hui entrepris permettra seul de determiner avec 
quelque exactitude le nombre des volumes qu'elle pos- 
sede ; on lui attribue ordinairement 400.000 volumes 
ou brochures et 3.500 manuscrits. Elle est ouverte de 
neuf a quatre heures en hiver et de neuf a cinq en ete. 

Bibliothecaire : M. Marcel Poete. 
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APPENDIGE 
I. 

ECOLBS MUNICIPALES SUPERIEURES. 

II. 
ECOLBS MUNICIPALBS PROFESSIONNELLES. 

III. 

Etabussements hospitaliers. 

IV. 
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J'ai reuni ici plusieurs bibliotheques que, sansaucun 
douie, les lecteurs de ce petit volume n'auront jamais 
r occasion de consulter ! . Mais, en raison de leur 
nombre et de Tinfluence qu'elles exercent sur une 
grande partie de la population *, elles m'ont paru 
constituer, dans le foyer intellectuel de Paris, une 
place assez interessante pour m6riter que quelques 
lignes fussent consacrees a chacune d'elles. Tout 
humbles que soient la plupart de ces collections, une 
statistique des bibliotheques parisiennes serait vrai- 
ment trop incomplete si une courte mention tout au 
moins ne leur y etait accordee. 

Je suivrai, ici encore, Pordre alphabetique, et je 
vais successivement passer en revue : 

I. — Les ecoles municipales superieures ; 

II. — Les ecoles municipales professionnelles ; 

III. — Les etablissements hospitaliers ; 

IV. — Les lycees ; 

V. — Les bibliotheques municipales de quartier, qui 
rendent de si grands services a la classe ouvriere. 

1 Voy. pourtant les notices consacrees a l'hdpital Saint- 
Louis et a la mairie du seizieme arrondissement. 

2 Les bibliotheques municipales ont recu en 1906 : 
1.549.713 lecteurs. 
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I 

fiCOLES MUNICIPALES SUPERIEURES 

Elles recoivent des jeunes gens qui se destinent au 
commerce, a l'industrie, aux arts industriels, aux 
administrations publiques et privees et aux ecoles pro- 
fessionnelles ou les etudes classiques ne sont pas 
nocessaires. Telles sont l'ecole centrale des arts et 
manufactures, l'ecole de physique et de chimie indus- 
trielles, l'ecole des hautes etudes commercialese 
l'ecole des beaux-arts, l'ecole speciale d'architecture, 
l'ecole superieure d'electricite, l'institut agronomique, 
etc., etc. 

Un budget de cinq a six cents francs est alloue a ces 
bibliotheques , le bibliothecaire est ordinairement 
choisi parmi les eleves les plus avances de l'ecole. 

Ecole Arago, 4, place de la Nation. — Fondee 
en 1880, elle possede une bibliotheque de pret qui 
renferme environ 4.000 volumes. La lecture joue un 
grand r6le dans le programme de celte ecole. — 
Bibliothecaire : M. Emile Lods. 

Ecole Colbert, 27, rue de Ch&teau-Landon. — 
Fondee en 1868. La bibliotheque de pr£t He possede 
guere que 2.500 volumes. — Bibliothecaire : M. Charles 
Perault. 

Ecole Lavoisier, 19, rue Denfert-Rochereau. — 
Fondle en 1872, elle a ete entierement reconstruite 
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de 1898 a 1903. Environ 1.200 volumes. Le direcleur 
aime les livres et possede une jolie bibliotheque per- 
sonnelle. — Bibliothecaire : M. Joutel. 

ECOLE DB PHYSIQUE ET DE GHIMIE INDUSTRIELLES, 

42, rue Lhomond. — Installee, en 1882, sur des 
terrains dependant de l'ancien college Rollin, elle ne 
possede guere plus de 2.000 volumes, dissemines en 
ce moment dans les differents laboratoires. La direction 
se propose de les reunir de maniere a constiluer une 
seule bibliotheque, chaque laboratoire ne conservant 
que les livres strictement necessaires pour assurer son 
fonctionnement. 

Ecole J.-B. Say, ll bis , rue d'Auleuil. — Fondee 
en 1875, et dite d'abord foole supSrieure (TAuteuil, elle 
possede environ 16.500 volumes, bibliotheque depots 
qui est ouverte aux eleves le jeadi de neuf a onze 
heures du matin. — Bibliothecaire ; M. Ch.de 
Mazade. 

Ecole Turgot, 69, rue Turbigo. — Elle a ete 
fondee en 1839 dans la rue du Vert«Bois. Sa biblio- 
theque generale renferme a peu pres 3.500 volumes, 
mais il existe, aupres de chaque classe, une petite 
collection dont dispose le professeur. 



IL 

ECOLES MUNICIPALES PROFESSIONNELLES 

Elles ont pour mission de former des ouvriers 
instruits, capables de gagner leur vie a la sortie de 
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PScole, capables aussi de maintenir les traditions 
d'habilet£ et de gout qu'ont conserves la plupart des 
industries representees a Paris. 

6gole Bernard-Paussy, 19, rue des Petits-H6tels. 
— Elle date de 1883, et l'on y enseigne plus specia- 
lement le dessin, la sculpture sur bois et sur pierre, le 
modelage, la peinture decorative et Thistoire de Tart. 
Un budget de 600 francs est affecte a Tentretien des 
modeles en pl&tre et de la bibliotheque. Celle-ci com- 
posed de beaux ouvrages d'art, ne compte guere plus 
de 700 volumes. — BibliothScaire : M. JeanLegros. 

Egole Boulle, 57, rue de Reuilly. — Creee en 1883, 
une premiere installation avait coute 400.000 francs ; 
les depenses faites pour la seconde, sur un terrain 
communal estime 530.000 francs, s'eleverent a 
1.341.635 francs. La section du meuble comprend 
l'ebenisterie, la tapisserie, la sculpture, la menuiserie 
en sieges ; la section du me'tal embrasse la ciselure, la 
gravure, le tournage sur metaux, pl&tre, ivoire, etc. 
La bibliotheque, toute technique, se compose de 
3.500 volumes dont le catalogue a ete* imprime en 
1898. Son budget estde 1.000 francs. — Bibiiothe- 
caire : M. Jules Laurent. 

Egole Diderot, 60, boulevard de la Villette. — 
Elle date de 1872, et recoit des apprentis pour les pro- 
fessions suivantes : forge, tour sur metaux, ajustage, 
instruments de precision, electricite, chaudronnerie, 
menuiserie, serrurerie, plomberie. La bibliotheque se 
compose d'environ 1.000 volumes. — Bibliothecaire : 
M. Franchet. 
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Ecole Dorian, 72, avenue Philippe-Auguste. — 
Cette maison fui d'abord un orphelinat protestant 
fonde par le pasteur Coquerel. Le conseil d'adminis- 
Iration avait a sa t£te Madame Dorian qui, en 1885 
ceda la maison a la ville de Paris. Celle-ci en fit 
Y internal des pupilles de la Ville, puis le transforraa. 
On y enseigne aujourd'hui la menuiserie, le tournage, 
Tajustage, la ferronnerie, et les professeurs ont k leur 
disposition une bibliotheque de 2.500 volumes environ. 
— Bibliothecaire : M. Emile Canton. 

Ecole Estiennb, 38, rue Abel-Hovelaque. — Cette 
ecole fut ouverte en 1889, dans la rue Vauquelin. On 
la transporta en 1895 dans le local actuel, ou elle 
couvre une superficie de 5.600 metres, estimee avec 
les constructions 1.728.000 francs. L'enseignement 
technique comprend la typographic, la reliure, la 
photographie, etc. La bibliotheque renferme environ 
4.000 volumes. 

Ecole Germain-Pilon, 12, rue Sainte-Elisabeth. — 
Comme l'6cole Bernard-Palissy, qui en est une annexe, 
Tecole Germain-Pilon date de 1883. Sa speciality esl 
le dessin et le modelage appliques a Tindustrie. Une 
semaine par mois, les eleves des cours superieurs ont 
des seances de modele vivant. — Environ 1.500 
volumes bien choisis. 



III. 

ETABLISSEMENTS HOSPITALIERS 

Les h6pitaux sont presque toujours pourvus dedeux 
bibliotheques : Tune, comprenant seulement des livres 
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de lecture courante, est destinee aux malades ; Fautre, 
plus serieuse, medicale et chirurgicale, est celle des 
internes en medecine ; il existe quelquefois une 
troisieme bibliotheque, destinee aux internes en 
phamacie. Celle des internes en medecine est installee 
ordinairement dans la salle de garde, et placee sous 
la surveillance d'un interne qui ne conserve ces 
fonctions qu'une annee. 

Les bibliotheques des h6pitaux ne sont guere ante- 
rieures a Tannee 1870. 

Elles n'eurent d'abord d'autres ressources que de 
legeres cotisatisations mensuelles et les dons faite par 
d'anciens internes. Mais, a dater de 1877, le Gonseil 
municipal se preoccupa de les mieux pourvoir, et vota 
chaque annee en leur faveur une subvention qui 
depassa parfois 20.000 francs et que le budget de 1905 
abaissa a 12.000 francs. 

Voici quelques notes prises au cours de mes visites 
dans les h6pitaux. 

Hopital Beaujon, 208, rue du Faubourg Saint- 
Honore. — Cet etablissement, fonde vers 1784 a 
l'entree du faubourg du Roule par le financier Nicolas 
Beaujon, constitua d'abord un orphelinat. La Revolu- 
tion le transforma en h6pital vers 1793. 

Deux petites pieces du rez-de-chaussee renferment 
une bibliotheque qui ne compte plus guere que 3.500 
volumes, Th6pital s'etant dessaisi de 1.500 volumes 
environ au profit de la bibliotheque centrale de 
Tlnternat, creee a rH6tel-de-Ville. — Bibliothecaire : 
M. Leon Aroles. 

Hospice de Bicetre, 78, rue du Kremlin. — La 
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bibliotheque des internes en medecine et celle des 
internes en pharmacie representent a elles deux environ 
5.000 volumes. A citer encore un curieux musee 
pathologique, qui y fut cree par M. le docteur 
Bourneville. 

Hopital Bighat, boulevard Ney. — C'est une 
ancienne caserne d'octroi, qui fut convertie en h6pital 
vers 1882. II possede environ 1.800 volumes. 

Hopital Boucicaut, 62, rue de la Convention. — 
II a pour origine un legs fait a TAssistance publique 
par Madame Boucicaut en 1897. Les deux bibliothe- 
ques destinees aux internes reunissent environ 1.800 
volumes. 

Hopital de la Charity, 47, rue Jacob. — La 
bibliotheque des internes en medecine, installee au 
deuxieme etage, dans un batiment donnant sur la 
seconde cour, paralt avoir une origine assez ancienne ; 
elle renferme environ 3.000 volumes. On en conserve 
environ 600 cbez les internes en pharmacie. 

Hopital Cochin, 47, rue du Faubourg Saint- 
Jacques. — La bibliotheque des internes en medecine 
possede 5.700 volumes, celle des internes en pharmacie 
en renferme pres de 2.000. 

Hopital des enpants malades, 149, rue de Sevres. 
— Ancienne maison de TEnfant-Jesus. Les internes y 
disposent d'environ 2.000 volumes. 

Hotel-Dieu, 1, place du Parvis-Notre-Dame. — 
Des le milieu du dix-septieme siecle apparait la trace 
d'une bibliotheque a TH6tel-Dieu. On lit, en effet, 
dans un registre de ses deliberations administratives, 
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a la date du 17 Janvier 1657. « Cedit jour, la 
compagnie a arreste que Ton fera faire des lablettes 
dans le lieu que le sieur Bourgeois a destine pour y 
faire une bibliotheque, pour y mettre des livres que 
lui et les autres voudront donner. » 

II s'agit certainement ici d'une bibliotheque destinee 
aux malades, et l'H6tel-Dieu en possede encore 
aujourd'hui une qui est tenue avec soin et qui provient 
d'nn legs fait il y a quelques annees par M. Godard. 
Elle se compose d'environ 2.500 volumes oil dominent 
Thistoire et surtout la litterature contemporaine. 

La bibliotheque toute medicale des internes renferme 
environ 5.000 volumes. 

Les sceurs Augustines, qui desservirent l'Hdtel- 
Dieu jusqu'en 1908, y ont possede une jolie bibliothe- 
que, aujourd'hui dispersee. 

Hopital Laennec, 42, rue de Sevres. — Ancien 
hospice des Incurables-femmes. Les internes en mede- 
cine et en pharmacie n'y disposent guere que de 
1.500 volumes. 

Hopital Lariboisiere, 2, rue Ambroise Pare. — 
D'abord Mpital Louis-Philippe, puis hdpital de la 
Rtpublique, puis Mpital du Nord, il prit son nom actuel 
vers 1854, en souvenir de M me la comtesse de Lari- 
boisiere, qui lui legua 2.900.000 francs. La biblio- 
theque des internes en medecine renferme environ 
3.000 volumes; les internes en pharmacie n'en posse- 
dent guere que 400. 

Maison de retratte de Laroghefoucauld, 15, 
avenue d'brleans. — Creee vers 1783, et d'abord maison 
royale de sante pour de vieux prdtres et des officiers 
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sans fortune, elle fut, vers 1802, convertie en asile 
pajant. Ilpossfede, a l'usagedes pensionnaires, une 
bibliothfcque d'environ 2.800 volumes, ou dominent 
la literature, l'histoire et les voyages. — Bibliothe- 
caire : M. Talon. 

Maison db santb, 200, rue du Faubourg Saint- 
Denis. — Sa fondation remonte a Tannee 1802. Elle 
fut alors installee au faubourg Saint-Martin, dans des 
Mtiments qui avaient appartenu a l'h6pital du Saint- 
Nom de Jesus. En Janvier 1816, on la transfera 
faubourg Saint-Denis, ou elle remplaga les filles de la 
Charite, plus connues sous le nom de scbuts grises. 
Expropriee en 1853, lors del'ouverture du boulevard 
de Strasbourg, on eleva pour elle les constructions 
' actuelles. Le nom de Dubois, par lequel cette maison 
est souvent designee est celui du c61ebre docteur qui y 
fut longtemps attache comme chirurgien. 

Elle possede trois biblioth&ques : celle des malades 
qui renferme 1.800 volumes, celle des internes en 
medecine oii Ton en compte 1.000 environ, et celle 
des internes en pharmacie qui disposent de 400 volu- 
mes seulement. 

Maison nationale de sante\ a Charenton. — Cet 
hospice, destine aux alienes, renferme trois bibliothe- 
ques. On a rassemble dans la premiere presque tous 
les ouvrages publies sur les maladies mentales. Plu- 
sieurs de ces volumes proviennent des religieux de la 
Charite de Saint-Jean de Dieu, fondateurs de cette 
maison, et qui la dirigerent jusqu'a la Revolution. 

Les deux autres bibliotheques sont destinees aux 
malades, Tune pour les hommes, l'autre pour les 
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femmes. Toutes deux contiennent surtout des livres 
d'histoire et de geographie, des romans, des journaux 
illustres, etc. 

Hopital Negker, 151, rue de Sevres. — La Revo- 
lution le nomma Mpital de FOuesl. La bibliotheque 
des internes en medecine renferme environ 1.500 vo- 
lumes, les internes en pharmacie se contentent de 400. 

Hopital de la Pitie, 1, rue Lacepede. — Cette 
maison date de 1612 et fut pendant longtemps affectee 
aux mendiants, aux vieillards, aux enfants trouves, etc. 
La Revolution en fit Yhospice des eUves de la patrie, 
qu'elle transforma bient6t en h6pital. Les deux biblio- 
theques des internes donnent un total d'environ 
3.000 volumes. 

POLYGLINIQUE HENRI DE ROTHSCHILD, 199, rue 

Marcadet. — Cet admirable etablissement, fonde dans 
la rue de Picpus en 1896, a ete transports rue Marca- 
det en 1902. Consacre surtout a la pediatric, on y a 
organise, outre le service d'hospitalisation, des consul- 
tations quotidiennes et des distributions gratuites de 
layettes, de medicaments, de lait sterilise, de farines 
alimentaires, etc., etc. 

La bibliotheque, composee d'environ 10.000 volu- 
mes, est exclusivement formee d'ouvrages relatifs a la 
pediatric, a l'obstetrique et a la gynecologie ; c'est 
certainement, pour cette specialite, la plus complete 
qui existe. Elle est tous les jours, de une a six 
heures, a la disposition des medecins, des chirurgiens 
et des etudiants. 

Son budget est a peu pres illimite. 

Biblioth6caire : M. Ch. Mettling. 
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Hopital Ricord, 111, boulevard de Port-Royal. — 
Cet h6pital occupe les batiments tres delabres d'un 
couvent de capucins, qui avait ete* fonde en 1613 et 
qui fut supprime en 1782. D'abord dit Les capucins, 
puis Les ve'ne'riens, puis Hdpilal du midi, il prit son 
nom actuel apres la mort du celebre chirurgien 
Ricord, qui lui legua (1889) sa bibliotheque, presque 
entierement composee d'ouvrages relatifs aux maladies 
veneriennes. L'hdpital possede aujourd'hui, dans 
quatre pieces bien tenues, environ 6.000 volumes. 

Dans Tancienne chapelle du couvent a eHe* cree, en 
1824, par le chirurgien Horteloup un musee de figures 
en cire coloriee, representant une foule de lesions pro- 
venant des maladies veneriennes. Un cours est fait 
chaque semaine dans ce musee, plus repugnant encore 
que celui de Ph6pital Saint-Louis, et ou 440 pieces 
sont classees dans des armoires en ch^ne. 

Hopital Saint-Antoine, 184, rue du Faubourg- 
Saint-Antoine. — L'abbaye Saint-Antoine des Champs 
datait de la fin du douzieme siecle ; eile fut entie- 
rement reconstruite vers 1770, et la Revolution la 
transforma en h6pital. 

La bibliotheque des internes, dernierement aug- 
mentee de 680 volumes donnes par le docteur Siredey , 
renferme aujourd'hui 3.500 volumes. — Bibliothe- 
caire : M. Brissaud. 

Hopital Saint-Louis, 40, rue Bichat. — Cet 
hdpital possede une bibliotheque d'environ 20.000 
volumes, qui n'a pas d'egale au monde pour ce qui 
concerne les maladies de la peau. 

Elle a ete creee, en 1887, par le docteur Henri 
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Feulard ; d'autres donations, celle deM. le professeur 
Gaucher, entre autres, sont bient6t venues l'augmen- 
ter, et un budget annuel de 2.000 francs permet de 
l'entretenir. 

Cette precieuse bibliothfcque est ouverte de huit 
heures du matin a cinq heures du soir, et Ton y 
admet liberalement tout le personnel medical de 
Paris. 

A la bibliotheque est annexe un admirable musee 
pathologique. II renferme a peu pres 3.000 moulages 
en cire coloriee, qui reproduisent toutes les lesions 
produites par les affections de la peau. 

Bibliothecaire : M. le docteur L. Wickham. 

Outre le musee Dupuytren (15, rue de l'Ecole-de- 
Medecine) qui est le premier en date, trois etablisse- 
ments hospitaliers possedent des musees semblables a 
celui de Th6pital Saint-Louis. 

Ce sont : l'h6pital Ricord, dont je viens de parler ; 
Thospice de Bicdtre, qui dut cette annexe au docteur 
Bourneville ; Thospice de la Salpetriere, ou elle fut 
fondle par Charcot, et ou est joint un atelier de pho- 
tographic medicale. Des collections du m£me genre, 
mais beaucoup moins considerables, existent a Necker, 
a Broca et a Saint-Antoine. 

Asilb Sainte-Anne, 1, rue Cabanis. — L'^tablis^- 
sement possede deux biblioth^ques. La bibliotheque 
medicale, qui comporte un millier de volumes, est 
fort delaissee, bien qu'un credit annuel lui soitaffecte. 
La bibliotheque destinee aux malades renferme 3.587 
volumes, et la salle de lecture est assez frequentee ; 
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pour cette derniere, la depense annuelle s'eleve a 
environ sept cents francs. 

Hospice db la Salpetriere, boulevard de l'H6pi- 
tal. — Cette maison, dite officiellement hospice de la 
Vieillesse (femmes) fut ouverte, le 27 avril 1656, a 
cinq mille mendiants. Elle avait ete installee sur un 
petit territoire, dit la SaVpUrerie et affect e a la prepa- 
ration des salp&res. 

Le 19 novembre 1907, on y a inaugure la biblio- 
theque legume a ^Assistance publique par le celebre 
alieniste Charcot. Dans une jolie salle, un peu basse 
de plafond, mais decoree avec originalite, sont reunis 
environ 8.000 volumes presquetons relies. Ontravaille 
en ce moment au catalogue sur fiches. 

Conservateur : M. le docteur Alquier. 

Bibliothecaire : M elle E. Bourseaux. 

Le musee, que je cite plus haut, est situe au-dessous 
de la bibliotheque. II comprend surtout des pieces 
anatomiques et des preparations histologiques. A 
mentionner encore, pour memoire, la bibliotheque des 
internes, qui renferme pres de 6.000 volumes, etcelle 
des malades, oii Ton comptait exactement 4.275 volu- 
mes au moisde decembre 1907. 

HdprrAL Tenon, 4, rue de la Chine. — Termine en 
1878, il fut d'abord appele hdpital de Minilmontant. 
La bibliotheque des internes en medecine renferme 
environ 3.500 volumes, celle des internes en pharmacie 
n'en compte guere que 600. 
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IV 

LYCEES NATIONAUX 

En general, on trouve dans chaque lycee deux 
bibliotheques : celle des eleves, contenant les ouvrages 
classiques que la maison fournit aux internes, puis 
celle dite generale, destinee aux professeurs. II ne 
peut&tre question ici que de cette derniere. Elle est 
ordinairement sous la surveillance du censeur et a pour 
bibliothecaire un professeur designe par le proviseur. 
Au reste, l'article 17 d'un arrSte du 4septembre 1821 
s'exprime ainsi : « Le censeur est le conservateur dela 
bibliotheque et de toutes les collections d'objets relatifs 
aux sciences ». Cette disposition fut completee par 
une instruction du 25 aout 1861 qui present au pro- 
viseur de « visiter, au mois de decembre de chaque 
annee, la bibliotheque generale, ainsi que les biblio- 
theques de quartier». En effet, dans plusieurs etablis- 
sements, au lycee Carnot entre autres, la bibliotheque 
generale a ete depouillee au profit de bibliotheques 
dites de quartier, installees pres de chaque classe, et 
dont les professeurs disposent a leur gre, proportion- 
nant les lectures et les prets a la capacite de chaque 
eleve. 

Je rappelle qu'en 1878, la chambre des deputes, 
desirant voir se completer les bibliotheques des lycees, 
vota pour elles une allocation de cent mille francs, 
largesse qni ne fut pas renouvelee. 

Lyc^e Buffon, 16, boulevard Pasteur. — Ce 
magnifique etablissement, fonde en 1892, possede 
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environ 4.000 volumes, repartis dans trois belies pieces 
du rez-de-chaussee qui preanent jour sur la rue de 
Vaugirard. 

Bibliothecaire : M. Oudinot. 

Lycee Carnot, 145, boulevard Malesherbes. — 
Ancienne e'cole Monge, achetee par l'Etat en 1895. La 
salle de lecture est situee au rez-de-chaussee et est fort 
jolie, mais elle renferme peu de livres. Le lycee -en 
possede 5.000, partages dans les classes en plusieurs 
collections. 

Bibliothecaire : M. Dozieres. 

Lycee Charlemagne, 101, rue Saint- Antoine. — 
Ce lycee a ete etabli, en 1802, dans les batiments de 
la Maison professe des jesuites, dont la bibliotheque, 
confisquee en 1762, avait possede 30.000 volumes. 
Celle du lycee ne depasse guere 15.000 volumes et 
elle est ouverte de quatre a cinq heures. f 

Bibliothecaire : M. Hamon. 

Lycee Condorcet, 65, rue Caumartin. — Ce lycee 
fut installe, en 1804, dans les bailments provenant du 
couvent des Capucins dits de la Chaussee-d'Antin, 
qui, lors de sa suppression en 1790, renfermait une 
bonne bibliotheque de 6.000 volumes. Le nouvel eta- 
blissement destruction fut baptise lycSe de la 
Ghausse'e - ct Anlin. II devint presque aussit6t h/cde 
Bonaparte (1805-1814), puis collide Bourbon (1815- 
1848), reprit en 1848 le nom de lyce'e Bonaparte, 
qu'il echangea en 1870 contre celui de lyce'e Fon- 
taneS) et devint enfin tycSe Condorcet en 1883, Dans 
une salle du rez-de-chaussee, eclairee sur la rue 
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Caumartin, il possede une bibliotheque encylope- 
dique qui renferme environ 6:000 volumes, et qui est 
ouverte aux professeurs de huit a onze heures et de 
une a cinq heures. 

Lycee Henri IV, 23, rue Clovis. — D'abord lycee 
Napoleon, il fut etabli, en 1804, dans les batiments 
devenus libres de l'ancienne abbaye de Sainte-Genevieve. 
La revolution de 1848 lui donna le nom de lycee Cor- 
nettle qu'il conserva pen de temps. II possede environ 
3.000 volumes, constituant une bibliotheque de pr& 
a Pusage des professeurs. 

Bibliothecaire : M. H. Barbier, censeur. 

Lygee Jansqn de Sailly, 106, rue de la Pompe. — 
Ce lycee, qui date , seulement de 1885, renferme une 
bibliotheque de 4.000 volumes environ, qui est ouverte 
aux professeurs de neuf a onze heures etde deux,a cinq 
heures. 

Bibliothecaire : M. Victor Blanc. ■. 

Lygee Louis-le-Grand, 123, rue Saint-Jacques. 
— II a succede au college de Clermont, fonde par les 
jesuites en 1564,' et qui fut le premier etablissemont 
destruction qu'ils aient eii a Paris. lis y reunirent 
jusqu'a 50.000 volumes, qui furent vendus aux encheres 
apres rexpulsiori de l'ordre en 1763. Des 14)82, il 
etait devenu college Louis-le-Grand; on le trouye 
ensuite nomine colli ge de VEgaliti en 1792, pry la nee 
en 1800 * lycee imperial en 1802, colUge royal de 
LoUis-k- Grand en 1814, lycde Descartes en 1848, en fin 
lye^e Louis-le-Grand en 1849. II y existe une, biblio- 
theque de 3.628 volumes, rassembles dans une gran de 

12 
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salle tres claire ; ils sont a la disposition des professeurs 
et aussi des Sieves appartehant aux classes superieures. 
Bibliothecaire : M. Claustre. 

Lycee Saint-Louis. — II occupe l'emplacement 
de l'ancien collide d*Sar court, qui avait ete fonde, 
vers 1280, par Raoul d'Harcourt, archidiacre de Rouen. 
Napoleon ordonna de demolir ces antiques batiments, 
et tit elever sur leurs ruines des constructions qui ne 
furent achevees qu'en 1820. Le nouvel etablissement 
porta un moment le nom de lycie Monge en 1848. La 
facade a ete entierement refaite lors du percement 
du boulevard Saint-Michel en 1855. Ce lycee possede 
une petite bibliotheque, d'origine toute moderne, qui 
est a T usage des professeurs et renferme environ 
5.300 volumes. 

Bibliothecaire : M. Danger. 

Lycee Voltaire, 101, avenue de la Republique. 
— Cette maison, d'origine recente, possede unebiblio- 
.theque d'environ 2.500 volumes, qui sont reunis dans 
deux pieces tres claires situees au deuxieme etage. Un 
budget de 150 francs par an est affecte a cette petite v 
collection, destinee surtout aux professeurs. 

Bibliothecaire : M. Bebin, censeur de retablisse- 
ment. 
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BIBLIOTHEQUBS MUNICIPALES DE QUARTIER . 

La plus ancienne date du mois de novembre 1865, 
c'est celle de la mairie du xi e arrondissement. La 
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seconde fut ouverle plus de trois ans apres , en Janvier 
1869. On n'en comptait encore que onze en 1878, et 
elles etaient dites bibliothiques de mairies. Elles sont 
aujourd'hui (1907) au nombre de 82. 

En 1878, elles renfermaient 32.237 volumes. 
En 1882, — 87.831 — 

En 1894, — 311.116 — 

En 1906, — 475.346 — 

En 1902, le conseil municipal ayant beaucoup reduit 
ses subsides * , le nombre des lecteurs el des emprun- 
teurs subit une forte decroissance. L'ensemble des 
bibliotheques recevait : 

En 1888, 1.277.436 clients. 

En 1898, 1.928.217 — 
nombre qui se reduisit : 

En 1904, de 88.953. 

En 1905, del 14.582. 

En 1906, de 83.428, 
soit 286.963 en moins. Ce qui n'emp&she qu'en 1906, 
le nombre des clients avait encore ete de 1.549.713. 
Le 8 fevrier 1907, le prefet sollicitait encore du 
conseil une subvention de 79.000 francs. 

Toutes ces bibliotheques sont publiques. Certaines 
d'entre elles accueillent des lecteurs dans la journee, 
entre 4 et 6 heures, et toutes sont ouvertes le soir de 
8 a 10 heures au moins. Une partie des volumes est 



* 11 avait accorde 69.000 francs en 1881 et 207.400 francs en 
1885. 
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prdtee a domicile. Pour obtenir le prei., il suffit d'avoir 
seize ans accomplis et d'etablir son identite par une 
piece quelconque : carte d'electeur, quittance deloyer, 
attestation d'un patron, etc. II n'est pr&e qu'un seul 
volume a la fois, et la duree du prtt est de quinze 
jours. 

Dans le tableau qui suit, la premiere colonne i ndique 
l'anneede la creation ; la seconde, le nombre des lecteurs 
recus en 1906. Je n'ai cite que celles dont le nombre 
des lecteurs a depasse 14.000. 



Mairie du XIV* arrondissement. 

Mairie du X s 

Mairie du XIX 4 

Mairie du IV* 

Rue de l'Arbalete, 35 Ws 

Rue de Bruxelles, 32 

Rue Saint-Ferdinand, 7 

Mairie du XVII* 

Place du Commerce, 4 

Mairie du XII" ' 

Mairie du XI* , 

Mairie du XIIP 

Rue Fessart, 4 

Mairie du VII 

Hue Balagny, 40 

Mairie du XV" , 

Mairie du XVIII' 



1882 
1872 
1880 
1875 
1884 
1884 
1882 
1877 
1883 
1872 
1865 
1879 
1884 
1880 

? 
1880 
1882 



41.731 
36.973 
35.521 
35.239 
33.592 
33.238 
33.128 
30.250 
29.241 
29.064 
29.052 
28.849 
28.761 
28.589 
28.058 
27.676 
27.192 



^ C'est la premiere oil Ton trouva r6unis la salle de lecture 
et le prgt a domicile. 
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Maine duXVI 81 

Rue Falguiere, 20 

Maine du II* 

Maine du XX" 

Maine du V e 

Maine du I er 

RuedeTorcy, 5 

Maine du VI" 

Rue du Rendez-vous, 63 

Maine du VIII« 

Rue Milton, 35 

Place des Vosges, 6 . . . 

RueCamou, 1 ................ 

Rue de Sambre-et-Meuse, 19,, 
.Rue Ducange, 1. . . . . ., ... .... . 

Rue d'Alesia, 132....,.,,..... 

Maine du III"...........,,..,, 

Avenue Parmentier, 109 * 

Rue de la Tombe-Issoire, 77,, 
Rue du Poteau, 71.,,,, ..... . . 

Rue Baudricourt, 53, 

Rue Lacordaire, 11 . 

Boulevard Montparnasse, 80 . . 



1867 
1889 
1875 
1869 
1880 
1880 
1888 
1881 
1885 
1879 
1891 
1884 
1885 
1884 
1886 
1895 
1870 
1865 
1889 
1885 
1884 
1887 
1885 



26.645 
25.998 
25.755 
25.556 
24.916 
24.060 
23.324 
22.948 
22.808 
22.663 
22.197 
21.268 
21.128 
20.685 
20.504 
19.296 
18.835 
18.706 
18.173 
17.813 
17.726 
17.723 
17.491 



1 C'est de beaucoup la mieux composee de toutes. Edeles- 
tand Dume>il lui 16gua, en 1871, sa riche bibliotheque composee 
de 5.429 volumes relatifs a 1'histoire litteraire du moyen &ge. 
Madame veuve Foussier, en 1885, lui l^gua 2.000 volumes et 
M. Parent de Rosan, en 1896, 5 a 6.000 bons ouvrages. 

* L'dditeur Brandus lui a offert, en 1879, un grand nombre 
de partitions, morceaux de chant, de piano,, etc. 
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Rue Saint-Denis, 221.., 

Rue Ampere, 18 

Passage de l'Ancre 

Rue Bolivar, 119 

Rue du Pont-de-Lodi, 2 

Rue Barbanegre, 7 

Rue Vitruve, 3 , 

Rue de Poissy, 27 

Avenue Duquesne, 42... 
Boulevard Diderot, 40 . 
Rue de Vaugirard, 85. . 

Rue Montgolfier, 3 

Rue Etienne-Marcel, 20 

Rue de Tlemcen, 9 , 

Mairie du IX" 

Rue de Tanger, 41 

Rue Henri-Chevreau,26, 



1884 
1888 
1891 
1897 
1884 
1896 
1884 
1893 
1883 
1890 
1884 
1884 
1885 
1900 
1880 
1889 
1869 



17.469 
17.130 
16.614 
16.445 
15.953 
15.943 
15.936 
15.710 
15.376, 
15.074 
15.004 
14.982 
14.539 
14.459 
14.292 
14.201 
14.141 
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20. 
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— de Paris, 160. 

— des sciences, 109. 
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Adaim, bibliothec., 48. 
Adenis, bibliothec, 132. 
Administratif (droit), 79, 94, 

98. 
Administration, 43, 85, 97, 

117, 138, 140. — Voy. Droit 

administratif. 
Aerostation, 85. 
Affaires etrangeres (minist. 

des), 114. 
Affiches, 47, 112. 
Affre, archev. de Paris, 104. 
Agricole (chimie), 69, 104. 

— (entomologie), 104. 

— (geologie), 104. 

— (me'canique), 104. 

— (technologies 104. 



Agricole (zoologie), 104, 143. 
Agricoles (machines), 104. 
Agriculteurs (societe des), 
141. 

Agriculture, 69, 72, 103. 

— (ministere de T), 
115. 
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d'), 141. 
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Ajustage, 173. 
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88. 
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Ambrosienne (bibliotheque), 

27,28. 

Ameilhon (H.-P.), 46. 
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B 
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